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Edifeur : IMPRIMERIE CENTRALE S. A., NEUCHATEL 
Aliiiauaeh de l'Agronome 
Il ORA ET LABORA » 
contenant les travaux du cultivateur, du vigneron 
et du jardinier, pendant chaque mois de l'année 
JANVIER 
Raccommoder instru- 
ments aratoires et maté- 
riel de ferme. - 
Eir in- 
der arbres et haies - 
(Prie et Tracaille) Confectionner coinrosts 
avec terres, matières fé- 
cales et autres engrais disponibles ; semer sco- 
ries Thomas sur la neige. - Labours prépara- 
toires-profonds, pour plantes sarclées. - Saler 
viandes pour provisions de ménage. - Engrais- 
ser bêtes de boucherie. - Mettre comptes à jour 
et dresser l'inventaire annuel. 
Fabriquer échalas et les tremper au carboli- 
néum, au sulfate de cuivre ou au goudron. - Reporter terres. - Drainages, réfections de 
murs. - Mettre cave et futailles en ordre. 
Nettoyer arbres fruitiers de bois gourmand, 
mousses, gui, rejetons et nids de chenilles. 
Prélever greffons pour greffage du printemps. Les conserver en bon état de fraîcheur. - Ba- digeonner troncs et grosses branches avec car- 
bolinéum, soluble à8% ou B. sulfocalcique à 
10 - 15 
% et 1% sulfate de fer, ce dernier spé- 
cialement pour les arbres à noyaux. - Fumer le 
pied des arbres aux engrais de ferme ou aux 
engrais chimiques, en couverture ou par en- 
fouissage jusque sous la projection des branches. 
- Défoncer et préparer carrés libres du pota- 
ger, surtout en terre forte. - Semer sous châssis 
premiers melons et carottes, salades, radis, 
choux-fleurs, poireaux sur la fin du mois. 
FÉVRIER 
Premières semailles d'avoine sur labours d'au- 
tomne. - Répandre derniers composts. - Her- 
ser et nettoyer prés fumés précédemment. - Rigoler prés irrigués et curer fossés d'écoule- 
ment. - Engraisser bêtes de boucherie. - Tuer 
porcs pour ménage. - Visiter colonies d'abeil- 
les, pigeonnier, poulailler. - Surveiller fenils ; 
au commencement du mois, consommation ne 
doit pas dépasser moitié approvisionnements. 
Continuer taille à porteurs et commencer taille 
définitive. - Ratisser vignes enherbées. - Pro- 
vigner dans les beaux jours. - Porter et étendre 
fumiers. - Distribuer et recouvrir engrais arti- 
ficiels. - Semer sur couches chaudes tomates, 
laitues, carottes, céleri à pomme, choux-fleurs, 
melons, concombres et autres légumes, ainsi que 
toutes fleurs annuelles. - Transplanter arbres 
fruitiers en terre forte. - Tailler poiriers et pom- 
miers. - Continuer traitements des arbres frui- 
tiers. - Sur arbres à noyaux, utiliser B. B. à 
5%. - Dépalissez. - Brûler tous les déchets de 
taille pour détruire la vermine. - Rabattre ar- 
bres pour surgreffage. - Premiers semis, en 
pleine terre bien exposée, de 
pois, bettes, carottes, salsifi,. 
cerfeuil, fèces, poireaux. Planter 
oignons jaunes et rouges, aulx. 
MARS 
Labourer toutes terres libres. - Grande re- 
maille des avoines, puisettes mélangées pour 
fourrage verts, pois, blés de printemps. - Se- 
mer betteraves en pépinières et carottes en plein 
champ. - Planter topinambours et premières 
pommes de terre. - Répandre engrais artificiel 
sur prés, avant la pluie, et sulfate de fer en pou- 
dre pour détruire mousses. - Mettre couver. - Meilleure époque pour la taille. - Greffage sur 
table, à la main ou à la machine et mise en 
stratification. - 
Polysulfurer les plantations de 3 
et 4 ans et celles atteintes d'acariose (court-noué). 
- Injecter au pal sulfure de carbone avant les 
plantations contre vers blanc et pourridié. - Fossoyage. 
- 
Transvasagc des vins et cidres. 
Fumer et labourer carrés vides, framboisiers, 
groseilliers. - Semer persil, ciboule, céleri, lai- 
tues pommées et romaines, choux de Bruxelles, 
York, Milan, pain de sucre, quintal et Winning- 
stad pour choucroute, carottes rouges, scorso- 
nères, épinards, oignons, poireaux, bettes, na- 
vets, radis. panais, oseille, chicorée à tondre. - Repiquer rhubarbe. - Planter griffes d'asperges 
à la fin du mois. - 
Continuer semis de fleurs 
annuelles et plantation d'arbres et arbustes frui- 
tiers et ornement. - Sarcler légumes hivernés. 
- Continuer taille 
des arbres fruitiers. - Tail- 
ler rosiers et arbustes divers, groseilliers, etc. - 
Greffe en fente. - Supprimer tous chancres et 
traiter les blessures avec une solution de sul- 
fate de cuivre à 20 
%. 
AVRIL 
Dernières semailles d'avoines. Planter pom- 
mes de terre. - Seiner premières orges, trèfle, 
esparcette et, en dernier lieu, luzerne. - Semer 
de quinzaine eu quinzaine fourrages temporaires 
pour couper en vert. - Seiner betteraves en 
place. - Répandre engrais artificiels et eaux 
grasses sur prés. Herser ou rouler blés, vieilles 
luzernes esparcettes et herbages. - Rouler prés 
naturels. - Plâtrer trèfles et 
légumineuses. - 
Herser pommes de terre au fur et à mesure de 
levée. - Premier 
labour. - Planter les minages, 
par temps sec et chaud. - Paraffiner ou buter 
les barbues de 2 ans ou les longs pieds. - 
Labourer carrés d'artichauts, oeilletonner vieux 
pieds et repiquer filleuls en terrain neuf. - 
Semer et repiquer laitues et choux. - 
Planter 
choux-fleurs hâtifs, tomates, oignons, poireaux, 
bettes. - 
Faire en pleine terre semis précédem- 
ment faits sur couche : cressons, pourpier, ca- 
-3- 
rottes, pois, fèves., melons, cardons et premiers 
haricots qu'on recouvre en cas de froid. - Eclair- 
cir et cultiver planches de fraises ; en planter 
de nouvelles. - Tailler pêchers et abricotiers. 
- Greffage en couronne. - Ahriter espaliers. 
contre le gel. - Traiter contre les pucerons : 
eau, 100 litres ; savon noir, 2 kg. ; nicotine, 
1 kg. ou 2 kg. de jus de tabac ou bien : eau, 
100 litres ; savon noir, 2 kg. ; foie de soufre, 
500 gr. - Contre le puceron Lanigère : mouiller les colonies avec un pinceau imbibé d'esprit de 
vin. - Dépoter et rempoter fleurs et plantes de 
massifs. Repiquer fleurs annuelles et mettre en 
terre celles à oignons. 
MAI 
Semer dernières orges, fourrages mélangés, 
mais. - Sarcler et 
butter pommes de terre. - 
Repiquer betteraves de pépinières ; éclaircir et 
sarcler celles semées sur place. - Exploiter 
taillis de chêne pour l'écorce. - Mettre vaches 
au vert. - Tondre moutons. - Surveiller abeil- 
les pour l'essaimage ou bien former artificielle- 
ment essaim. - 
Ebourgeonner jeunes ceps. - 
Greffage de la vigne en place : en fente ou en 
coin. - Second transvasage des vins et cidres. 
- Mise en pépinière des plants greffés sortant 
de stratification. - Sulfater la pépinière chaque 
semaine. - Dès le 25 mai, 10' sulfatage 
à2% 
et, suivant le temps, continuer tous les 12 jours. 
- Semer par planches successives : haricots, 
pois, courges et courgerons, tétragone pour rem- 
placer épinards, cardons, laitues, chicorée d'au- 
tomne, choux, capucines et concombres. - Repi- 
quer poireaux, laitues. - Pailler les fraisiers. - 
Planter les tomates dès le 15. - Tuteurer 
les 
porte-graines. - 
Taille verte des poiriers, pyra- 
mides et autres; pincement et palissage des espa- 
liers. 
- Arroser encore 
le matin jusqu'au 15 et 
le soir dès lors. - Contre tavelure et carpo- 
capse, sitôt après la floraison, appliquer bouillie 
cuprique à1%+ arseniate. - Répéter 2 se- 
maine après. - Faucher avant d'appliquer. - 
Protéger tous fruits ou légumes consommables. 
- Ne pas arseniquer les cerisiers . traiter ceux- 
ci contre la maladie criblée avec B. B. à1% ou 
b. sulfocalcique à2%. - Traiter 2 fois dès la 
chute des pétales. - Détruire nids de chenilles, 
autres pucerons, traiter comme en avril. - Gref- 
fage du noyer. 
JUIN 
Consommer en vert; faucher et sécher dès 
après la fleur. - Façons répétées aux plantes 
sarclées. - Repiquer dernières betteraves. - 
Mettre chevaux au vert pendant deux à trois se- 
maines. - Effeuillage et attachage de 
la vigne. 
- Premier soufrage contre 
l'oïdiurn. - 2m0 sul- 
fatage et suivants à 2-3 %. - Taille en vert. - 
Traitements contre la Cochylis et I-Eudemis avec 
produits arsenicaux ou nicotinés, 8-10 jours 
après le gros vol, soit fin niai, commencement 
juin. - 
Continuer binages et ratissages. - Semer 
encore pois, haricots ; ramer les plus avancés ; 
semer scarole blonde et verte et repiquer choux 
blancs et rouets pour l'automne. - Tenir pro- 
pre, sarcler souvent et arroser assidûment. - 
Ehourgeonner tomates et les sulfater ainsi que 
les pommes de terre à la B. B 2%. - En temps 
couvert, greffer en écusson arbres à noyaux, ro- 
siers. - Pincer et palisser pêchers et autres 
espaliers. - Taille en vert. - Arroser fréquem- 
ment et par plein soleil planches de fraises. - Contre pucerons et chenilles, traiter comme en 
avril et mai. 
JUILLET 
Fumer et labourer champs vacants pour der- 
niers fourrages temporaires verts. - Moissonner 
seigle, blé, avoine, colza. - Déchaumer champs 
moissonnés. - Semer raves, blé noir ou sarra- 
sin, colza, trèfle incarnat. - Récolter pommes 
de terre printanières. - 
Recouper composts en 
mêlant engrais chimiques et arrosant d'eaux 
grasses. - Pincer, ébourgeonner, soit effeuiller 
ou rebioler et rattacher bois de l'année. - Entre 
les traitements contre le mildiou, intercaler ap- 
plication de poudre cuprique. - Soufrage con- 
tre l'oïdium à la floraison. - Visiter les plants 
greffés et couper les racines émises par le gref- 
fon (sevrage). - Semer derniers haricots pour 
l'automne, laitue. chicorée pour hivernage, na- 
vets, rampon. oignons, - Arroser et sarcler assi- 
dûment. 
- 
Erlaircir l'endive (Witlow). - Ré. 
colter et serrer graines de légumes. - Pincer 
melons, courges. - Arracher oignons et mettre 
en lieu sûr, puis en chaînes suspendues. - Sé- 
cher haricots ou mettre au sel. - Faire con- 
serves et marmelade de fruits. - Marcotter mil- 
lets. - Palisser les pêchers. - Taille en vert, 
greffe en écusson, éclaircissage, ensachage. - 
Mêmes traitements contre les pucerons. - Cueil- 
lir fruits printaniers avant complète maturité. 
AOUT 
Continuer déchaumages. - Rompre vieux trè- fles et autres artificiels. - Labours préparatoi- 
res en terre fortes pour froment. - Moissonner 
dernières céréales, féverolles. - Fin du mois, 
semer seigle, fèverolles et poisettes hivernées 
avec avoine pour fourrage vert en juin suivant. 
Couper et bien sécher regains. - Arracher pom- 
mes de terre mi-tardives. - Arracher chanvre 
et mettre rouir. - Battre céréales. - Pincer et 
attacher bois au fur et à mesure de croissance. 
- 
Continuer traitements contre le mildiou sui- 
vant l'année. - Troisième soufrage à la vérai- 
son. - Traitements contre les vers de 2m, géné- 
ration: B. B. 1 %, nicotine 1 %, 8-10 jours après 
le gros vol, soit fin juillet, commencement août. 
- Troisième transvasage 
des vins et cidres. - 
Repiquer chicorée et attacher la plus avancée 
pour consommer en automne. - Semer raves, 
épinards, scorsonères, salades pour hivernage, 
choux frisés hâtifs pour repiquer au printemps. 
- Repiquer 
fraisiers. - Bouturer 
fleurs pour 
garniture de l'année suivante, géraniums. coléus, 
bégonias, etc. - Semer pensées. - 
Cueillir pre- 
miers fruits, l'après-midi des beaux jours. - 
Dernières tailles et pincements ; écussonnage. - 
Mettre soutien aux branches trop chargées. Sé- 
cher fruits. prunes, pruneaux, fonds d'artichauts. 
SEPTEMBRE 
Mener et épandre fumier et labourer. - Se- 
nier seigle et méteil. - Dès le 10, commencer 
semailles de blé. - Récolter sarrasin de grains. 
- Battage des céréales. - Semer chicorée amè- 
re à tondre pour porcs. - Acheter porcelets à 
hiverner et activer engraissement des porcs à 
tuer en hiver. - Préparer pressoirs et ustensiles 
accessoires, futaille; ne vendanger qu'à pleine 
maturité du raisin, ce qui n'arrive guère qu'en 
octobre sous notre climat. - Semer encore épi- 
nards, scorsonères, mâche. - Repiquer garni- 
tures d'hiver, salades, choux, bettes. - Lier car- 
dons, céleri. - Renouveler plantations de rhu- 
barbe. - Cueillir fruits. - Faire cidre. - Gref- fage ou surgreffage. - Elagage des arbres à 
noyaux. - Récolte soigneuse des fruits. - 
Visites fréquentes au fruitier. 
OCTOBRE 
Continuer labours. 
- Grandes semailles des 
blés d'hiver. - Récolter pommes de terre tar- 
dives, betteraves, carottes. - Mettre vaches au 
pâturage en temps sec. - Engraisser poulets et 
canards. - Consommer poules de 4 ans et au- 
dessus. - Sélection rigoureuse avant la vendan- 
ge. - Vendanges et pressurages du raisin. - Régler fermentation et pressurer à point les 
rouges. - Butter choux brocolis et artichauts ; 
planter oignons blancs, salades, laitues à hiver- 
ner. - Repiquer salades et choux pour hiver- 
ner. - Récolter courges, choux pour choucroute, 
chicorée. - Cueillir derniers fruits. - Rentrer 
plantes et bulbes délicats : dahlias, lauriers, 
orangers. - Planter arbres en terres légères et 
sèches. - Préparer le terrain pour futures planta- 
tions. - Commander ses arbres chez le pépinié- 
riste. - Ratisser et brûler tous débris. - Poser bancs-de-pièzes pour capturer phalènes hyémales. 
NOVEMBRE 
Dernières semailles de blé en terres fertiles et 
bien exposées. - Labours préparatoires pour 
printemps. - Défoncements. - Assainir et drai- 
ner terrains humides. - Conduire composts 
dans les prés. - Fumer luzernières en couver- 
ture. - Mettre vaches à la crèche ; commencer 
affouragement aux betteraves et aux autres raci- 
nes ; carottes et fèverolles aux chevaux de fer. 
me. - Hâcher fourrages. - Elever veaux de 
choix destinés à l'alpage d'été. - Tondre che. 
vaux et jeune bétail. - Remplir en bonde vases de vin nouveau. - Arrachage des échalas. - 
Partage des terres. - Commencer les minages. 
- Mettre fleurs et plantes vivaces à l'abri des 
gelées. - Rentrer légumes et racinages en jar- dins d'hiver, caves ou silos. - Couvrir arti- 
chauts avec balles de céréales. - Recharger et 
fumer en couverture aspergères, planches de 
fraises. - Planter arbres et arbrisseaux. - Fu- 
mer en couverture arbres fruitiers. - Réparer 
paillassons et en fabriquer de nouveaux. - 
Planter les arbres. - Contre le puceron Lani- 
gère traiter au carbo à 10-15 % ou au lysol à 
4 %. - Contre la cloque des pêchers traiter à 
la 
B. B. à 3%; répéter deux fois au cours de l'hiver. 
DÉCEMBRE 
Continuer labours et défoncements en temps 
propice. - 
Transporter et épandre composts. - 
Jardiner dans les forêts, éclaircir et expurgader 
les taillis. - 
Nettoyer grains. - Report des ter- 
res. - Arrachages. - 
Défoncements et labours. 
- Traiter vins 
à la grosse lie. - Arracher ar- 
bres fruitiers à réformer. - Tenir propre et à 
température convenable plantes de serres et ne 
mouiller que lorsque 
la terre n'adhère plus 
aux bords des pots. - 
Au potager, exécuter la- 
bours profonds. - 
Laisser les mottes en intro. 
duisant tous engrais nécessaires. - Réparer les 
châssis, coffres, paillassons, outils, etc. - 
Emon- 
dage. - Commencer taille arbres 
à pépins. - 
Prélever greffons. - Enlever nids de chenilles, 
fruits desséchés, etc. - Durant l'hiver, contre 
oïdium du groseillier, traiter à3% polysulfure 
alcalin ou B. sulfocalcique à 25 
%. 
Eclipses de l'an 1951 
Il y aura deux éclipses de soleil. Il n'y aura pas d'éclipse de lune. 
La première éclipse de soleil est annulaire. Elle aura lieu le 7 mars 1951. Elle sera 
visible dans la partie septentrionale de l'Océan Pacifique, dans les parties est, sud-ouest 
et centrales des Etats-Unis, dans l'Amérique centrale et dans les parties nord, centrales 
et ouest de l'Amérique du Sud. 
La deuxième éclipse aura lieu le 1°' septembre 1951. Elle sera aussi annulaire et sera 
visible dans les parties est de l'Amérique du Nord, dans l'Atlantique, en Afrique et dans 
les parties sud-ouest de l'Europe. 
Dans nos contrées l'éclipse commencera à 12 h. 36 min. 5 sec. La phase maximale 
aura lieu à 13 h. 21 min. 29 sec. La fin de l'éclipse sera à 14 h. 5 min. 19 sec. 
Douze centièmes seulement du diamètre du soleil seront éclipsés. 
bON'"Maý Ak P mam 
ÉPHÉMÉRIDES 
Description des Quatre 
HIVER 
Commencement le 22 décembre de l'année 
précédente à 11 h. 14 min. avec l'entrée du 
Soleil dans le signe du Capricorne. 
La Lune se trouve alors au 3°'° degré du 
signe des Gémeaux, Mercure dans lè Capri- 
corne, Vénus dans le Capricorne, Mars dans 
le Verseau, Jupiter dans les Poissons, Saturne 
dans la Balance. La tête du Dragon se trouve 
dans les Poissons, la queue du Dragon dans 
la Vierge. 
PRINTEMPS 
Commencement le 21 mars à 11 h. 26 min. 
avec l'entrée du Soleil dans le signe du Bélier. 
La Lune se trouve alors dans le 29-1 degré 
du Lion, Mercure dans le Bélier, Vénus dans 
le Bélier, Mars aussi dans le Bélier, Jupiter 
dans le signe des Poissons, Saturne dans le 
signe de la Vierge. La tête du Dragon se 
trouve dans les Poissons, la queue du Dragon 
dans la Vierge. 
Saisons de l'année 1951 
ETE 
Commencement le 22 juin à6h. 25 min. 
avec l'entrée du Soleil dans le signe du 
Cancer. La Lune se trouve alors dans le 5-" 
degré du Verseau, Mercure dans les Gémeaux, 
Vénus dans le Lion, Mars dans le Cancer, 
Jupiter dans le Bélier, Saturne dans le signe 
de la Vierge. La tête du Dragon se trouve 
dans le signe des Poissons, la queue du Dra- 
gon dans le signe de la Vierge. 
AUTOMNE 
Commencement le 23 septembre à 21 h. 
38 min. avec l'entrée du Soleil dans le signe 
de la Balance. La Lune se trouve alors dans 
le 27° degré du signe des Gémeaux, Mer- 
cure dans la Vierge, Vénus dans le signe de 
la Vierge, Mars dans le Lion, Jupiter dans le 
Bélier, Saturne dans la Balance. La tête du 
Dragon se trouve alors dans le Verseau, la 
queue du Dragon dans le Lion. 
Maladies de la vigne 
MILDIOU : Années pluvieuses, traiter au moins tous les douze jours. - fer sulfatage lorsque les pous- 
ses ont atteint 9s cru. de longueur. -2me sulfatage immédiatement avant l'attache, pendant qu'on peut encore 
passer. - 3me sulfatage tout de suite après l'attache. - 4me sulfatage fin juillet ou commencement d'août. Années sèches : ter sulfatage lorsque les pousses atteignent, 20 à 30 centimètres. - 2me sulfatage tout 
de suite après l'attache. - 3me sulfatage fin juilletou commencement d'août. 
Certaines années il est indispensable de faire des sulfatages supplémentaires. 
OIDIUM : ter sulfatage (soufre sublimé) quand les bourgeons ont 20 cm. - Recommandé : traitement 
au soufre au moment de la floraison. Soufrage à exécuter par temps chaud, avant que le raisin ait tralul. 
Moisi. Vors blancs: Assainir le sol; désinfecter par sulfure de carbone. 
Prendre garde et se conformer aux avis de la Station Viticole, spécialement pour Accariose, Court-noué, 




DIPLOMATIQUES ET CONSULAIRES DE LA SUISSE 
rt Ministres plénipotentiaires 
ANKARA. - Gorgé, Cam. ATIIENES, - Stuck-i, Carl=Theodor. BELGRADE. - Kohli, Robert. BERLIN. - Schnyder, Felix, cons. lig. BONN. - Auber, Albert BRUXELLES. - Lardy, Etienne. BUCAREST. - Mallet, Bernard. 
chargé d'aff. a. i. 
BUDAPEST. - Grässli, Max. COPENILkGUE. - Girardet. Alex. DUBLIN. - von Burg, Walter Adolf. 
chargé d'affaires. 
HELSINKI. - Ganz, Anton-Roy. LA HAYE. - Secrétan, Daniel. LISBONNE. - Brunner, A. LONDRES. - de Torrenté, Henry. MADRID. - Broye, E. 
MOSCOU. - Zurlinden, liane. OSLO. - de Haller, Edouard. PARIS. - von Salis, Peter-Anton. PRAGUE. - Hohl, Reinhard. ROME. - de Weck, René. 
SOFIA. - Hofer, Walter, eh. d'afl. 
STOCKHOLM. - Vallotton, Henry. VARSOVIE. - Jaccard, Gaston. VIENNE. - Feldseher, P. A. 
Consuls et Vice-Consuls 
AMSTERDAM. - Spycher, Walter, c. 
ANVERS. - Miney, Robert, c. ANNECY. - Liengne, Roger, c. 
BADEN-BADEN. - Naville, Gabriel, c. BARCELONE. - Ochsenbein, A., 
c. -g., gérant. 
BESANÇON. - Voirier, Henri, c. BORDEAUX. - Berthod, Alfred, c. BRATISLAVA. - Ammann, Adolf, c. g. BREGENZ. - Bitz, K., consul. BREME. - Graf, Max, v. -c., gérant. CATANE. - Malinverni, Vittorio, v. -c. COLOGNE. - (Vacant). CONSTANCE. - (Vacant). DIJON. - Oechslin, P., c. DUSSELDORF. - Cattin, P: E., v. -c. FLORENCE. - Steinhäuslin, Ch., c. g. FRANCFORT. s/M. - lluber, Albert, 
ministre. 
GENES. - Piffaretti, Giovanni, c. g. HAMBOURG. - Hochstrasser, Paul. c. LE HAVRE. - Brunschweiler, J. 1'., 
consul. 
IIANNOVRE. - Kaufmann, W., v. -c. 
INNSBRUCK. - Chauvet. Marc. 
ISTANBUL (CONSTANTINOPLE). 
llirs. Werner, c. 
LILLE. - Huber, Frédéric, c. 
LIVERPOOL. - Schärer, Rud., v. -c. LUXEMBOURG. - Muller, Fréd., c. 
LYON. - ('harles, Henri, consul gén. 
MANCHESTER. - Huber, Jakob. 
v. -c., gérant. 
MARSEILLE. - Pctitmermet, And., c. 
MILAN. - Brennt, Franco, c. g. 
MUNICH. - Regli, Karl, c. 
MULIIOUSE. - Kunz, W., c. 
NANTES. - Enzen, Edmond, v. -c. 
NAPLES. - Mordasini, Riccardo, c. 
NICE. - Manz, Alexandre, consul. PORTO. - Dunkel, K. -J., c. 
ROTTERDAM. - hier, Gottfried, c. 
SALZBOURG. - Spring, Otto, v. -c. 
SÉVILLE. - Stiefel, Paul, gérant. 
STRASBOURG. - Criblez, Georges, c. 
STUTTGART. - Greutert. Albert, r. TRIESTE. - Albertini, A., v. -c., gér. TURIN. - Brown, Grorgrs, r. VENISE. - Imhof, Ferd. consul. 
ZAGREB. - Cuendet, Albert, c. 
AMERIQUE 
Envoyés extraordinaires 
ei Ministres plénipotentiaires 
BOGOTA (Colombie). - Schlatter, 
Ernst, chargé d'affaires. 
BUENOS-AIRES. - Fumasoli, Mario. CARACAS (Venezuela). - Fedela, 
Carlo, chargé d'affaires a. Î. 
LIMA. - Berger, H. A., chargé d'aff. 
MEXICO. - Weingärtner, W., chargé 
d'affaires. 
MONTEVIDEO (Uruguay). - Fonta- 
nel, Emile, chargé d'affaires. 
OTTAWA. - Nef, Viktor. 
RIO DE JANEIRO. - Feer, Eduard. 
SANTIAGO DE CHILI. - Humbert, 
Charles, chargé d'affaires. 
WASHINGTON (E. -U. ). - Brugg- 
mann, K. 
Consuls et Vice-Consuls 
ASSOMPTION (Paraguay). - 
Soutter, E., consul g. 
BAHIA (Brésil). - Holzmann, A. -E., 
consul. 
CALI. - Huber, Albert, v. -c. 
CHICAGO. - Schilling, Wilhelm. c. g. 
CINCINNATI - Biber, A., consul. 
CIUDAD TRUJILLO. - Schad, Fr., 
consul. 
CORDOBA (Rép. Arg. ). - Poretti, J., 
consul. 
CURITYBA (Brésil). - Thommen, J., 
consul. 
FLORIANOPOLIS. - Riggenbach, 
Ernesto, v: c. 
GUATEMALA. - Fischer, R., c. 
GUAYAQUIL (Equateur). - Osier- 
walder, R., consul. 
HAVANE (Cuba). - Blattner, C., c. g. 
LA l'AZ (Bolivie). - Obrist, O., c. g. 
LOS ANGELES. - Schmid, Walter, c. 
MAGALLANES - Davet, Jos., v. -c. 
MANAGUA (Nicaragua). - Spieltiger, 
Robert, consul. 
MONTREAL. - Kaestli, Fried., c. g. 
NEW-YORK. - Gvgaa, Fr., cons. gén. 
NOUVELLE-ORLÉANS (E. -U. ). - 
l. uisoni, Stefano, gérant. 
OSORNO. - Meyer, W., v. -c. 
PANAMA. - Blau, II. -R., r. g. 
PHILADELPHIE. - Rohrbach, M., 
consul. 
PORT-AU-PRINCE (Haiti). - Gilg, 
G., c. 
PORTO ALEGRE (Brésil). - Haeber- 
lin. J., c. 
QUITO. - Speck, Werner, consul. RECIFE-PERNAMBOUCO (Brasil). - Nel, iker, (fans. 
ROSARIO (Rép. Arg. ). - Born, P., e. SAINT-LOUIS (E. -U. ). -Aigler, A., c. 
SAN-FRANCISCO. - Gumuningcr. Hans, consul général. 
SAN-JOSE (Costa-Rica). - Herzog, A., 
consul général. 
SAN-SALVADOR(Salvador). - Schla- 
geler, H., consul. 
SAO-PAULO (Brésil). - Darbellay. 
Eph.. c. 
SEATTLE (E: U. ). - Schgublin, A., 
vice-consul, gérant 
TEGUCIGALPA (llouduras). - Weiss, P., c. 
TORONTO (Canada). - Sembinelli, Isidor, e. 
TRAIGUEN. - Branner, M., v. -c. VALI'ARAISO (Chili). - Oschwald, Eduardo, c. 
VANCOUVER (E. -U. ). - Tobler, Verner, v. -c., gérant. WINNIPEG (Canada). - Steiner Edwin-Albert, v. -c., gérant. 
AFRIQUE 
Envoyé extraordinaire 
et Ministre plénipotentiaire 
LE CAIRE. - Von Fischer, Beat. 
Consuls et vice-consuls 
ACCRA (Côte de l'Or). - Jost, W., 
vice-consul. 
ALEXANDRIE. - Kohler, Ch., chef 
de la chancellerie diplomatique. 
ALGER. - Arbor, J., consul général. VILLE DU CAP. - Büchi, Max, C. CASABLANCA. - de Tschudi, Christoph-Albert, consul général. 
DAKAR. - Sahli, Rod., consul. 
JOHANNESBURG (Transvaal). - 
Diethelm, Carl, c. g. 
LEOPOLDVILLE. - Theiler, E., c. LOURENÇO-MARQUES. - Abegg, E., consul. 
TANANARIVE. - Curchod, Theodor, 
v. -c. gérant 
TANGA. - Tanner, H., consul. 




et Ministres plénipotentiaires 
BEYROI" l'H. - Kappeler, Franz, 
chargé d'affaires. 
KARACIII. - Rezzonico, C. A., char- 
gé d'affaires. 
NANKIN. - Jéquier, Jean-Pierre. 
NOUVELLE-DELHI. - Daeniker, Ar. TEHERAN. - de Ravier, Ch. -E. 
Consuls et vice-consuls 
BAGDAD. - 11g, Alfred, gérant. 
BANGKOK. - Lenzinger, l'., e., gér. 
DJAKARTA. - Keusch, Ulrich. 
BOMBAY. - Sonderegger, A., c. g. 
CALCUTTA. - Naegeli, Hans, c. 
CANTON. - (Vacant. ) 
COLOMBO. - Schmid, Friedrich, C. 
IIONGKONC. - Stiner, Sven, c. 
. JERUSALEM. - Elmiger, François, 
v. -c., gérant. 
KOBE. - Sttinzi, Robert. consul. 
MANILA. - Schneider, Oskar, c. 
MI? DAN. - Brack, Max, v. -c. 
SAIGON. - Hirsbrunner, Hans, v. -c. SITANGIIAI. - Koch, Adalb., c. gén. 
SINGAPOUR. - Knellwoif, Bruno, 
gérant. 
TEL-AVIV. - Ritter. Paul, c. g. 
TOKIO. - Dubois, Ch. -A., repr. dipl. 
TIENTSIN. -. Jörg, Oskar, consul. 
AUSTRALIE 





des Observations astronomiques sur chaque mois; le cours du Soleil et de la Lune; 
les principales Foires de Suisse, des départements limitrophes de la France, de la 
vallée d'Aoste; enfin un recueil de Récits et d'Anecdotes accompagnés de gravures, 





PAit Antoine SOUCI, ASTROLOGUE ET HISTORIOGRAPHE{ 










Cycle solaire .. 
28 
Indiction romaine. 4 
Lettre dominicale. G 
Lettre du martyrologe (' 
Quatre Temps : 
11,16 et 17 Février. 
16,18 t 19 Mai. 
19,31 et 22 Septembre. 
19,21 et 22 Décembre. 
Entre Noël 1950 et 
Mardi gras 1951, il ya 
6 semaines et 2 jours. 
Cette année est 
une année commune de 
365 jours. 
Cancer ou Ecrevisse J, 'WE 
Lion -, 
Vierge 
Balance I Capricorne t, 





Septuagésime 21 Janv. 








.. 13 v La Trinité 
.. 20 » La Fête-Dieu 
. 24 . Jeûne Fédéral. 16 Sept. 
Premier Avent 2 Déc. 
Entre la Trinité et 
l'Avent il ya 
27 dimanches. 
Régent de l'année 
Salttrx(' Il 
A NEUCIIATEL, IMPRIMERIE CENTRALE S. A. 
-8- 
Jr eMois JAI VIL'R © I'Ill; N(ý NI 
LUNAISONS 
1 Lundi (:. ril xr: i. --A" $ 
I. Qý, Y dinl'. Q Dern. quart. 
2 Mardi s Abel au périhélie, assez le 1, à6h. 
3 Mercredi ste Geneviève c Q ý, yà l'aphélie Entre 11 minutes. 
4 Jeudi s Tite c Q le passé où sont nos Froid. 
5 Vendredi sSiméon l Q souvenirs et froid 
' 
Nouv. lune] 
à 21 h. le 7 6 Samedi l'es trois Beis au per., l avenir V, , 10 minutes. 2 Lever du Soleil, 816 Coucher du Soleil, 16 h. 56 Froid. 
71 >iurlurlle 1. s Lucien ; 2110, dý où sont nos Prem. quart. 8 Lundi s Apollinaire espérances, il y le 15, à1h. 23 
9 Mardi s Julien a le présent où sont nos et minutes. 
10 Mercredi s( uillaunie Ce devoirs. Le monde est Couvert. 
11 Jeudi s Hygin aux plus fins, couvert Pleine lune 
12 Vendredi s Satyre ,© 
dans station. le 23, à5h. 
Samedi s Hilaire ,QF, j état. couvert 
47 minutes. . Froid 
3 Lever du Soleil, 813 Coucher du Soleil, 17 h. 05 Dern. quart. 14 l liuianclle _'. s Félix le ciel aux plus dignes. le 30, à 16 h. 
15 Lundi s Maur ,, 123, 
L'artiste ne peut 13 minutes. 
16 Mardi s Marcel , Q pas copier la couvert 
Froid. 
17 Mercredi s Antoine , Q d' nature, il doit la et 
18 Jeudi Ch. s Pierre à R., t. ©à l'ap., Q 2ý peu froid 
1119 Vendredi sSulpice », traduire. Nuls froid JANVIER 
20 Samedi s Fabien, s Sélctsr , n, cp 8, [] -k, (ý) entre vient de Ja- 4 Lever du Soleil, 808 Coucher du Soleil, 17 h. 15 'ans, à qui les; 
21 I linlanrlle Sept.. steAgnès h'f Il ne faut pas s'affli- clair 
Romains 
consacraient 
22 Lundi sVincent iý, E ger de n'être pas et le premier 
23 Mardi s Raymond hiKK 51 i. connu des froid jour de l'an- 
24 Mercredi s Timothée e, ý àla pl. gr. él. ().. k. matin née. 
25 Jeudi Col lv. s Paul hommes, mais pluie Le 20, le 
26 Vendredi s Polycarpe d. ? 3, CP «, 
J forte soleil entre 
27 Samedi s Jean Chrysos. 4A r). s'affliger de ne pas con- dans le signe 
5 Lever du Soleil, 802 Coucher du Soleil, 17 h. 25 du Verseau. 
28 1 )inrniclie Sex.. s Charlem. Q ý, d t2 naître les pluie Du far au 31 29 Lundi Ste Constance tt hommes. L'amitié clair janvier, les 
I30 Mardi ste Martine l lil3, n'est qu'un et jours crois- 
31 Mercredi ste Marcelle c{ ý (Lins ? mot. froid sent de57 mi- nutes. 
Berne, les mardis pt. B. Marchés hebdomadaires aux Bestiaux Langnau, leslundisveaux 
Berthoud, les jeudis p. B. Escholzmatt, Iluttwil, leslundisveaux Lucerne, les mardis 
Bulle les jeudis p. B. les lundis veaux les mercredis pB. Sierre, les vendredis pB. 
Château-d'Oex, Fribourg, Langenthal, les lundis Sion, les samedis pB. 
les jeudis p. B. les lundis veaux veaux ; les mardis pB. Thoune, les lundis veaux 
Châtel-St-Denis, Frutigen, les jeudis p. B. Lausanne, \Villisau, les lundis pli. 
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Foires du mois de Janvier 1951 
Aarau, B. p. B. 17 
Aarberg B., Ch. 
M. 10, p. B. M. 31 
Affoltern, Zr. 
B. et P. 15 
Aigle, Vaud 20 
Altdorf B. 31 
Andeltingen, B10 
Anet, Br., foire 
annuelle 24 
Appenzell 
B. 3,17 et 31 
Baden B. p. B. 2 
Bellinzone, Ts. 
B. p. fi. 10,24 
Bienne 11 
Boltigen, Br. 9 
Bremgarten, Ar. 
B. 8, M. B. 29 
Brugg B. p. B. 9 
Bülach, Zr. B. 1'. 3 
Bulle, Fr. M. B. 11 
Büren s/A., B., 
p. B. et M. 17 
Châtel-St- Denis, 
(Fribourg) 1: i 
Chaux-d- Fonds l7 
Chiètres, Fr. 25 
Coire B. 25 
Dagmersellen 
Ni. fi. 15 
Delémont 16 
Dielsdorf 13.1'. 244 
Eglisau B. 15 




B. p. B. 8 et 22 
Fribourg 
M. B. Ch. 8. P. 20 
Granges, SI. AI. 5 
Guin, M. P. 22 
Interlaken M. 31 
Laugenthal 23 
Laugnau, Br. 
M. pB. 5 
Laufon, Berne 2 
Laupen P. 19 
Lausanne p. B. 10 
Le Lauderon 15 
Lenzbourg B. Il 
Les Bois, Br. 8 
Liestal, B. p. B. 10 
Locle (Le), NI. 
MB veaux, P. 9 
Lucerne peaux 30 
I. yss 22 
Mleiringeu, Br. 
M. pli. 4 
Monthey, VI. 24 
Moudon, Vaud 29 
Muri, Ar. B. 2 
Nyon B. 4 
Olten SI. 29 
Oron-la-Ville 10 
Payerne, Vaud 18 
Porrentruy 
B. P. B. Ch. 11.15 
pB. 4 et 25 
Hcinach, Ar. B. 25 
Romout, Fr. 16 
Saignelégier 2 
Schaffhouse 
B. 2 et 16 
Schôftland B. 2 
Schûpfheim, Lc. 
P. P. H. b 
Schwyz M. 29 
Seengen, Ar. B. 1G 
Sissach, B-c B. 2i 
Soleure IN St-Gall (peaux) -1-4 Sursee, Lc. 8 
Thoune, Br. 17 
P. G et 27 
Tramelan- 
Uessus, Br. 9 
Trubschachen, 
Br. p. B. P. 22 
Unterkulm B. 2G 
Unterseen, Br. 
p. B. M. 12 et 31 
Uster, Zr. B. 25 
Vevey M. 23 
Viége, Vl. B. 1). B. 
M. 8 
\Veinfelden, Th. 
B. 10 et 31 
\Vinterthour, Zr. 
Il. 4et181 
\\'ohlen, Ar. M. 29 
Ycrrdou, Vd. 30 
ZweisimmenB. 11 
ABRÊVIATIONS : Ar. (Argovie). - Ap. E. (Appenzell Rhodes Extérieurs). - Ap. I. (Appenzell Rhodes Inti- 
rieurs). - B. v. (BAIe-Ville). - B. C. (BAle--Campagne). 
- Br. (Berne). - Fr. (Fribourg). - Ge. (Genève). - Gl. (Glaris). - Gr. (Grisons). - Lc. (Lucerne). - NI. (NeuchAtel). - St-G. (Saint-Gall) - Sh. (Schaff- 
house). - Sw. (Schwyz). - Si. (Soleure). - Th. 
(Thurgovie). - Ta. (Tessin). - Nw. (Nidwald). - Ow. 
(Obwald). - U. (Uri). - VI. (Valais). - Vd. (Vaud). 
- Zr. (Zurich). - Zg. (Zoug). 
J. (Jura). - H. -R. (Haut-Rhin). - Dr. (Drôme). - 
H. -S. (Haute-Savoie). - H. -Sne (Haute-Saône). - S. 
i 
EtranCer : Fr. (France). - D. ou Dbs. (Doubs). - 
Voir page 84 rectification des foires. 
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Ume MO, S 
I FÉVRIER CC! 1'nr. '\uNI i: ', Es 
I LUNAISONS 
11 Jeudi Ste Brigitte Q, Qd, Q 9ý venteux 
2 Vendredi I'urif. LaChandeleur Disons dit bonheur ce que Nouv. lune 
3 Samedi s Blaise U, © au pér. Q pluie le 6, à8h. 
6 Lever dît Soleil 753 Coucher dît Soleil, 17 h. 36 54 minutes. 
4I lilllaliclle 
, 
ste Véron. dý le sage a dit couvert 
Couvert. 
5 Lundi ste Agathe de la vérité : il ne su f- Prem. quart. 
6 Mardi Mardi gras, ste Dor. 
® 
854, fit pas de la et le 13, à 21 h. 
7 Mercredi ste Hél. Les Cendres Y, ' 9- posséder, il 55 minutes. 
8 Jeudi , s Salomon 19W 
dans p, d, de faut ý Neige. 
9 Vendredi ste Apolline = , cpquelle nous pos- Pleine lune 10 Samedi ste Scholastique sède. Les parents sont doux le 21, à 22 h. 
7 Lever du Soleil, 743 Coucher dît Soleil, 17 h. 47 12 minutes. 
11 1 liulauý In Iliv <lý it. Brandenspr, y rý .5à 
l'a}lliý'lie des Beau. 
12 Lundi s Damien Qý amis que venteux Dern. quart. 
13 Mardi s Jonas 2155, la nature nous le 28, à 23 h. 
14 Mercredi 1. <<º. 'l'.. s Val. impose; les amis sont neige 59 minutes. 
15 Jeudi s Faustin à l'ap., Q 2ý, Qd venteux 
Beau. 
16 Vendredi steJulien. , 0, Q Y, Q 
17 Samedi s sylvain 1ý' des parents que le pluie 
8 Lever du Soleil, 731 
I 
ver Coucher du Soleil, 17 h. 58 FÉVRIER 
18 1 ºiuuluclle Relu.. sSiHléou is coeur choisit. A sauterpar- vient 
de Fe- 
, qui bruare 19 Lundi sBoniface b entre dans . 
dessus signifie faire 
20 Mardi s Eucher certains principes, beau des expia- 
21 Mercredi ste Eléoiiore 921-', on risque de M Lions. 
! 22 Jeudi chaire s l'iurru tomber peu agréable le Le 19 
23 Vendredi , sJosué e {ý, (Cdans 
U, 
, cp d, c) ' 
, soleil entre 
24 Samedi s Matthieu 41e Y beau j de haut. (, 5 dans le signe 
9 Lever du Soleil, 719 Coucher du Soleil, 18 h. 08 (les Poissons. 
25 1ºii inca lis Oculi., s Victor Nourrissez dans votre beau 
26 Lundi s Nestor coeur une bienveillance sans 
nu 1eß au 
°-8 février les 
27 Mardi sLéandre limite pour tout ce qui jours crois- 
28 Mercredi Mi-ý'aréiiip ce ,,, 23-)`"). 
Q5 vit. beau sentde84mi- 
nutes. 
Marchés hebdomadaires aux Bestiaux s 
, Berne, les mardis pt. B. Escholzmatt, Huttwil, leslundis veaux Lucerne, les mardi 
Berthoud, les jeudis p. B. les lundis veaux les mercredis PB. Sierre, les Vendredis pB. 
Langenthal, les lundis Sion, les samedis pB. ' 1 Bulle les jeudis p. B. Fribourg , Chàteau-d'Oex, les lundis veaux veaux; 
les mardis pB. l Thoune, les lundis veaux 
les jeudis p. B. Langnau, lundis veaux 
Châtel-St-Denis, Frutigen, les jeudis p. B. Lausanne, Willisau, les 
lundis pB. 
les lundis veaux Hérisau, les vendredis les lundis veaux Yverdon, les mardisP. 
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Foires du mois de Février 1951 
Aarau 21 
Aarberg, grand 
marché au che- 
vaux, 13. M. 14 
p. B. M. 28 
Affoltern, Zr. 
13. et P. 19 
Aigle, Vaud 17 
Altdorf M. 1 
Altstätten , 
S-G. 
M. B. Peaux 1 
Audelfingen B. 14 




Balsthal M. pli. 5 




gr Ch. 15 
Bienne M. B. 1 
for. du 11 au 2:; 
Brigue, VI. 15 
Brugg, Ar. 13 
Bûlach, Zr. B. P. 7 
M. B. 27 
Bulle, Fr. M. B. 8 
Buren s/A. Br. 




Ch. -de-Fonds 21 Chiètres, Fr. 22 
Coire 13.10 et 21 
Cossonay, Vd. 8 
Delémont 20 
Dielsdorf, B. P. 28 
EchallensM. p. B. 1 Payerne, Vd. 15 
Eglisau Brandons 11 
B. p. B. 19 Porrentruy 19 
Escholrmatt p B. 1 et 18 
pB. 19 Reinach, Ar. B. 22 
Frauenfeld, Th. Itomont, Fr. 20 
B. 5 et 19 Saignelégier 5 
Fribourg 5, P. 17 Sarnen, Ow. 
Gessenay, Br. 13 B. 7 et 8 




M. B. pt. B. 7 
Laogenthal 27 
Languau, Berne 
Al. pl;. 2 
M. B. P. 28 
Laufon, Br. 6 
Laupen P. 16 
Lausanne p. B. 11i 
Le Landeron 19 
Lenzbourg, B. 1 
Liestal B. 14 
Lignières, B. 12 
Locle (Le), NI. 
Ni. B. veaux 11.13 
Lyss 26 
lleiringen, Br. 
M. pli. 1 
Monthey, VI. 14 
Morges, Vaud 7 
Moudon, Vd. 26 
91uri, Ar. 5 
Nyon B. 1 
Oensiugen, S1. 
M. P. 26 
Orbe, Vaud 12 
Oron, Vaud 7 
Schüptheim, Lc. 
P. pB. 5 
Schwarzeubour{; 
B. M. 15 
Sierre 5 
Sion 24 
Sissarh, B. c. B. 28 
Soleure 12 
Sursee, Lc. 5 
Thoune, Br. 21 
P. 3 et 10 
Tramelan-Des- 
sus, Br. 13 
Unterseen, Br. 
M. p6.2 
Uster, Zr. B 22 
Vilars, NI. 26 
Weintelden, Th. 




M. P. 5 et 22 
Wiuterthour, Zr. 
B. l et 15 
Yverdon, Vaud 27 
Zofingue, Ar. 8 
Zweisimmeu 14 
Prière de vouloir bien transmettre aux éditeurs du 
Messager boiteux les remarques, observations, etc., j 
pouvant résulter de lacunes, d'omissions ou d'erreurs 
dans la tabelle des foires. 
Voir page 84 rectification des foires. 
EE: 186Sý 7C,; IC "c:, 
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ulme Mois MARS (C 1 l'III` LUNAISONS , 
1 Jeudi s Aubin D"I QJ Une peu agréable Nouv lune 
2 Vendredi s Simplice " 
U, au per., Q-k, Qd+ . le 7, à 21 h. 50 3 Samedi s Marin t punition pour être à (Q y minutes. 
10 Lever du Soleil, 707 Coucher du Soleil, 18 h. 18 Doux. 
4I )iui, tul"lle La', t.. Journée suisse 7`t Malades la fois efficace et juste, doit . quart. Prem. 5 Lundi sEusèbe h avoir été annoncée froid 1e15, àt8h. 40 
6 Mardi s Fridolin d'avance et ap- doux minutes. 
7 Mercredi s Thomas 210, d l'cl. alun. Beau. 
8 Jeudi ste Rose {}, dans ý,, dý Pleine lune 
9 Vendredi ste Françoise ' pliquée ensuite à un d 1e23, à11h. 
50 
10 Samedi Les 40 Martyrs 
e 
cas bien déni. pluie d minutes. Froid 11 Lever du Soleil, 653 Coucher du Soleil, 18 h. 29 . ' 
111 li u, ull lie . lullic<l. sEuloge sil 
Dern. quart. 
12 Lundi sGriýºirr' Il est agréable et très beau 
le 30, à6h. 35 
minutes. 13 Mardi s Nicéphore aisé de se montrer modeste Neige. 
14 M di te M hild d i d ercre S at e quan on aura t e 
15 Jeudi s Longin JWY 1840, (C à l'ap., Q 
MARS 
16 Vendredi sHéribert n, Q, Q8 bonnes beau était consa- 
17 Samedi Gertrude ýý Qd raisons de se clair cré au 
dieu 
mars par Ro- 12 Lever du Soleil 639 ý Coucher du Soleil 18 h. 38 , mulus C'était 18 I )iuºýulclle R% ii;: u', s Gab. 1»» QY vanter. La vertu est . le premier 
19 Lundi s Joseph Ff, une force qui parfois touche mois de l'an- 
20 Mardi SWulfran au génie, et qui, née martiale. 
21 Mercredi s Benoît. [; "j entre d. pp , coin. 
du print., équin. Le 21, 
22 Jeudi sBienvenu le soleil entre 
23 Vendredi '111 1, M). d.?, V IG 
dans le signe 
24 Samedi s Siméon 
çp lors- froid ý+ cS 
du Bélier 
faisantjouret et 13 Lever du Soleil, 626 Coucher du Soleil, 18 h. 47 nuit égaux ; 
25 I )iln. ulclll' i: s, sLudger u'elle y par- froid commence- 
26 Lundi L. de Pâques, s Emin. c çc vient, le surpasse. ment du 
27 Mardi sRupert c}( © au pér., ý a11 pý rilºý'lie printemps. 
Mercredi 28 s G Gontran L'amour est un feu qui vi- Du ter au 31 129 Jeudi s E ustase U+Q+Q- vafie et marslesJours 
30 Vendredi s uirin tý Q ý.;... non une flamme croissent 
de 
101 minutes. 31 Samedi ste Balbiiie t Qd+Qý qui dévore. neige 
Marchés hebdomadaires aux Bestiaux 
'Berne, les mardis pt. B. Einsiedeln, Hérisau les vendredis Langnau, leslundisveaux 
Berl houd, les jeudis p. B. les samedis veaux Huttwil, leslundis veaux Lucerne les mardis 
Bulle les jeudis p. B. Escholzmatt, les mercredis pB. Sierre, les vendredis pB. 
Château-d'Oex, les lundis veaub Langenthal, 5,12,19,27 Sion, les samedis pB. 
les jeudis p. B. Fribourg, veaux ; les mardis pB. Thonne, les lundis veaux 
Châtel-St-Uenis, 5,12,19 et 27 veaux Lausanne, Willisau, les lundis pli. 
les lundis veaux Frutigen, 1,15,22,29p. it 5,12,19 et 27 veaux Yverdnn, les mardis P. 
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.............................................................................. 
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Foires du mois de Mars 1951 
Aarau B. 21 
Aarberg, Br., Ch. 
M. B. 14, p. Bbf 28 
Affoltern, Zr. 5 
Aigle, Vaud 10 
Altdorf B. 7, M. 8 
Audellingen B. 14 
Anet, Berne 21 
Appenzell 
B. 14 et 28 
Aubonne, Vd. 20 
Baden, Ar. B. 6 
Bellinzone 
B. 14 et 28 
Berthoad, Br. 1 
Bez, Vaud 29 
Bienne, Br. 1 
Bremgarten 26 
Breuleax (Les) 27 
Brigue 8,22 et 29 
Brugg, Ar. B. 13 
Bulle, Fr. M. B. 1 
Bnmpliz 12 
Bûren B. p. BM 21 
Château d'Oex 29 
Châtel-St-Denis 
19 
Ch. -de-Fonds 21 Chiètres, Fr. 29 
Coire B. 7 et 28 
Cossonay 8 
Delémont, Br. 20 
Dielsdorf B. P. 28 
Echalleus 
p. B. M. 22 
Eglisau, Zr. B. 19 
Einsiedeln, B. 12 
Erlenbach, Br. 13 
Escholzmatt 
pB. 19 
Ferrière La, Br. 8 
Fontaines, NI. 12 
Frauenfeld, Th. 5 
B. 19 
Fribourg 5, P. 17 
Frutigen B. 8 
dès 14h., M. B. 9 
Granges, S1. M. 2 
Grellingue 15 
Gr. -Höchstetten (Berne) 21 
Gstaad, Br. B. 3 
Guin M. P. 19 
Herzogen- 
buchsee 7 
Huttwil, Br. 14 
Interlaken M. 7 
Landeron NI. 19 
Langenthal 27 
Langnau M. pB. 2 
Laufon, Berne 6 
Laupen, Br. 8 
Lausanne B. 14 
Lenzhourg B. 1 
Liestal, B. -e. M. B. 14 
Lignières B. 22 
Locle (Le), NI. 
B. pB. M. 13 
Loèche-Ville 6 
Lyss, Br. 26 
Malleray, Br. 26 
Martigny-Vi11e26 
Meiriugen 
M. pB. 1 
Messen (SI. ) 19 
Montfaucon 26 
Monthey 14et28 
Morges, Vd. 21 
Moudon, Vaud 19 
Moutier, Br. 8 
Muri, Ar. B. 5 
Nyon, Vaud 1 
Oensingen, Si. 
M. P. 26 
Olten, Soleure 5 
Orbe, Vaud 12 
Oron-la-Ville 7 
Payerne, Vd. 15 
Porrentruy 19 
pB. 1,8 et 29 
Reichenbach 20 
Reinach, Ar. 15 
Richensee, Le. 17 
RiggisbergBr. 9 
Bornent, Fr. 20 
Saignelégier 5 
St-Blaise, Ni. 5 
Schaffhouse 
B. 6 et 20 
Schiiftland, B. 6 
Schüpfheim, Le. 
P. B. P. 5 
B. P. B. M. 12 
Schwarzen bourg 
M. B. 2.2 
Schwyz 12 
Sempach, Le. M. 
B. et semences 12 
Sépey (Le) 24 
Sierre, VI., 20 
Signau, Berne 15 
Siou, Valais 31 
Sissach, B. -c. 28 Soleure 12 
Sumiswald, Br. 9 
Sursee, Le. 5 
Thoune, Br, 14 




Br. p. B. P. 26 
Unterkulm 9 
Unterseen, Br. 
M. pB. 7 
Uster, Zr. B. 29 
Vevey " M. 20 
Vièr, VI. 12 
Weinfelden, Th. 
B. P. B. 14 et 28 
Willisau, Le. 
M. P. 29 
Wiuterthour, Zr. 
B. 1 et 15 
Yverdon, Vaud 27 
Zofingue, Ar. 8 
Zurzach, Ar., 
M. P. 12 
Zweisimmen 5 
Voir page 84 rectification des foires. 
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IV--'e Mois AVRIL (C I1 ýýi "ý: 
I LUNAISONS 
i' 
14 Lever dit Soleil, 612 Coucher du Soleil, 18 h. 57 
1 Diinaur"lie SHugues iir QY La condition in- froid 
I 
le 6 à 
lune, 
2 Lundi s Nisier dispensable du bonheur est , 52 minutes. 3 Mardi s Eugène la paix de l'âme et cette paix Nébuleux. 
4 Mercredi s Isidore . 
6ý 1 ei. 1'.., ýt. r beau (Cd 
5 Jeudi s Martial Ist« - 'e, la pl. gr. le 14 
quart. 
à 13 h 1ýý 
6 Vendredi ; Sixte 1152, résulte né-buleux , . , 55 minutes. 
7 Samedi s célestin e dd de la fidélité au Froid. 
15 Lever du Soleil, 558 Coucher dit Soleil, 19 h. 07 
8 1)iurinul Miser.. s Denis je, d devoir. Il ya pluie 
Pleine lune 
22 h. le _1, à 9 Lundi sProcore quelque chose de très d0 minute tes. . 10 Mardi sEzéchiel pire dans la vie que de Moins froid. 
11 Mercredi s Léon n'avoir pas réussi, c'est froid 
12 Jeudi 1 s Jules à l'a [] 'Q, o 
Dern. quart. 
le 28, à 13 h. 
113 Vendredi s Justin i 
ir 
pas essayé. , de n'av 17 minutes. 
14 Samedi ýý s Lambert 1 1355, ý station. très variable. 
16 Lever du Soleil, 545 Coucher dit Soleil, 19 h. 17 
! 15 1)iutaniclle Jubilate. sOlympiade i Q d, Qý Il faut laisser 
16 Lundi s Dreux l'esprit travailler à froid AVRIL 
17 Mardi s Rodolphe QY loisir sur une pluie vient d'aperi- 118 Mercredi s Apollon © dans 93 peu agréable re, qui signi- 
19 Jeudi s Partait dd et ,, 
d, ý fieouvrir. Les 
ermes et les 20 Vendredi s Sulpice ed ý celitre ( ans ? `Si froid g 
21 Samedi s Anselme 
ffi 
2230, ý moins froid 
mencent 
à 
17 531 Lever du Soleil Coucher du Soleil, 19 h. 27 ouvrir le sein 
22 1)intanclte , Cantate, sSot., Caïus - d idée pour couvert de la terre. 




s Alexandre Dt 
M r 
Q j, [ pt', 'tltfýlie ; uie 
dinférieure ý u 
Le 20, le 
soleil entre 
ercre 2 e s a ,a V, dans le signe 
26 Jeudi ste Amélie à le nourrir. Un but et du Taureau. 
27 Vendredi 
1 
s Anastase ( idéal, c'est 
7 Du 1eC au 30 28 Samedi s Vital , 
E] d variable X17.. avril les jours 
18 Lever du Soleil, 520 Coucher dit Soleil, 19 h. 36 croissent de 
29 1)imanclte Rogate, s Robert 5 dans 93 l'union frater- 93 minutes. 
1; 30 Lundi s Siäislnond I nelle des hommes. chaud 
Marchés hebdomadaires aux Bestiaux 
Berne, les mardis pt. B. Escholzmatt, Iiuttwil, les luudisveaux Lucerne, les mardis 
Berthoud, les jeudis p. B. les lundis veaux les rnercredis pB. Sierre, les vendredis pB. les lundis Sion, les samedis pB. Bulle les jeudis p. B. Fribourg 
, Château-d'oex, 31 17 et 2! veaux veaux; 
les mardis pB. Thouae, les lundis veaux les jeudis p. B. Langnau, lundis veaux Willisau, les lundis B. j 
Einsiedeln, Frutigen, les jeudis p. B. Lausanne, p 
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1 
Foires du Mois d'Avril 1951 
Aarau 18 
Aarberg, Berne 
B. Ch. pt. B M. 11 
pt. B. M. 25 
Aeschi 
près Spiez B. 3 
A IIolteru, Zr. B. 16 
Aigle, Fand 21 
Altdorf B 25, M 26 
A ndelfingen B. 11 
Anet pB. 18 
Appenzell B 11,25 
Aubonne B. 3 
Bauma, Zr. 
M. B. 6, M. 7 
Bellinzone, Ts. 
13. Il et 25 
Berne for. du 1-15 
Bex, Vaud 26 
Bienne, Berne 5 
Bremgarten B. 9 
Brienz 30 
Brigue 12 
Brugg, Ar. B. 10 
Bülach, Zr. B. 4 
Bu11e, Fr. M. B. ü 
Bären, (ferne 18 
Cervier, NI. 16 
Ci ltel-St-Denis 
(Fribourg) 16 
l]Ii. -de-Fonds 18 Chiètres, Fr. 26 
Coltrane, NI 23 
Coire B. 11 et 28 
Corg émont, Br. 16 
Cossonay 12 
Courtelary 3 
Couvet, NI. B. 2 
Dagmersellen 9 
Delémont, Br. 17 
Dielsdorf, B. 11.125 
Echallens, V'd. 
M. pB. 26 
Eggiwil, Br. 19 
Eglisau, Zr 211 
l? îll, it, iielll, 13.23 
Frauenfeld, Th. 
B. 2 et 16 
Fribourg2,11.14 
Gr. foire d'élev. 
Ch. B. P. du 23-29 
Gampel, Vl. 17 
Gessenay, Br. 2 
Granges, S1. i11.6 
Gräuichen B. 13 
Grindelwald 13.30 
Gain, Fr. 16 
Langeuthal 21 
Lauguau, Berne 
M. pB. 6, M. B. I'. 25 
La Sagne, N1.11 
Laufon, Br. 3 
Laupen P. 20 
Lausanne p. 13.11 
Le Landeron 9 
Lcuzbourg B. 5 
Les Bois, 13r. 2 
Liesta1,13. -c. B. 11 Locle (Le), foiro 
catit. B. p. B. M. 10 
Loèche-Souste 3 
Lucerne for. du 
7-22, M. du 9-21 




M. p. B. S, AI. B. 10 
Moudon, Vd. 30 
Moutier, Br. 12 
. Mari, Ar. B. 2 Naters, Valais 18 
Niederbipp, Br. 4 
Nyon B. 5 
Oeusingen MP30 
Olten 2 
Orbe, Vaud 9 
Bron-la-Ville 4 
Payerne, Vd. 19 
Pfiiffikou, Sw. 25 
l'lanfayon, Fr. 18 
l'orreulrnv 16 
plt. ;i et L'li 
Harogne, Vl. 7 
Heinach,: lr. B. 19 
Hiddes, VI. oH 
liiggisberg, B.? 7 
Homont, Fr. 17 
Saiguelégier 9 
St-Gall M. for. du 
28avril-6 mai 
St-Imier B. 20 
Sarnen, Ow. 
B. 18 et 19 
Schaffhouse 
B. 3 et 17 
Schûpfheim p6.2 
M. B. P. 11 
Schwyz B. 11 
Sépey, (Le)Vd. 20 
Sierre, V1.30 
Sigriswil, Br. 20 
Sion 14 
Sissach, B. -c. B. 25 
Soleure 1) 
Stalden, V1. il 
Stans, Nw. 11 
Sursee, Lc. 30 
Tavannes Br. 25 
Thoune 4 




Travers, \l. M 20 
Unterseen, Br. 
M. p. B. 6 
Ustor, Zr. B. 26 
Vevey M. 17 
Viisge, Vl. 23 
Weinfelden, Th. 
B. 11 et 25 
\Villisau, Le. 26 
\Vinterthour, Zr. 
B. 5 et 19 
Wohleu, Ag. 30 
Wolhusen 16 
Vverdon, Vd: 24 
7. ofingue, Ar. 12 
Zweisimmen 3 
Voir page 8 rectification des foires. 
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jjme Mois I MAI I LUNAISONS 
1 Mardi . lai dues ©d. ,Q dd. 0 orages lune Nouv 2 Mercredi sAthanase . VW e, 9- La vraie et l . à2h. 35 
ý 
1e6 3 Jeudi <t droiture consiste à pluie , minutes. 4 Vendredi s Florian FI. e dý avouer ses fautes clair Beau. 
5 Samedi s Pie V, s Ange; pour s'en cor- gel nocturne 
19 Lever du Soleil, 509 Coucher du Soleil, 19 h. 45 Prem. quart. le 14, à6h. 
6l linianclºe I xanlli.. s Héliodore 235, de riger, beau 32 minutes. 7 Lundi s Stanislas ,; stationnaire et non Beau. 8 Mardi sMichel à les cacher l' à l'allllélie Pleine lune; 
9 Mercredi s Béat à l'ap., Q, d le 21, à6h. 
10 Jeudi s Epimaque +u Q pour en prolonger et 45 minutes. 
11 Vendredi s Mamert lu les suites. Ce n'est pas assez Beau. 
112 Samedi s Pancrace luW8 Qý de ne faire aucun sec Dern. quart. 
20 Lever du Soleil, 458 Coucher du Soleil, 19 h. 55 le 27, à 21 h. 
m. ulýltt 13I ºi Journée Qýp I t.. r,; ýarrt des rléres mal, il faut faire beau 17 minutes. 
114 Lundi s Boniface 632, Q d', QY tout 
Pluie. 
15 Mardi ste Sophie le bien possible. Honorons 
116 Mercredi _2. sPérég. ,© dans ýq, d -k la et 17 Jeudi s Pascal cý, Q vieillesse, puis- 18 Vendredi 1, º. 'l'. sThéodote que c'est le seul très sec MAI vient de Majus; il était 19 Samedi ste Pruden. bs% oint vers lequel nous p dédié aux 
21 Lever du Soleil, 450 Coucher du Soleil, 20 h. 03 plus anciens 
20 1 ºiut, utt ltc 
i 
'l'rii1itt". sBernardin c 
C 
t utr. tl. ffi beau et 
61àl l 
citoyens ro- 
mains nom- ai Lund s onstant , lh . br. 22 Mardi 
ý 
i ste Julie tC au pér., , 
ý(. m Majores. Il était le troi- 
23 Mercredi !s Didier U, Q9- x"1. )., t"t. (lit nlat. sième mois. 
24 Jeudi I"', Plii tendons tous. Si vos 
25 Vendredi s Urbain discours exer- très sec 21, le 
26 Samedi s Philippe quelque peu cent eu agréable 
soleil entre sole 
dans le signe 
22 Lever du Soleil, 443 Coucher du Soleil, 20 h. 11 des Gémeaux 
X27 I ºiln, iuclIc 1. sZacharie '1''" Q séduction d Du Ier au 31 
! 28 Lundi 29 Mardi 
sGermain 
s Maximin 
ce ans , sur pluie 
autrui prenez mai 
les jours 
croissent de 
30 Mercredi s Ferdinand 
, 
st atiolul. frileux 73 minutes. 
31 Jeudi ste Pétronille garde à vous - même. pluie 
Berne, les mardis pt. B. Marchée hebdomadaires aux Bestiaux Langnau, lundis veaux 
Berthoud, les jeudis pB. Escholrmatt, lluttwil, les1undisveaux Lucerne, les mardis 
Bulle les jeudis p. B. les lundis veaux les mercredis pB. Sierre, les vendredis pB. 
Château-d'Oex, Fribourg, Langenthal, 7,15,21,28 Sion, les samedis pB. 
les jeudis p. B. 7,15,21 et 28 veaux veaux ; les mardis pB. Thoune, les lundis veaux 1 Willisau, les lundis pB. Einsiedeln, Frutigen, 10,17.201 pß. Lausanne, 
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B. M1. Ch. p. B. 9 
p. B. et M. 30 
Affolteru B. P. 21 
Aigle, Vaud 19 
Altdorf B. 16 
M. 17 
Andelfingen B. 9 
Anet, Berne 23 
Appenzell B. 9 
et 23 
Aubonne, Vd. 15 
Baden, : 1r. 1 
Bagnes, VI. 8.22 
Balsthal D1. pB 21 
Bassecou rt, Br. 8 
Bayards, NI. 7 
Beliinzone B. 9 
et 23, I11. B. pB. 30 




Breitenhach S. 14 
Bremgarten, Ar. 
1: 
Breuleux, Br. 15 
Brigue, V1.17 
Brugg, Ar. 8 
Bülach, Zr. B. 1'. 2 
B. P. et M. 29 
Bulle, Fr. 11. B. 10 
Bären, Berne 16 






Chiètres, Fr. 31 
Coire B. /k et 19 
gr. foire 20-25 
Cossonay 10 et 24 
Couvet 31 
Delémont, Br. 22 
Dielsdorf B. P. 23 
Dombresson 21 
Echalleus, Vd. 
M. p. Il. 30 
Eglisau B. "21 
Eutlebuch, Lc. 2 
P. 28 
Erlenbach, Br. 8 
Escholzmatt 14 
1) B. 21 
Fraabrunuen 7 
Frauenfeld, Th. 
B. 7et 21 
Fribourg 7, P. 19 
Frutigen, Ifr. 
B. 1 dès 14 h., 
M. 1f. 2 
Gessenay, Br. 1 
Gimel, Vaud 28 
Grauges, SI. M. 4 
Grelliugue, 13r. 17 
Grosshöchstet- 
teu, Br. 16 
Guin, Fr. M. P. 21 
llauts-Geneeeysl 
Herrogenbuclï- 
see, 13r. 9 
Hochdorf 7 
Iluttwil, Br. 2 
luterlakeu, Br. 1 
Lachen, Sw. 8 
forains G et 8 
Le Landeron 7 
Langeuthal 15 
Lauguau, Br. 
M. pB. 4 
Laufou, Berne 1 
Laupen, Br. 23 
Lausanne B. 9 
Lenk, M. p. B. 18 
Leuzbourg, Ar. 17 
Liestal, B. C. : 30 
Lignières I3.21 
Locle (Le), NI. 
M. B. pt. B. 8 
Loèche-Ville 1 
I. ass. Hr. 28 
Marbach, Lc. 16 
Martigny- Bourg 
Valais 7, --)1,28 
Meiriugeu, Br. 16 





veuaz, N'd. i1.11 
111orl; es, Vd. 2: 1 
Mowloll, 1'd. 28 
Moutier, Br. 10 
Muri, Argovie 4 
Nods, Hr. B. 12 
Nyon, 1'd. 10 
Ocusiogeu, SI. 
Ni. P. 28 
Olten, SI. 7 
Orbe, Vd. 14 
(IrmontDossusl4 a 
Oron-la-1'illc 2 
Orsiéres, Vl. 17 
PaFerne, Vd. 17 
I'lanfaýon, Fr. 16 
Poutsd. Martcl I: i 
Porrentruy 21 
Pli. 2,10 et : il 
Iteinach, Ar. 11.1 7 
Higgisberg"Hr25 
Itoggeubourg, 
Homont, Frib. 15 
Saignelégier 7 
St-Blaise, NI. 7 
Ste-Croix, l'd. 16 
S'-Gall, Ni. for. 
du ->8 avril au 
6 mai 
St-Imicr, Br. 
Ni. Il. forains 18 
Saruen, Ow. 
1 i. 8, M. B. 9 
Snüe prcge 33 
Voir page 84 rectification des foires. 
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s 1Nicodùne ce, 
s Marcelin le, Lever dît Soleil, 438 








s Norbert i 
s llý dat"d 31,08 
s Félicien FI-C 
Lever du Soleil, 435 





s(ýuy_ 's -Modlestu 
s Aurélien 
Lever du Soleil, 43-1 




s Alban, s Raoul 
s Paulin 
ste Agrippine 
Lever du Soleil, 
5. ýJean-l;, ilýt. 
s Prosper 
sJean et Paul 
Les 7 Dormeurs 
s Irén( e 
s Pierre et Parnl 
Comm. s Patil 
I Berne, les mardis pt. B. 
Bertlioud, les jeudis p. 13. 
Bulle, les jeudis p. B. 
Cliàteau-d'Oex, 
les jeudis p. B. 
Einsiedeln, 










l'n(ý, Niiýýsý LUNAISONS 
Y Un peu agréable 
8 homme mécontent de 
1 




tout le monde est frais ý 
1740, dd rarement ý 
n, [] -L satisfait de pluie ' 
à l'apogée, Q ch anud 1 
lui-même. La plus grande et 
dY de toutes les pluvieux 
victoires est celle d'une sa- 
Coucher du Soleil, 201 a. 23 
gesse et d'un courage beau 
1 ]ý qui sont victorieux 
1952, © dans ? 3, Ça 
{-}, d-j, du malheur vari- 
même. En amitié, ce 
qui fait les bonnes re- able 
[J y lations, ce orageux 
Coucher clic Soleil, 20 h. 27 i r n'est pas beau 
, ý1. 
ýý [cpc», F Ji 
13as, Q, (G au pèr., 
-] 9ý 
l'iden. - (ý dd tité de solstice pluie I 
entre (tans ee, coin. ale 
Y carat- (ý au périliýýlie Coucher (lu Soleil, 20 h. 29 
CC d. (ýa (r. él. E., ét. du soir pluie Q,, Y àlapl. 
2J tère, c'est très 
l'identité d'éducation. Le 
travail est la source de 
Y toute moralité. beau 1 1 
Marchés hebdomadaires aux Bestiaux 
` Escholzmatt, 
les lundis veaux 
Fribourg, 
les lundis veaux 
Frutigen, les jeudis p. B. 
Hérisau, les vendredi 
Iluttwil, les lundis veaux 
les mercredis pli. 
Langenthal, les lundis 
veaux : les mardis p11. 
Laa nau, 11111(lis veaux 
Laýisanne, 
les lundis veaux 
Nouv. lune 












le 26, à7h. 21 
minutes. 
Très beau. 
JUIN a pris ý 




était dédié a 
la jeunesse. 
Le 22, 
le soleil entre 
dans le signe 
du Cancer, 
jour le plus 
long de l'an- 
née. Com. de 
l'été. 
Du 11, au 22 
juin les jours 
croissent de 
15 min. et du 
22 au 30 ils dé- 
croissent de 
2 minutes. 
Lucerne, les mardis 
Sierre, les vendredis pB. 
Sion, les samedis pB. 
Thoune, les lundis veaux 
Willisau, les lundis pli. 
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Foires du mois de Juin 1951 
Aarau B. 20 
AarbergCh. 11. J1. 
p. B. 13 
p. lt. M. 27 
Alloltern, Zurich 
B. et P. 18 
Aigle, Vaud 2 
Andellingen 1313 
Audermatt M. 13 
Anet, pB. 20 
Appeuzell 




Bienne, Br. 7 
Bremgarten, Ar. 
B. 11 
Brévine, \l. 11I. 27 
Brigue, V1.7 
Brugg, Ar. 12 
But Iv, Fr. 1/i 




Chiètres, Fr. 28 
Coire B.:; 
Cossonay, Vd. 1ý 
Delémont, Br. 19 
1)ielsdoi"I B. P. 27 




govie, B. 4,18 
Fribourg 4,11,16 
Granges, SI. M. 1 
Guin, Fr. . M. 11.18 Lajoux, Br. 12 
Le Lauderon 18 
Langenthal 19 
Languau. Br. 
M. pB. 1 
Lanfon, Berne 5 
Laupeu P. 15 
Lausannep. B. 13 
1. eurbourg B. 7 
Liestal, B. c. B. t3 
Locle(Lo'I, NI. 




Valais P. B. 4 
Meiringen 
M. P. B. 7 
Montfaucon 25 
Fête patron. 24 
Monthey, VI. 13 
Moudou, Vd. 25 
Hari, Ar. B. 4 
Noirmout, Br. 4 
Ncon B. 7 
(llteu, SI. 4 
(lion-la-Ville 6 
(lisières, VI. 7 
Payerne, Vd. 21 
Porrentray 18 
P13.7 et 28 
lieinach,: 1 r. 13.14 




Schiipfheim pB. 4 
Sierre i 
Sion, Valais 2 
Sissaeh B. 27 
Soleure 11 
Sursee, Lc. 25 
Thoune 
1'. 9,1 G, 23.30 
Travers, AI, A1.15 
Unterseen, 13r. 
M. P. B. 1 
Uster, Zr. R. 28 
Les Verrü res 20 
\V'eiu6ldeu, 'th. 
B. 13 et 27 
\Villisa u. DI. 1'. 28 
\Viuterthour. 'Lr. 
l3.7 et 21 
\'verdnn, \'d. 26 
Zolingue, Ar. 14 
Concordance des ères principales 
L'aonée 1: 1:; 1 est une année cnuiuiene de 3Gi; jouis 
correspnudaut ii l'an 
GGG'. de la période julienne. 
5ï 1I üï I de l'ire des Juifs. 
i37 1 : 3; 1 de vil, ""_ire, calendrier muselnuin. 
Voir putte 81 rectification des foires. 
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VII'°°Mois !, JUILLET © PnINoy1i: NES LUNAISONS 
27 Lever du Soleil, 438 'Coucher du Soleil, 20 h. 29 
1 Dimanche 6. s Thiébaud » Il faut dans la vie couvert 
Nouv. lune 
à8h. le 4 
2 Lundi Visitation » s'appliquer à être pluie , 48 minutes. 3 Mardi s Anatole a l'a n, ýCp., Q d' beau Beau. 4 Mercredi 
5 Jeudi 
s Udalric : J8 
S Zoé e 
848, Q 2ý, a aphel. 
9ý QO uel- d 
Prem. quart. 
. l q , le 12, à5 il. 6 Vendredi s Goar qu'un et non pas seulement 56 minutes. 
7 Samedi s Guillebaud à devenir quelque chose. et Beau. 
28 Lever du Soleil, 443 Coucher du Soleil, 20 h. 26 Pleine lune 8 Dimanche 7. s Procope , Y Elever un enfant, c'est le 18, à 20 h. 9 Lundi s Zénon © dans ?? le mettre chaud -17 minutes. 
10 Mardi Les 7 frères 4e {>, d I2 en état de pluie Beau. 
11 Mercredi s Léonce FI e CP 9 rem- beau V Dern. quart. 12 Jeudi Ste Marcienne 556, 
ý dans cý plir le le 25, à 19 h. 
13 Vendredi s 11enri 3 mieux possible la et 59 minutes. 114 Samedi s Bonaventure Ç*É destination de très chaud Chaud. 
29 448 Lever du Soleil Coucher du Soleil 20 h. 23 - 15 Dimanche , 8. ste Marguerite "E 
, Q sa vie. Le res- beau 
16 Lundi stellainelde î, ýJ U' Q sort d'un homme JUILLETtire 
17 Mardi S Alexis © au erigée, o« 2ý b 
son none de la 
naissance de 18 Mercredi s Calville Ot 7e st faussé et Jules César, 
19 Jeudi s Arsène 
UP lorsqu'il a soumis sa arrivée en ce 
20 Vendredi s Elie conscience à une mois. On l'ap- 
21 Samedi ste Praxède 
© 
dans p, pY très chaud pelait aupa- ' 30 Lever du Soleil, 4a Coucher du Soleil, 20 h. 16 ravant Quin- fiels. 
X22 1)itnanclle 9. ste Marie-Mad. autorité extérieure, beau 
23 Lundi s Apollinaire Q entre dans e, j Le 23, le 
24 Mardi ste Christine; , Q, 9'94 quelque augus- 
°y ' ' 
soleil entre 
dans le sine 25 Mercredi sJaeques 11. ) , te qu elle u elle et du Lion. 26 Jeudi Bte Anne , t., 
%J, 5 dans soit. Le 
27 Vendredi s Pantaléon coeur a ses rai- très chaud Du 1er au 
31 
28 Samedi s Nazaire r Qý sons que la rai- pluie 
jours 
décrois- 
31 31 Lever du Soleil, 504 Coucher du Soleil, 20 h. 08 sei t de 54 mi- 
29 Ditutlnclle 10. ste Marthe ; Qý, au p1. gr. 1 Il(1 i'clat nutes. 
30 Lundi s Donatille n, ©à l'ap., Qj pluie 
31 Mardi s Calimère tý Q `]ý son ne connaît pas. 
Berne, les mardis pt. B. 
Berthoud. lesjeudis p. P. 
Marchés hebdomad 
Escliolzmatt, 
aires aux Bestiaux 
Buttwil, leslundisveaux 
Langnau, lundis veaux 
Lucerne, les mardis 
Bulle les jeudis p. B. 
Ch9teau-d'Oex, 
les lundis veaux 
Fribourg, 
les mercredis pB. 
Langenthal, les lundis 
Sierre, les vendredis pB. 
Sion les samedis pB. 
les jeudis p. B. 
Einsiedeln, 
les lundis veaux 
Frutigen, les jeudis p. B. 
veaux; les mardis pB. 
Lausanne, 
Thoune, les lundis veaux 
Willisau, les lundis pli. 
les samedis veaux llérisau, les vendredis les lundis veaux Yverdon, les mardis P. 
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Foires du mois de Juillet 1951 
Aarau, 18 
Aarberg 
B. Ch. p. Ii. M. 11 
p. B. M. 25 
Affoltern, Zurich 
B. et P. 16 
Andelfingen11.1 1 
Anet pB. 18 
Appenzell 
B. 4,18 
Aubonne B. 3 
Baden, Ar. B. 3 
Bellelay, Br. fête 
des cerises 1 
Bellinzone, Ts. 
B. Il et 25 
Berthoud, Br. 12 
Bienne 5 
Bremgarten, Ar- 
govie B. 9 
Bragg, Ar. B. 10 
Bûlach, Zr. B. 4 
Bulle, Fr. M. B. 26 




Chiètres, Fr. 26 
Cossonay 12 
Delémont, Br. 17 
Dielsdorf, B. 1'. 25 
Echallens 





B. 2 et 16 
Fribourg 2, P. 14 
Granges, SI. 111.6 
Guin, Fr. M. P. 16 
lierzogenbuch- 
see, B r. ¢1.4 
Huttwil, Br. 11 
Le Lauderon 16 
Langenlhal 17 
Lauguau, Br. 
111. pIt. 6 
M. B. 18 
Laufon, Berne 3 
Laupen P. 20 
Lausanne B. 11 
Lenzbourg B. 19 
Liestal, B. -c. B4 Locle (Le), Ni. 
M. H. veaux P. 10 
Lyss, Br. 23 
Messen, SI. 2 
Moudon, Vd. 30 
abbaye 29 
Muri, Ar. B. 2 
Nyon, Vaud 5 
Oensingen, SI. 
M. P. 16 
Olten, SI. 2 
Orbe, Vd. 9 
Oron-la-Ville 4 
Payerue, Vd. 19 
Porrentruy 16 
pB. 5 et 26 
Beinach, Ar. 5 
Bomont, Fr. 17 
Saignelégier 2 
Scbalihouse 
B. 3 et 17 
Schb(tland, B. 3 
Schüp(beim p11.2 
Sissach, B. -c. 25 Soleure 9 
Sursee, Le. 16 
Thoune P. 7, 
i4,21 et 28 
Trubschachen, Br 
p. B., P. 23 
Unterkulm 13 
Unterseen, Br. 
M. P. B. 6 
Uster, Zr. B. 26 
Vevey, Vd. M. 24 
Wein(elden, Th. 
B. 11 et 25 
Werthenstein, 
(Wohlusen) 9 
Willisau P. M. 2G 
Winterthour, Zu- 
rich B. 5 et 19 
Yverdon, Vd. 31 
Zofingiie, Ar. 19 
Zurzach, Ar. 
M. M. P. 9 
Abréviations figurant dans la tabelle des 
foires : M. = marchandises. - B. = bétail. - 
M. B. = marchandises et bétail. - p. ou pt. B. =j 
petit bétail. - P. = porcs. - C. ou Ch. = chevaux. 
1 
Voir page 84 rectification des foires. 
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Ville Mois, AOUT j) 111`\() Ni iý, N1`', LUNAISONS 
1 Mercredi Fête Nationale dd Aucun couvert 
2 Jeudi s Alphonse , "es W 2339, des plaisirs beau Nouv. lune 3 Vendredi Inv. s Etienne f, 5à la p1. gr. é1. E.. ét. du so ir le 2, à 23 h. 
4 Samedi s Dominique F, f ý4 stationnaire que beau 39 minutes. 
32 Lever du Soleil, 512 Coucher du Soleil, 19 h. 59 Beau. 
5 Dimanche 11. s Oswald 4e © d. 3, Od orages Prem. quart. 6 Lundi IranStiguratiull rR e} nous ( alpllélie beau le 10, à 13 li. 
7 Mardi s Gaëtan 2ý, « j, pouvons pluie 32 minutes. 
8 Mercredi s Cyriaque d donner aux enfants 
ý 
Pluie. 
9 Jeudi s Romain ne vaut pour eux ceux 
110 Vendredi sLaureiit + 1332, qu'ils inventent: Pleine lune le 17, à3h. 11 Samedi ste Suzanne c (c stationnaire plat- pluie 59 minutes. 33 Lever du Soleil, 522 Coucher du Soleil, 19 h. 48 Orages. 
! 12 I)imaiiche 12. Ste Claire t Q ý, Y sirs soudains, 
13 Lundi s Hippolyte J U, Q inattendus, pluie 
r Dern. quart. 
14 Mardi sEusèbe ý Q ý- dont le libre beau 24, à 11 h. le 115 Mercredi ýAssolnptioii Qau pér., P, y\ J"a1)l1 d 
20 , 
Pl Pluie 116 Jeudi s Roch d stationnaire choix . . 
17 Vendredi s Carloman 95_ý 
iffi 
fait le orages 
18 Samedi ste Hélène » « dans ô ý, cpY pluie 34 Lever dît Soleil, 531 Coucher du Soleil, 19 h. 36 AOUT tire 






Bernard FI-el d 9ý est un parfum qui né; on l'appe- 
S21 Mardi steJeanne Franç. ,, embaume 
la vie, une Bou- lait sixième 
22 Mercredi s Symphorien Qd ceur qui la char- aboli- mois de l'an- 
23 Jeudi ste Sidonie O entre dalls ,V me, 
née martiale. 
24 Vendredi s Barthélemy un souvenir qui Le 23, le 
25 Samedi s Louis Q ý, QY l'embellit. Jantes soleil entre 
35 Lever du Soleil, 510 Coucher du Soleil, 19 h. 23 dans le signe 
26 I )iniauclie 14. s Zéphyrin , 0, Q-j Ne tourmen- pluie 
de la Vierge. 
27 Lu11di s Césaire ©à l'ap., Q 2ý tez pas la Du 1- au 31 28 Mardi s Augustin i" fourmi qui traîne son grain août les jours' 
29 Mercredi Déc. (le s. 1.13. iý d de blé, car elle vit, et décroissent 
30 Jeudi s Benjamin la vie est une chose admira- de 88 minutes 
31 Vendredi s Raymond ýd inférieure Q ble. pluie 
Berne, les mardis pt. B. Marchés hebdomadaires aux Bestiaux Langnau, lundis veaux 
Bertlioud, les jeudis p. B. Escholzmatt, Huttwil, les luudisveaux Lucerne, les mardis 
Bulle les jeudis p. B. les lundis veaux les mercredis pli. Sierre, les vendredis pB. 
Château-d'Oex, Fribourg, Laugenthal, les lundis Sion, les samedis pli. L 
les jeudis p. B. les lundis veaux veaux ; les mardis pB. Thoune, les lundis veaux 
Einsiedeln Frntigen, les jeudis p B. Lausanne, AVillisau, les lundis p1r. 1 






































..... _. ____.. _.. .................... 









B. p. B. M. 8 
p. B. M. et Ch. 
poulains 29 
Alfoltern, Zurich 
B. et porcs 20 
Andellingen B. 8 
Anet, Berne 22 
Appenzell 
B. 8 et 22 
Aubonue Il. 7 
Bassecourt, Itr. 
M. B. Ch. 28 
Bellinzone, Ts. 
B. 8et22 
(tienne, Berne 2 
Bremgarten, Ar- 
govie 20 
Brngg, Ar. 14 
13ülaeh, Zr. B. 1 
Bnlle, Fr. A1. B. 3ll 





Chiètres, Fr. : t0 
Cossonaé, V'd. 9 ý Delémont, Br. 21 




M., for. 2 au 5 
Echallens 
M. P. B. 23 
Eglisau B. 20 
Einsiedeln 27 
M. 28 





Fribourg 6, P. 18 
Gran tes, SI. AI. 3 
Guin, Fr. M. P. 20 
Le Laudernn 20 
Langehthal 21 
Langnau, ALpB. 3 
Laufon, Berne 7 
Laupen P. 17 
Lausanne P. B. 8 
Lenzbnurg B. 30 
Les Bois 
M. B. Ch. 27 
Les Mosses 25 
Liestal, Al. B. 8 
Lignières, N1. B. 6 
Locle (Le), NI. 
M. B. Veaux P. 14 
Lyss, Br. 27 
Malters, Le. 20 
Monthey, VI. 8 
Mondon, Vd. 27 
Moutier, Br. 9 
Muri, Ar. B. 6 
Noirmont, Br. 6 
N von B. 2 
Oénsiugen, SI. 
Al. P. 27 
Olten 6, M. et 
forains 12 et 13 
Oron-la-Ville 1 
Payerne, Vd. 16 
Fète «Le Tirage» 
18,19 et 20 
Porrentruy 211 
pB. 2,9 et : i0 
Bcinaeh, Ar. 13.2 
lticheusee, Le. 10 
liiggisberg 31 
Bomout, Fr. 14 
voue 12,13,1r 
Saiguelégier 13 
gr. march. -conc. 




II 28, M. 29 
Schiipfbeim pB. ti 
M. B. 9 
Sch%varzenburg, 
Berne 23 
Sissach, ll. -c. 8.22 Soleure 13 
Sursee, Le. 27 
Thoune, Br. 29 
P. 4,11et1S 
Tonrteniagne.: 11. 




M. pB. 3 
Usler, zr. B. 30 




P. M. 30 
\Vinterthour, 'Lr. 
B. 2 et tli 
marché-cnnc,, 
B. fil] août 
\\'ohleu,: \r. 11.27 
V-cerdon, Vil. 2S 
zoliIl gee, Ar. 9 





L'or des genêts et la pourpre des bruyè- 
res frappaient mes yeux d'un luxe qui 
touchait mon coeur. 
J. -J. Rousseau. 




























'1 22 Samedi 
39 








30 1)iui; 1(11e 
SEPTEMBRE ý 
s OiI1e 
Lever 1u Soleil, 549 
15. s Just 
s Jlansuet <P- 
l'ni`ý >ii:. it: 
1-1)49, (Cd.??, d ,dR Coucher Soleil, 19 h. 09 
4r). ami. O très beau 
s Mansuet g- rý ,, 
C infi rienre 
ste Rosalie týt Heureuse ,a femme que 
IT UtiA1SOnS 
Nouv. lune 








s Rolnule ils bonté de Dieu a entourée 
Jeûne Genevois c `] d d'assez de liens pour 
s Cloud que son amour 
Nativ. de N. - 1). 1916, très beau Lever du Soleil, 558 Coucher du Soleil, 18 h. 56 
1ti. s Gorgon V, stationnaire orages 
ste Pulchérie -k, Q2 soit couvert 
s Félix et Régule au périgée dans sa pluie 
sEuiilien dY famille. Le beau 
sMatuille d naturel 18 (lan 
l"àaºt. SIS (voix (C d. y, 
s Porphyre 11335. dans pluies 
Lever du Soleil, 607 Coucher du Soleil, 18 h. 42 77 
1î. . 11 1. Ir,. c) 25à la Pl. gr. él. O., M. du matin 
s Lambert d 2ý les ouvra- abondantes 
s Ferréol ?, -e, e au périhélie ges est clair 
t, 
. -'l'. s 
Janv. comme le pain dans les re- 
s Eustache Q, nY pas; il s'allie et 
s Matthieu ,Q bien à tout et ne lasse 
ý. 'l'. ýllanriý e »; Ç) stat., Q ent. d. beau 
Lever du Soleil, 617 Coucher du Soleil, 18 h. 28 
1s Lin », 5l s. cà l'apol;.. Qt2 
s Gérard )11 
1 
1UQ i'coin. de l'aut., équinoxe -14 
s Principe 3'ýWE 1 jamais. Ce n'est pas pluie 
ste Justine F{; ý un si grand malheur de 
s( 'Cime. I). Ilui("I1 




,dy lent quand Michel on sent le talent 
Lever du Soleil, 6'5 Coucher du Soleil, 18 h. 14 
l : 1. s Jérôme JA, 
ý, 
dý des autres. pluie 
Marchés hebdomadaires aux Bestiaux 
Berne, les mardis pt. B. 
Berthoud, les jeudis p. B. 
Bulle les jeudis p. B. 
1 Château-d'Oex, 
les jeudis p. B. 
Einsiedeln, 
les samedis veaux 
Escbolzmatt, 
les lundis veaux 
Fribourg, 
3,11,17 et 24 veaux 
Iluttwil, les lundis veaux 
les mercredis pB. 
Laugenthal les lundis 
veaux ; les mardis p13. 
T. annneui lundis VPa11Y 
Frutigen, 6 et 20 pB. 1 Lausanne, 
Hérisau, les vendredis les lundis veaux 
Pleine lune 









BRE vient de I 
ce que c'était 
le septième 
mois de l'an- 
née martiale. 
Le `33, 
le soleil entre 
dans le signe 
de la Balance. 
Commence- 
ment de l'au- 
tomne. 
i 
Jour et nuit 
égaux. 
Du 1- au 30 
septembre les 
jours décrois- 
sent de 95 mi- 
nutes. 
Lucerne, les mardis 
Sierre, les vendredis pB. 
Sion, les samedis pli. 
Thoune, les lundis veaux 
Willisau, les lundis pB. 
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Foires du mois de Septembre 1951 
Aarau 13.19 
Aarberg B. Ch. p. 
B. M. 12, pB. M. 26 
Adelboden 
B. pt. B. 10 et 27 
Afloltern, B. P. 17 
Aigle. Mllpoul. 29 
Albeuve, Fr. 13.22 
Altdorf, Uri B. 24 
Anrlelfi ngenB. 12 
Andermatt 
B. 15 et 29 
Anet pB. 19 
Appenzell B. P. 5 
B. M. forains2''& 
Aubaine, Vd. 11 
Baden, Ar. B. 4 
Bagnes, Vl. 25 
Bayards, Ni. 17 
Bellegarde, Fr., 
M. B., moutons, 
chèvres 17 
Bellinzoue 




taur. de reprod. 
de la race tache- 
tée, début sept. 
Beromünster 24 
Berthoud, lfr. 6 
Bienne, Br. 13 
13remgarten B. 10 




Brienz, Br. B. 24 
Brigue, Vl. 20 
Brugg, Ar. B. 11 
Bülach, Zr. B. 5 
Bulle, Fr. 
poul. 24 (matin) 
Ni B. 24 et 25 
M. plI. 27 
taur. de reprod. 
début septemb. 
vogue 9,10,11 
Biimpliz, Br. 10 
Biiren, Berne 19 
Carouge, fête 
communale 2 
Chain don, Berne, 
B. NI. et gr. Ch. 3 
Champéry VI. 17 
Châtelet, Br. 25 
Châtel-St-Denis, 
M. 13. poulains 17 
Chaux-de-Fondsl9 
Chiétres, Fr. 27 
Coire B. 15 






Deh mont, Br. 18 
DiiIsdorf, B. P. 26 
Echallens, Vd. 
M. pB. 27 
Eggiwil 27 
ERlisau B. 17 
Einsiedeln mar- 
ché-concours 
brtail, mont. 25 
Entlebuch, Le. 
20, P. 24 
Erlenbach. Br. 
M. gr. B. de repr. 5 
Escholzmatt 5 
p. B. 17 
Fontaines, NI. 12 
Franenfeldl3 3,1 
Fribnurg3, P. 15 
Bénichon 9,10 
forains du 2-15 
foire aux prov. 
fi o sept. -déb. oct. Frutigeu, B. 10 
et 27 dès 14 h. 
M. B. 11 et 28 
Gessenay gr. B. 3 
Goldau B. 10 
Granges, SI. M. 7 
, Grellingue, Br. 20 
Grosshûchstet- 
ten, Berne 5 
GuggishergM. B. 
gr. moutons 6 









exp. B. 27 
Lachen 
, Sw.: 11.3 M. B. p. 13.4 
forains du 2 au là 
Expos. de B. 26 
Le Landeron 17 
Laugeubruck 
B. de repr. 20 
Langenthal 18' 
Laugnan, Br 19 
M. pB. 7 
Marche-concours 
ehèvres, montons 
dit 21 nt 23 
Lauenen, Br. 29 
Laufenhourg 
M. 29 
Laufon, Br. 4 
Laupen, 13r. 19 
Lausanne B. 12 
Comptoir Suis- 
se du 8 au 23 
Marché-concours 
taureaux de re- 
production peo- 
dant le Compt. 
Lauterbrunneul9 
Suite page 32 
Voir page 84 rectification des foires. 
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1-1-1--- ---------- I. " 
X", r Mois OCTOBRE (C Lr:. nýso. s l'iii.. rS 
1 Lundi sEvmi 257, , dei froid Nouv. lune 2 Mardi s Lé-er 
0 
Le progrès de chacun le 1, à2h. 57 h. 57 
3 Mercredi 3Me s Gilbert É `!!! froid est le 9 30 in Froides. 
4 Jeudi S Franwois c, de toms, la chute de pluie Prem. quart. 5 Vendredi s Placide D'I chaque individu orageux le 8, à1h. 
6 Samedi s Bruno - U, Qd', Qy ,d pluie 00 minute. 41 Lever (lit Soleil, 635 Coucher du Soleil, 18 h. 01 Couvert. 
7 l)ilnaiiclle 20. ste Judith an périgée, Q` Pleine lune 
S Lundi ste Pélagie ,Q couvert 1ý, 'j 
] le 15, à1h. 
9 Mardi s 11eui7 i . retarde l'ensemble; le bien 
51 minutes. 
Nuageux. 
10 Mercredi s Géréon É glu plus grand éclat ne 
11 Jeudi s Firmin d. dO nuageux 
Dern. quart. 
le 23, à0h. 
12 Vendredi s Maximilien sera atteint pour frileux 55 minutes. 
13 Samedi s Édouard e. 5d supérieure 0 cha- Variable. 
42 Lever du Soleil, 64à Coucher du Soleil, 17 h. 47 Nouv. lune 
14 1)iui; nu he 21. s Calixte , ,, 
d0 
,, 
dE cun dans clair le 30, à 14 h. 
15 Lundi ste Thérèse ct, 1`11. ýý un nuageux 54 miaules. 
16 Mardi s Gall r 
® 
sens absolu que lors- 
Tres froid. 
17 Mercredi ste Hedwige e, qu'il sera atteint pour tous. 
18 Jeudi stuc , t., [ý Notre civilisation OCTOBRE 
19 Vendredi s Aquilin Q développe les besoins tire son nom 
20 Samedi s Caprais plus vite encore nuageux de ce qu'en 
43 Lever du Soleil, 655 Coucher (lit Soleil, 17 h. 34 comptant du 
21 I )imauelle 22. ste Ursule 1,, ©à l'app , 





22 Lundi ste Cordule 1ýý daus que les able mois de l'an- 
23 Mardi s Séverin is 
ýÏK Ver 055, Qý moyens de née martiale. 
24 Mercredi s Salomé 0 entre dans cE les ciel 
25 Jeudi s Crépin satisfaire. Il faut que ceux 
Le 24 le 
soleil entre 2G Vendredi s Evariste © dans dans le signe 
27 Samedi ste Adeline ýYt r> qui cherchent à couvert du Scorpion. 
44 Lever (lit Soleil, 705 Coucher du Soleil, 17 h. 22 
28 I >iluaucllc d-4 prolonger très Du ter au 31 
29 Lundi s Narcisse leur vie s'étudient d'abord i 
octobre, les 
joursdécrois- 
30 Mardi s Lucain 1454, à se rendre sent de 98 
31 Mercredi s Quentin 
®d 5 vertueux. froid minutes. 
Berne, les mardis pt. B. Marchés hebdomadaires aux Bestiaux Langnau, lundis veaux 
Berthoud, les jeudis p. B. 
Mille les jeudis p. B. 
Escholzmatt, lluttwil, leslundisveaux 
les lundis veaux les mercredis pB. 
Lucerne, les mardis 
Sierre, les vendredis p11. 
(: h; iteau-d'oex, Fribourg, Langenthal, les hindis Sion, les samedis pli. 
les jeudis p. B. les lundis veaux veau. ; les mardis pn. Tl 101111v, les lundis veaux 
Ein, iedeln, 
les samedis veaux 
Fratigen, les jecli, p. B. ! Lausanne, 
Ilérisau, les veulrr-ilis les lundis veaux 
Willisau, les lundis I'B. 
Yverdon, les marli, 1'.. 
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Foires du mois 
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Aarberg B. Ch. 
11. M. 10, p. B. 11.31 
Adelbodeu 
p. B. et M. 4 
Affoltern. Zeh 29 
Aigle, A'aud 13,27 
AltdorLlt IU, M11 
\mste_ 2 
Andeltingen B. 10 
Anet, Berne 24 
Appenzell fi 1024 
Arth 22 
Bagnes 9,23 
Bàle, foire du 27 
oct. au 11 nov. 
Bauma, Zr., 





exp. mont. chèv. 
6et 7. M. B. 11 
Bex, Vd 4, marc. 




Breingarten B. 8 
Brigue 4,16,25 
Brugg, Ar. B. 9 
Biilach, Zr. B. 3 
M. B. 30 
Bulle, M 13.17,18 
Bür n, Berne 17 
Cervier, NI. 8 
Chalais, VI. 19 
Chàleau-d'ONsx 
B. 3, M. 4 
Ch. -St-Denis 22 Ch. -de-Fonds 17 
Cbiétres, Fr. 25 
Coire, foire tant. 
aux taureaux al-es 
10 et 11 
13.13 et 29 
d'Octobre 1951 
Cossonae 11 
Couvet, .. \1. 
B. 1 
Dagmersellen 
M. Il. 29 
Delémont, 13r. 16 
Dielsdorl Il. P. 24 
Messe, Br. 29 
Echallells, Vd. 
Ni. p13.25 
Eglisau B. 15 
Einsiedeln 8 
Eutclberg B. 1 
Entlchuch, Lc. 
P. 22, M. B. 24 
Erlenbach, g. B. 3 
et 22, p. B. Ni. 5 
Escholzmatt 15 
Evolène B. 16 
Ferrière 3 
Fraubrunnen 1 
Frauenfeld B l, 15 
Fribourg8, P. 20 
Marché-concours 
chèvres, moutons 
10,11 et 12 
Foire aux prov. 
fin sept. -déb. oct. 
Frutigen, Br. 
B. 29 dès 14 h. 
: 11. B. 30 
Gampel 16 
Gessenay B. 1,23 
bl. 2et24 
Gimel, Vd. 1 
Giswil B. 10 
Granges, SI. AI. 5 





ten, Berne 31 
Gnin. Fr. M. B. 22 
Ilrrisau 
Al. et for. 7 et 9 
B. Ni. for. 8 
Ilitzkirch, Le. 29 
llochdorf, Lc. If. 4 
Ifuttwil, Br. 10 
Interlaken 9 
Lacheu, Sw., M. 29 
111 B. P. B. 30, fo- 
rainsdu28au311 
Lajoux, Berne 8 
Le Lauderý-n 15 
Langentlral 16 
Langnau, Br. 
M. pli. h 
La Sagne 10 
Laufon, Berne 2 
La+ipeu P. 19 
Lausanne, B. 10 
Lenk, Br. B. 1,23 
dés 12111. 
Lenzbourg, B. 25 
Liestal, B. -c. 24 Locle (Le), NI. 






Lyss, Br. 22 
Malters, Lc. 23 
\lartir ny -Bourg, Valais 8 et 22 
Meiringen B. 11 
et 30, NI. B. 12,31 
Monthey 3 et 17 
Montreux (Les 
PlancheslS1.27 
Houdon, Vd. 29 
Moutier, tir. 4 
Mnotali al, Sw. 2.1 
Mari, Ar., B. 1 
Nater"s, Valais 17 
Nods, Br. B. 8 
Nyon, Vaud 4 
Oensingen MP29 
Olten, Soleure22 
Orbe, Vd. 8 
Voir pane 84 rectification des foires. 
- 28 - 
XI-- Mois NOVEMBRE Pne-, ONi l, s LUNAISONS 
1 Jeudi La Toussaint à l'aphélie clair et froid 




. 3 Samedi s Hubert Q, Q £-, Q jj, (Y dans sô 59 minutes. 
45 Lever du Soleil, 715 Coucher du Soleil, 17 h. 12 Beau. 
4 llimanclle 2-1. Fête de la Rélcrm. t C'est une rare fortune; beau Pleine lune 5 Lundi s Zacharie he ,U mais un soulagement le 13 à 16 h. 
6 Mardi s Léonard iii 79, inestimable, 52 minutes. 
7 Mercredi s Achille Q8 d'avoir un honnête Pluie. 
8 Jeudi s Godefroy (C dans ô homme pluie Dern. quart. 9 Vendredi s Théodore e, p', d'entende- le 21, à 21 h. 
10 Samedi s Triplion ? pi ; cP j, d 2[ ment ferme et 01 minute. 46 , Lever du Soleil, 726 Coucher du Soleil, 17 h. 02 Pluie. 
Il 1)iln<uiclie 25. s 11artin de mSurs conformes pluie Nouv. lune, 
12 Lundi s Imier aux vôtres, qui aime le 28, à2h. 
13 Hardi s Didace 1652, à vous suivre. Il 00 minute. 
14 Mercredi s Frédéric à la pl. gr. él. O., ét. nlatiil 
Vent. 
15 Jeudi S Léopold , cp 8 ne faut pas se servir 
16 Vendredi s Othmar n, Q de mots qui soient NOVEMBRE 
17 Samedi s Grégoire 1* Q Y, 
Lt2, 
Q 9ý plus pluie tire son nom ' 47 Lever du Soleil, 736 Coucher du Soleil, 16 h. 53 de ce qu en comptant du 18 Uiulanelle 26. s Odon 3U ©à l'apogée grands que mois de Mars 19 Lundi $te Elisabeth iii rt les choses. Les peines de la il était le neu- 
20 Mardi s Edmond vie sont comme les vième mois de 
21 Mercredi Présentat. 2101 , 
9ý au phi., d -4 
l'année mar- 
tiale 122 Jeudi ste Cécile ýM (C d. 93, eaux de la pluie . 
23 Vendredi s Clément Q, entre dans ; 
b 
Le 23, le 
soleil entre 24 Samedi s Chrysogone ,de mer, eau 48 Lever du Soleil 746 > Coucher du Soleil, 16 h. 47 > 
dans le signe 
du Sagittaire. 
25 1)inlanche 27. s1`' Catherine d j,, dY elles beau Du 1er au 30 26 Lundi s Conrad perdent leur amertume novembre les 27 Mardi s Jéremie rf en s'élevant vers le ciel. joursdécrois- 
28 Mercredi s Sosthène c} à la pl. gr. él. l'ý. ét. du soir sent de 72 mi- 
! 29 Jeudi 
30 V d di 
sSaturnin 
d é A 
200, [d8, station. 
t e 
® nutes. 
en re n r s r., d, ven U, p 
Berne, les mardis pt. P. 
Marchés hebdomadaires aux Bestiaux Langneu, lundis veaux 
Berthond, les jeudis p. B. 
Bulle les jeudis p. B. 
Escholzmatt, Huttwil, les lundis veaux 
les lundis veaux les mercredis pB. 
Lucerne, les mardis 
Sierre, les vendredis pB. 
Château-d'Oex Fribourg, Langenthal, les lundis Sion, les samedis pB. 
les jeudis p. B. les lundis veaux veaux; les mardis pB. Thoune, les lundis veaux 
Einsiedeln, Frutigen, 8,15 et 29 p. B. Lausanne, \i'illisau, les lundis pB. 
les samedis veaux Hérisau, les vendredis les lundis veaux Yvcrdon, les mardis P. 
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Aarberg, Br., B. 
Ch. p. B. et NI. 14 
p. B. et M. 28 
Aeschiprès5piez 
B. 5, M. pB. 6 
Afloltern B. 19 
Aigle, Vaud 17 
Altdorf, Uri B. 7 
et28, M. 8et29 
Andelfingen 14 
Anet, Berne 21 
Appenzell B. 7,21 
Aubonne, Vd. 6 
Baar M. for. 18 
M. B. for. 19 
Baden, Ar. 6 
Balsthal, Nl. p. 9.5 
Bâle, gr. foire 
du 27 octobre au 
11 novembre 
Bellinzona, 
13.11 et 28 
Berne, oign. 26 
grande foire du 
23 nov. -9 déc. 
Beromünster 26 
Berthoud 8 
13ex, Vaud 1 
Bienne, Berne 8 
Bremgarten, Ar. 5 
Breut, Vd. 
NI. pB. 14 
Brienz, Br. 14,15 
Brigue, Valais 15 
Brugg, Ar. 13 
Bulle, Fr. 8 
Buren, Br. 21 
Chaindon, Br. 12 
Cham 28, M. 29 
Château-d'U Ex 





Chiètres, Fr. 29 
mois 
Coire 
de Novembre 1951 ; 
B. 16 et 30 111orges, Vd. 14 j 
Cossonay 8 
Couvet, NI. 12 
Delémont, Br. 20 
Dielsdorl, B. P. 28 
Echallens, Vd. 
M. pB. 22 
Eglisau 8 
Einsiedeln 5 
Erlenbach, Br. 13 
Evolène B. 6 
FrauenfeldB. 5,19 
Fribourg 
M. B. Ch. 5, P. 17 
Frutigen, Br. 
B. 22, dès 14 h. 
M. B. 23 
Gessenay, Br. 14 
Gimel, Vaud 5 
Goldau B. 12 
Granges, SI. M. 2 
Grelliiigue, Br. 15 
Guin 19 
Herzogenbuch- 
see, Br. 14 
Hochdorf, Le. 21 
Interlaken 1, M 21 
Le Landeron 19 
Langenthal 20 
Langnau, Br. 7 
M. pB. 2 
Laufou, Berne 6 
Laupen, Berne 8 
Lausanne B. 14 
Lenk, Br. B. 14 
dès 14 heures 
Lenzbourg B. 15 
Liestal, B. -c. B. 7 
Locle (Le) NI. 
M. B. veaux P. 13 
Loèche-Souste 13 
Lyss, Br. 26 
Martigny-villel2 
Meiringen 19 
Messen, SI. 5 
Monthey, Vl. 14 
Mouflon, Vd. 26' 
Moutier, Br. 15 
Muri, Argovie 12 
Naters, v 1.14 
Niederbipp 7 
Noirmont, Br. 5 
Fête patr. 4 
Nyon, Vaud 1 
Oeusiugen MP26 
Olten, Soleure 19 
Orbe, Vd. 12 
Ormont-Dessus111 
B. et marché aux i 
taurillons 7 
Oron-la-ville 7 
Payerue, Vd. 15 
Pfüflikou Sw. 20 
M. 21 
Pf'itlikon, Zr. 6 
Porrentruy 19 
pB. 8 et 29 
Reconvilier 12 
Reinach, Ar. B. 8 
Riggisberg 30 
Boinont, Fr. 20 
Saignelégier 6 
Sarneu, Ow. B. 14 
M. B. 15'' 
Schaffhouse, B. 6 
M. B. P. 13 
M. 14 
Schüpfheim pB. 5 




Sépeý'(Le), Vd. 24 
Sierre, VI. M. B. 19 
M. 201 
Signau, Br. 15 
Sigriswil, Br. 13 
Sion 3,10,17 
Sissach, B. -c. 14 Soleure 12 
Suite page 32 
Voir page 84 rectification des foires. 
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XII'nr Mois DÉCEMBRE I nm;. Luva> ours 
1 Samedi s Eloi 
55 
j] 
,]U Celui pluie et Prem quart 49 Lever du Soleil, 7 Coucher du Soleil, 16 h. 43 . . 
2I )iulauclle 1' Avent, ste Bib. t`ý 9 qui est lent à neige 20 main. Pluie 3 Lundi s Cassiell la colère vaut mieux qu'un 
4 Mardi ste Barbe héros, et celui qui est Pleine lune 
5 Mercredi s Sabbas ,;; 1720, 
© dans ô pluie , 
ffl le 13, à 10 h. 
6 Jeudi s Nicolas .,,,, t 111 )Ill. 
temps "tý, -, - .1 modéré 
30 min. Pluie 
7 Vendredi s Ambroise C d, c -h. Cf -, 
et Dern. quart. 
8 Samedi Conception; ( stationnaire nébuleux C le 21, à 15 h. 
50 Lever du Soleil, 803 oucher du Soleil, 16 h. 40 
37 minutes. 
9I )ilnancIle 2"". Av.. ste Valér. y,. Y, dà l'apllélie pluie 
Clair. 
10 Lundi steEulalie , maître de lui-même beau Nouv. lune 11 Mardi , s Damase , t., 8 danses que celui venteux 
le 28, à 12 h. 
12 Mercredi s Epimaque », qui prend des villes. La pa- 
43 min. Froid 
di J t' rb 11 ''t' i ' 13 eu s Lucie Àg k 1 e, c est " A, (: 
p ý tr 
14 Vendredi sN icaise -ý E la famille pluie 15 Samedi sAbrain au ll prl llléllt Lire son nom 
51 Lever dit Soleil, 810 Coucher du Soleil, 16 h. 41 de ce qu'il 
16 1)iulariclle 
. Av., ste 
Adél. +ý} en grand, et Cà l'apogée était le bine 
17 Lundi sLazare e) , Q9, ý int("r. dv c'est le mois de l'an- 
18 Mardi s Gratien ; morceau du monde nébuleux née martiale.! 
19 Mercredi 4.1, ) sNémèse d. ,dd oit Dieu 
Le 22, 
20 Jeudi sPhilogone Xtý b a attaché clair 
le soleil entre 
21 Vendredi , Q. T.. "11,110111,11 Lealn. de l'hiver, so! s. 
dans le signe 
du Capricor 
22 Samedi Q). -T.. sFlavien ( entre d. e,. ne. 
52 Lever du Soleil, 814 Coucher du Soleil. 16 h. 44 Jour le plus 
23 1)iiiiotu lie s Da rob. tt k" 
d d, dU notre calme court. Coin- Lundi s Adam et Eve ý corps et notre âme. L'ins mencement de l'hiver. 
25 Mardi No l': L d9 tinct, chez la /ennuie, et 
26 Mercredi s Etienne c équivaut à la perspicacité 
Du ter au 22 
décembre les 27 Jeudi Jean D' s týltionuailý! ' ýdý. eu, jours décrois- 
28 Vendredi Les Innocents 1243, C au pér., ], sen t de 19 m i- 
29 Samedi s Trophime El. Q (2ý [ý très froid nules et du 
53 Lever du Soleil 816 Coucher du Soleil, 16 h. 48 22 au 31, ils 
30 I )iulaui Ile 
, I º, ap. N. s David t des plus grands brouillard croissentde2 minutes. 31 Lundi 5} lvestre El 9 hommes. couvert 
Berne, les mardis pt. B. Marchés hebdomada ires aux Bestiaux Langnau, lundis v(, aux) 
Berthoud, les jeudis p. B. Escholzmatt, nultwil, les lundis veaux Lucerne, les mardis! 
Bulle, les jeudis p. B. les lundis veaux les mercredis p13. Sierre, les vendredis pli. 
Château-d'oex, Fribourg, Langi nthal, les lundis Sion. les samedis I)B. 
les jeudis p. B. les lundis veaux veaux; les mardis pB. Thoune, les lundis veaux 
Einsiedeln, Fratigen, 6,13 et 27p. B. Lausanne, Willisau, les lundis p6. 
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Foires du mois de Décembre 1951 
Aarau 19 
Aarberg, Br. 
B. Ch. p. B. 11.12 
p. B. M. 26 
Affoltern, Zr. 
B. et P. 17 
Aigle, Vaud 15 
Altdorf B. 19 
Ni. 20 
Andelfingen B. 12 
Anet pB. 19 
Appenzell 5 
B. 19 




grande foire (11. 
for. ) du X23 nov. 
au 9 décembre 
lleitschinr'irit 4 




Bragg, Ar. 11 
Bulach, Zr. B. 5 
Bulle, Fr. 6 





Chiétres, Fr. 27 
Coire gr. foire, 
3-8, B. 15,28 
Cossonav 21, 
Uelénn nt, Iir. I8 
l)ielsdorf, Il. l'. 27 
Echallens 
M. P. B. 22 
Eglisau, Zr. B. 17 




AI. B. 3, Ai. 4, 
B. 17 
forains du 2-4 
Fribourg, foire 
St-Nicolas 1 
M. B. Ch. p. B. 3 
P. 15 
Frutigen, Br. 20 
Granges, SI. A1.7 
Gstaad B. 12 
Gain Ni. P. 10 
liérisau, App. 14 
Iierzogenbuch- 
see, Br. 19 
Bitzkirch, Le. 10 
liuttwil, Berne 5 
M. p. B. 26 
Interlaken M. 18 
Kerns, 0w. B. 4 
Al. B. 5 
Lachen 4 
Le Landeron 17 
Langenthal 24 




Lanfon, Berne 4 
Laupen, Br. 26 
Lausanne p. 13.12 
Lenzhourg 13 
Liestal, B. -c. 
B. 5 
Locle (Le) Ni. 
M. B. veaux P. 11 
Lyss, tIr. 24 
Martigny-Bourg, 
M. fi., Porcs 
abattus (lard) 3 
Aleiringen 
Al. pB. 6 
Monthey 12,31 
A1or"rs 26 
Moudun. Vaud 27 
111uri, Ar. B. 3 
Nvon B. ti 
OÎten, Solenre 17 
Orbe Cd. 24 
Oron-la-Ville 5 




Reinach, Ar. G 
Romout, Fr. 18 
Saignelégier 3 
Schaffhouse 







Schwyz M. 38.10 
Sierre, Vl. 3 
Sion 221) 
Soleure 10 
Sumiswald, M. 29 
Snrsee, Lc. G 





M. P. B. 7et1N 
Uster B. 27 
\\'einfelden Th. 
11. B. forains 12 
\\'illisau P. M. 17 
\Ciuterthour, Zr. 
B. G, B. M. 20 
Yeerdon, A'd. 2G 
Zolingue 20 
Zong M. 4 
ZweisimmeQ 13 
Voir page Ri rrrli(iýirýiruý (les foires. 
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MAI 
Schaffhouse B. 1 
111.8.1, M. 16 
Sch(lefiland, .'r. l Schüpfheim, Le. 





Sentier (Le) 19 
Sépey' (Le), Vd. 18 
Sierre, l'alais 28 
Signac, Br. 31 
Sion B. 5,12 et à; 
Sissach B. 16 
Soleure 
M. B. for. 21 
Stalde. n, V'l. 9 
Su n iswa Id, Br. 11 
Sursee, Le. 28 




sus, Br. 9 
1'roistorrents B. 1 
Unterseen, Br. 
M. P. B. 2 
Uster, Zr. B. 31 
Vallorbe 111.1? 
Verrières, NI. 18 
Viège 21 
wangen S. A. -, à 
R'einlelden, Th. 
ý ... ... ......... ý . 
M. B. forains 9, porrcntruy 17 Unteý-Ægenri. Zg. St-Gall, gr. foire 
Uster, Zr. B. `? 5 ýV; ntýý"thouý 
U. JV 
Willisau, M. P. 31 
winterthour, Zr. 
M. B. 10, B. 17 
Yverdoii, Vd. 29 
Zofiugue, Ar. 10 
SUITE DES FOIRES SUISSES 
Zou M. for. 14 
Zwceisimmen 2 
SEPTEMBRE 
Lenk, Br. B. 3 
dés 14 h., 
M. pB. 29 
Lenzbourg B. 27 
Liestal. B -8.13.12 
Locle (Le), Ni. 
foire cantonale B. 
veaux Y. 11 
Lcss, Lr. "L4 
. ýlalleray, Br. 24 Marhach, Le. 12 
Martigny-ville24 
1lleiringen, Br. 26 
Montfaucon 10 
1louthey, l'1.12 
Morges, Vd. 19 
lloudou, l'd. 24 
Moutier 6 
Muotalhal B. 20 
Muri, Ar. B. 3 
Nyon 13.6 
Oensingen, SI. 
M. P. 17 
Olten, Soleure 3 
Orbe, Vd. 10 
()ion, Vaud 5 marrhd_rnn rra 
a}ei ne^ Vd^ 20 leur dereprod. âigýsberg 26 sus, Berne 10 Vevey, M. 27 
début sept. '" Trubscbacben Viè e Valais 12 mont. 5,111. B. 12 Saignelegier 13.1 ' 
B. 26 Tramelan-Des- M. B. P. B., Ch. 1 ýi'eiulelden, Th. 
fonts-de-Martel sus, Br. 19 Unterseen, Br. M. B. 14,13.28 Trub. Br. B. 6 Sarnen B. 3,8.16 M. n B. 10 \Villisau 29 ý: ýrurnaýuiý lo ... ý __ 111. I. 7I o ., _ _- .,. i, n vr---ý -- -- ... _... ý.,..... ntruy 17 uuýer-tr. gun, ýg. St-Gall, gr. foire usrer, "r. U. zo wiuwrLuuur 
nß_ 9 et. z7 M. 
2, M. B. 3rýý vii- ai Vallorbe M. 20 M. B. 1, B. 15 
Beconvilier, Br. Unterseen Ste-Crois Vd. 17 Les Verrières 9 Wollinsen 12 
B., gr. Ch. M. 3 M. P. B. 7 et 21 St-Imier, M. 13. Vevey M. 23 Yverdon, M. 27 
Reichenbach lister, Zr. B. 27 forains 19 Viège, VI. 8 Zofingue, Ar. 15 
B. 17 dès 13 h.. Val d'llliez, 13.21 Schaffhouse Wald, Zr. M. B. 30 Zweisimmen 
M. B. 18 et 29 Verrières, NI. 18 B. 2 et 16 M. 31 B. 15, p. 13. M. 16 
MARCHÉS 
Aarau, Argovie le samedi 
Aarherg, Berne, le mercredi 
Aigle, Vaud, le samedi 
Altstiitten, St-Gall le jeudi 
Appenzell, mercredi, sifêtevendr. 
Aubonue, Vaud, mardi et samedi 
Baden, Argovie, mardi et samedi 
Bâle, tous les jours, vendredi mar- 
ché aux poissons. 
Balsthal, Soleure le vendredi 
Bassecourt, le jeudi 
Bellinzone, le samedi 
Berne, le mardi et samedi ; mardi 
marché au blé et au bétail 
samedi. fleurs et légumes, 
Berthoud, Berne le jeudi 
Bex, Vaud le jeudi 
Bienne, Br., mardi, jeudi, samedi 
Reinach, . %r. B. 6 
Richensee, Le. 14 
Riggisherg 28 
Romort, N'r. 4 
Ryffeumatt, Br. 
AI. B., rr. mout. 6 
Sans-Grund 28 
Saignelégier 4 
SI-Blaise, NI. 10 
Ste-Croix, Vd. 19 
St-Imier B. 21 
St-Nicolas, Vl. 28 
Schaffhouse 
B. 4 et 18 
Schôftland B. 4 
Schüpiheim pB. 3 
Scliwarzerbourg 
Br. M., B. 20 
Schwyz B. 3,22 
exposition B. 2; 
Sembrancher 21 
Sissach, B: c. B. 26 
Soleure 10 
Stalder, VI. 26 
Sumiswald 28 
Sursee, Le. 17 
Tavannes, Br. 20 
Thoune, Br. 26 
HEBDOMADAIRES 
Brassus, l-aud le vendredi 
Brigue le jeudi 
Bulle, le jeudi, si fête le mercredi 
Buren, Berne, le mercredi 
Carouge, Ge. mercredi et samedi 
Château-d'OEx, jeudi. si fête merer. 
Châtel-St-Denis, Fribourg lundi 
Chaux-de-Fonds, mercredi et 
samedi, grand marché. 
Cossonay, Vd., mardi et vendredi 
Delémont, le mercredi et samedi 
Echallens, Vaud, le jeudi, marché 
aux grains, si fête, mercredi 
Estavayer, Fribourg le mercredi 
Fribourg le lundi (si fête le mardi(, 
veaux; mercredi et samedi vict. 
Genève, tous les jours, 
mercredi et samedi vict. 
1'. 9et15 




B. P. DI graines 20 
\Viuterthour. Zr. 
B. 6 et 20 
R'olhusen 17 
Yverdon, Vd. 25 
Zolingue, Ar. 13 
'Lweisimmen 
B. 4, M. pB. 5 
OCTOBRE 







Schwyz M. B. ex- 
position pB. 15 




Sentier (Le) 6 
Sépey (Le), Vd 
ýý'aegens. /A. 19 
Weinfelden 
B. 10 et 31 
Willisan 22 
Winterthour i 
B. 4 et 18' 
Wohlen, Ar. 221 
Yverdon, Vaud 30 
Zolingue, Ar. 11 
Zoug 11., forains8 
Zweisimmen 8.2. 
24.111. p. B. 3,25 
NOVT,. IIItItE 
I 
Ormont-Dessus, - 12 et 26 Stalden, VI. 14I 
Vaud 8 et 26 Sierre, Vl. 1,22 Stans B. 13 (dès' 
Oron-la-Ville 3 Siýrnau Br. 18 11 L. ), M. B. 14 
Orsières 4,18 Sinri 
, 
swil 13r. 5 5umiswald, Br. 2 Payerne, %'d. 18 Simplon, ýVI. a. 5 Sursee, l. c. 5 Fr. 17 
ý 
Planfayon, 
Ponts-de-Martel, Sion 6,13 et '0 
Thoune, 13r. 14 
(\euchàtel) `M9 Sissach B. 31 
P. 3 et 24 
Porreutruv 15 Soleure 
Tramelan"Dessus, 
pli. 4,25 et : 31 M. 13. toraius 8 
13r. 13 
Barogne 27 Spiez, Br. 8 
Travers, NI. M. 1 
Reichenbach Stalden,. Vl. 10 
Truhschachen 
C.. .. 
13r. P. n4Mr; c 1q 1, i AM 13. P. 26 " ouacc, i. u. ýý [jQtCPSCeQ 
M. B. 16 Thouue, ßr. 17 Dt. pß2 et 21 Reinach, Ar. 4 P. 6 et 21 Uster, Zr* . D1. ß. 
291 Riddes, ý 1.2 Tramelan-Des- M. 30 
SUISSES 
Gessenay, Berne le vendredi 
Gimel, Vaud le samedi 
Grandson le mercredi et samedi 
le mardi (du 1°r juin au 31 oct. ) 
Granges, Soleure le vendredi 
Langenthal, Berne, lundi et mardi 
petit bétail. 
Langnau, Berne le vendredi 
La Tour de Peilz, le lundi et jeudi 
Laupen, Berne le lundi 
Lausanne, Bd de Grancy, lundi et 
jeudi, légumes ; Av. d'Echallens 
et Chailly, mardi, vendredi, légu- 
mes; mercredi et samedi gd mar- 
ché; le lui; di matin petit bétail 
(après Pâques et Pentecôte, le 
mardi au lieu du lundi). 
Liestal, Bâle, mardi et vendredi 
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MARCHÉS 
Locle (Le), Ni. samedi, si fête vend. 
Lucens, Vaud le samedi 
Lucerne, mardi et samedi 
Martigny-Bourg et Ville, le lundi 
Meiriugeu, Berne le jeudi 
Jluuthey, IVaiais le mercredi 
Montreux, lundi, merc., vendredi. 
Morat, Fr. mercredi et samedi 
Morges, Vaud le mercredi et 
samedi matin. 
Moudon, Vaud, lundi, marc. grains 
Moutier, Berne, mercredi et samedi 
Neuchâtel, mardi, jeudi, grand 
marché le samedi 
Neuveville, Berne le mercredi 
Nidau, Berne le lundi 
Noirmont, Berne le mardi 
Nyon, Vaud, mardi, jeudi, samedi 
liften, Soleure, jeudi et samedi 
Ilrbe, Vd., lundi mare. aux grains. 
Ormout-dessous le mardi 
HEBDOMADAIRES SUISSES 
Ormont-dessus mardi et vendredi 
Payerne, jeudi et samedi matin 
Porrentruy, jeudi; si fête, mercredi 
Rolle, Vaud, vendredi, si fêle jeudi 
Rumont, Fr. le mardi, si fête lundi 
Rorschach, St-Gall, le jeudi mar- 
ché aux grains. 
Saanen (Gessenay) p. B. vendredi 
Saignelégier, Berne le samedi 
Ste-Croix 
, 
Vd., mercredi et samedi 
St-Gall, le samedi, légumes. 
St-Gingolph, le samedi 
St-Imier, le mardi et le vendredi 
St-. llaurice, Valais le mardi 
Schallhouse, le mardi et vendredi 




B., pt. B., si fête le jeudi. 
Sentier (Le), Vaud le jeudi 
Sion, Valais le samedi 
Soleure mercredi et samedi 
(Suite) 
Sonvilier, Berne le vendredi 
Tavaunes mercredi et samedi 1 
Thoune, le samedi porcs, sauf lese 
samedis qui précèdent et suivent 
les foires; le lundi veaux ; le 
mercredi et samedi légumes. 
Tramelau-Dessus le vendredi 
Vallorbe, Vaud le samedi 
Versoix, Geuève, mardi et vendredi 
Vevey, Vd., le mardi et le samedi 
Villars s/Ollon, mardi et samedi 
fruits et légumes. 
Vil, St-Gall chaque mardi 
Yverdon, Vaud mardi et samedii 
mardi gr. marché et aux grains 
Zofingue, Ar. le samedi matin 
Zoug, mardi, sam. marc. aux grains' 
Zurich, le mardi ; le vendredi grd 
marché aux grains, en ville, et 
an bétail à Unterstrass. 
Zweisimmen, Br. le jeudi (sans B. ) 
FOIRES ÉTRANGÈRES pour 1951 
(Etablies d'après les règles pratiquées jusqu'à présent et publiées sous toutes réserves. ) 
JANVIER 
Aix-les-Bains2,15 
Amancey, Dbs. 4 
Aoste, gr. march. 
art. en bois 31 
Arbois, Jura 2 
Arinthod, Jura 2 
Baume - les - Da- 
mes, Dbs. 4,18 
Belfort, If'-Rhin 
B. Ch. M. let 15 
Besançon, Dbs. 8 
Bletterans, J. 16 
Bons, H. -S. 1 
Bouclans, Dbs 3 
Bonrg, AinB. 3,17 
Chalon s/Sne 12 
Champagnole 9 
Chaumergy, J. 9 
Clerval, Dbs. 9 
Coligny, Ain 16 
Cruseilles B. 3 
Delle, H. -R. 8 Dille, Jura 11 
Donnas, Ao. M. 31 
Evian-les-Bains 2 
Ferrette, H. -R. 2 
IFraisans, Jura 3 
Gaillard, H. -S. 15 
Grenoble, lsère22 
mardi, vendr. B. 
L'Isle, Doubs 15 
Jussey, H. -Sne 30 
Le Descbaux, J 17 
Les Echelles, S. 23 
Lons-le-Saunier4 
Matche, Dbs. 18 
Mégève, Il. -S. 5 
Mirecourt, 8,22 
Montbéliard, D30 
111ontlleur, J. 13 
Montmélian. S 29 
Morteau, D. 2. Bé- 
tail ta les mardis 
Morzine, H. -S. 27 
Moùtiers, S. 8,22 
Mulhouse P. 2 
B. chaque lundi 
Pérouge, Ain 27 
Poligny, Jura 22 
Pontarlier, 11,25 
marc. ch. jeudi 
Pont de Roide 2 
Pont-du-Bourg, 
Ain B. 29 
Pont-St-Martin, 
Aoste B. 6 
Rigney, Doubs 2 
St-Amour, Jura 2 
St-Claude, Jura13 
St-Jeoire, 5 et 19 
St-Laurent 6 
St-Triviers-de- 
Courtes, Ain 29 
St-Vit, Doubs 17 




Sellières, Jura 10 
Taninges 8,18 
Thonon, H. -S. 4 
Valence 3, B. 15 
Vercel, Doubs 1 
FEVRIER 
Aiguebelle, S. 1 
Amancey, Dbs 1 
Amphion. H. -S. 5 
Aoste, Italie 6 
Arbois, Jura 6 
Arinthod, Jura 6 
Ballaison, H. -S. 5 Baume-les- Da- 
mes, Dbs. 1,15 
Belfort C BM 5,19 
Besançon, Dbs. 12 
Bletterans, J. 20 
Boëge, H. -S. 27 
Bons, H. -S. 5 Bouclans, Doubs7 
Bourg, AinB. 7,21 
Chalon s/Saône 
cuir, B. 9, sauv. 27 
Champagnole 13 
Chaumergy, J. 10 
Clerval, Doubs 13 
Cluses, H. -S. 19 Coligny, Ain 20 
Collonges-Fort 
de l'Ecluse, A. 15 
Cruseilles, B. 7 
Delle, H. -R. 12 
Dôle, Jura 8 
Donnas, Ao. M. 1 
Ferrette, H. -R. 6 
Fraisans, Jura 7 
Gaillard, H. -S. 15 
Gendrey, Jura 1 
Gex, Ain 6 
Grenoble, chaque 
mardi, veudr. B. 
Jussey, li. -Sne27 
Le Deschaux 21 
L'Isle, Doubs 19 
Loos-le-Saunierl 
Maiche, Doubs 15 
Mirecourt 12,26 Aosle. Italie 6 chaque mardi et 
Montbéliard, D27 Arbois, Jura 6 vendredi B. 
Montfleur, J. 13 Arinthod, Jura 6 Grésy, Savoie 20 
Montriond 5,19 Aromas, Jura 8 Ilabère-Lullin 28 
Morteau, Doubs 6 Baume - les - Da- 
Jussey, H-Sne27 
B. ts. lesmardis mes, Dbs. 1,15 Le Biot, Il. -S. 15 
Moûtiers, S. 12,26 Belfort, B., eh. Le Deschaux 21 
Mulhouse P. 6 111., 5 et 19 Les Echelles 27 B. chaque lundi Bellevaux, il-S 30 Les Gets, H. -S. 24 
Orchamps, J. 14 Besançon, Dbs. 12 L'Isle, Doubs 19 
Poligny, Jura 26 Bletterans, J. 20 Lons-le-Saunierli 
Pontarlier 8,22 Boge 13,20 Lullin, H. -S. 26 
march. eh. jeudi Bonneville 11, Maiche, Doubs 15 
Pont-de-Roide, 6 Bons, H. -S. 5 
Mieussy B. 20 
Pont-St-Martin, Bouclans, Dbs 7 Mirecourt 12,26 
Aoste B. 3 Bourg B. 7et21 Montbé]iard, D27 
Rigney, Doubs 6 Chaton s/Sne 9 
Montfleur, J. 13 
St-Amour, J. 3 Champagnole 13 Morteau, Dbs. 6 
St-Claude, J. 10 Châtillon, Ao. 12 B. tous les mardis 
St-Jean de Mau- Chau mo J. 10 
Morzine, H. -S. 17 
rienne, S. 3 Chaumez B. 
10 Moý7tiers, S. 12,26 
St-Paul, Ii. -S. 3 Mulhouse P. 6 
St-Vit, Doubs 21 Clerval, Doubs 13 B. chaque lundi 
Salins, Jura 19 Cluses 5 et 26 Orchamps, J. 14' 
Samoëns, Il. -S. 14 
Coligny, Ain 20 Poligny, Jura 26 
Sancey-le-Grand, Cruseilles B. 7 Pontarlier 8,2-_)I 
Doubs 28 boeufs gras 14 ch. jeudimarcéý 
Sellières, Jura 14 Delle, H. -R. 12 Pont-de-Roide, 
Taninges 1,15 Dôle, Jura 8 Doubs 6 et 20 
Tervai, Jura 10 Douvaine. H: S28 Pont-du-Bourg, ' 
Thonon, H. -S. 1 
Draillantl. -S. 12 Ain B. 15 
Valence, B. 5,19 Evian, If. -S. 5 Pont-St-Martin 
Vercel, Doubs 5 Ferrette 6 et 20 Aoste 14, B. 3' 
Viry, H. -S. 14,28 Flumet, S. 27 Rigney, Doubs 6 
Viuz-en-Sallaz, 5 Fraisans, Jura 7 Ruinilly, H. S. 22 
Gaillard, H. -S. 21 Rupt, Vosges 211 MARS Gex, Ain 1 et 27 St-Amour, J. 3 
Aiguebelle 27 Grenoble. g, foire St-Claude, J. 10 
Amphion, ll-S. 5 du 17-31, B. 17 St-Félix, B. 1 
Abréviations. - Foires étrangères : Fr. (France). - D. ou Dbs. (Doubs). - Dr. (Drôme). - H. -R. (Haut-Rhin). 
]. (Jura). - H: S. (Haute-Savoie). - H. Sne (Haute-Saône). - S. (Savoie). - 
Ao. (Aoste). 




H. -S. 1 et 28 St-Jean de Mau- 
rienne S. 16 
St-Trivier-de- 
Courtes, Ain5,26 
St-Vit, Doubs 21 
Salins, Jura 19 
Sallanches 3,24 
Sancey, Doubs28 
Sellières, Jura 14 
Taninges 8,22 
Thbnes 19 et 31 
'Thonon, H. -S. 1 
Valence, DrBme 3 
B. 5,19 
Vercel, Dbs. 5,214 
Villers-Farlay 30 
Ville-du-Pont 7 
Vinzier, Il. -S. 31 Vulbens-au-Vua- ï 
Che, H: S. 16 
AVRIL 
Abondance 20 
Aime, S. 26 
Aniancey, Dbs 5 
Aoste, g. marché3 
Arbois, Jura 3 
lrintbod, Jura 3 
Baume- les- Da- 
nues, Dbs. 5,19 
Belfort, H'-Rhin 
B., Ch., 141.2,16 
Belvoir, Doubs 5 
Bernes, H. -S. 14 
Besançon, Dbs. 9 
Bletterans, J. 17 
Boëge, fi: S. 3,24 
Bonneville, II S. 3 
Bons, Il. -S. 2 
Bouclans, Dbs. 4 
Gaillard, H-S. 21 
Gendrey, Jura 5 
Gex, Ain 30 
Grenoble, B. cha- 
que mardi, vend'. 
Grésy, Savoie 25 
Groisy - le- Plot, Hte-Saône 9 
Jussey, H. -Sne2,1 
La Hoche, H-S 12 
Le Biot, H. -S. 10 
Le Deschaux 18 
L'Isle, Doubs 16 
Le Lvand, H. S. 28 
Les Houches 16 
Les Rousses, J. 16 
Loos-le-Saunier5 
Maiche, Doubs 19 
Mégéve, H. -S. 6 
Mirecourt-Vos- 
ges 9,23 
Moutbéliard, D 24 
Montileur, J. 13 
Moutmélian, S. 30 
Morteau, Dbs. 3 
B. ts. les mardis 
Mulhouse P. 3 
B. chaque lundi 
M alhouse- 
Doruach 29,30 
Nus, Aoste 26 
Orcharnps, J. 11 




Aiguebelle B. 1 
Aix-les-Bains 4 
Albertville 4,17 
Allinges B. 28 
Amancey, Dbs. 2 
Autey-Saiut-An- 
dré, Ao. B. 4 
Aoste f4 et 28 
Arbois, Jura 1 
Arinthod, Jura 1 
Aromas, J. 8,21 
Ayas, Aoste 19 
Baume- les- Da- 
mes, Dbs. 4,17 
Belfort Ch. B. M. 
7 et 21 
Bellevaux B. 25 
Bernex, H. -S. I& Besançon, Dbs. 14 
Bletteraus, J. 15 
Boëge, H. -S. 8,29 Bois-d'Amont, 
Jura B. M. 21 
Bonnevaux 2 
Bonneville 8,22 
Bons, Il. -S. 7 
Bouclans, Douhs2 
Bourg, AinI1.2,16 
Cernex, H. -S. 21 
Chalon S/ S. 11 
Chambave, Ao. 26 
Chamonix, Mul. 
et Chevaux 15 
Champagnole 8 
Chapelle-d'Abon- 
dance (La) B. 16 
Châtillon, Ao. 1 
Châtillon, II. -S. B. 26 
Chaumergy, J. 12 
Chevenoz, l1-S. 9 
Clerval, Doubs 8 
Cluses, 11-S 14,28 
Coligny, Ain 15 
Côte d'Arbroz, 
H. -S. 9 et 23 Cruseilles B. 2 
Gignod, Ao. B. 7 St - Gervais - les - Clerval Doubs l'), Grand - Bornand Bains, Il. -S. 10 Coligny, Ain 19 IL-S. 2,16 et 30 S'-Jeand'Aulph28 Crest-Voland 21 
Grenoble B. mar- St-Jean deGonv. 8 Cruseilles B. 6: 
di et vendredi St-Jean-de-rlau- Delle, H. -R. 11 ' Hôpitaux-Neufs, vienne 25,26 Dble, Jura 14i 
Doubs 21 St-Laurent 5,19 Donnas, Aoste 4' 
Issime, Aoste 2 St-Trivier-de Doucier, J. 16, 
Jougne, Doubs 25 Courtes, Ain 21 Douvaine, H. -S. 7 Jussey, Il. -Sire 29 St-Vit, Doubs 1G Draillant let 15 
La öaUme, t1-JlJ 
La ClusazH. -S. 31 
La Vernaz (Jotty) 
H. -S. B. ,1 Le Ch9b1e, H. -S. 1 
Le Deschaux 16 
Salins, Jura 21 Ferrette, H. -R. 5 Sallanches 5,2G Fontainemore, 
Samoëns, I1. -S. 2 Aoste p. B. 2 
Sancey-le-Graud, Fraisans, Jura 6 
Sciez, 21 
Gaillard, H. -S. 11 
. 
Gendrev. Jura 7 
Les Echelles S. 1:; Segny, Ain 21 Gex Ain 1 
Les Fourgs, D. 22 Sellières, Jura 9 Grd-Bornand 13 
Les Housses 28 Servoz, H-S. 26 Grenoble 
L'lsle, Dbs 21 Taninges, ll-S. 26 B. mardi, veudr. 
Lons-le-Saunier4 Thoiry, Ain 30 Grésy, Savoie 25 
Lugrin, H. -S. 4 Thônes, S. 7 et 19 Jussey, II. -Sue 2G Lullin, II. -S. 9 Thonou, ll. -S. 2 La Clusaz, il. -S. 1 Maiche, Dbs. 17 Ugine, S. 14 La Roche, Il. -S. Manguier 2 et 16 Valence 3 B. 7,21 chevaux 21' Mégève, H. -S. 28 Vercel, Doubs 7 La Rochette, 
Mégevette, HS 16 Verrayes, Ao. B2e; 1i. -S. 6,13,20 , Niessery-Essert, 4 Verres, Aoste 29 La Salle, Ao. 6,20 
: llieussy H. 21 Ville-du-Pont 17 Le Biot 1 et 15 Mirecourt 14,2N Villers-Farlay 30 Le Deschaux 20 
9loutbéliard, D I Viuz-en-Sallaz 7 Les Ilouches 6 
Montfleur, J. 14 Liliane, Ao. 11 
Montmélian, tous L'Isle, Dbs. 18 
les lundis. J[ IN Lons-le-Saunier? 
Montriond, H-S. 7 Abondance 6 Maiche, Dbs. 21 
Morez, Jura 7 Aiguebelle, S. 6 Massougy, S. 25 
Morgex, Aoste 22 Aime, Savoie 5 Iégève, 11. -S. 25 rlorillon, ll. -5.14 Aix-les-Bains 6 
Mirecourt 11,25, 
Morteau, Dbs. 1 Albertville 14,28 MIontbéliard, D261 
B. ts. les mardis Amancey, J. 7 Moutfleur, J. 13 
Moètiers, S. 7,21 Arbois, Jura 5 Alontmélian, S. 4 
Mulhouse P. 1 Ariuthud, Juras Morteau, Doubs5 
B. chaque lundi Aromas, J. 8 B. ts. les mardis 
1 Bourg B. 4 et 18 St-Gerais, Ain 10 
Brusson, Aoste 6 St-Gervais. H. -S. 7 Cercier, H. -S. 16 St-Jeoire 2 et 13 
Challant-S'-An- St-Laurent 7 
seltne, Ao. 21,23 St-Paul, il. -S. 30 Chaton s/ S. 13 St-Pierre, Ao. 25 
Champagnole 10 St-Vincent, Ao. 28 
Chaumergy, J. 14 St-Vit, Doubs 18 
Clerval, Dbs. 10 Salins, Jura 16 
'Cluses, H. -S. 9 Sarnoeins, ll. -S. 4 Coligny, Ain 17 Saucey-le-Grand, 
Collonges-tort Doubs 25 Ide l'Eeluse, A. 23 Scion zier, H. -S. 25 Combloua, H-S16 Sellières. Jura 11 
Chaumergy, J. 14 St-Vit, Doubs 18 helle, H. -R. 44 
Cruseilles B. 4 Seytrous, II. S. 30 
Delle, H. -R. 9 Taninges, H. -S. 26 'Dole, Jura 12 Thonon, H. -S. 5 Doucier, Jura 16 Ugine. Savoie 21 
Faverges, 4 et 18 Vacheresse B. 17 
Ferrette, H. -R. 3 Vailly, H-S B. 30 
Flumet, S. 10 Valence B. 2,16 
Fraisans, Jura 4 ý'alpcllioe, B. 18 
Passy, H. -S. 20 
Pérouge, Ain 21 
Petit-Bornand 10 
Poligny, Jura 23 
Pontarlier 12,26 
ch. jeudi marché 
Pont-de-Roide, 3 
T'ont-St Martin, 
Aoste B. 7 
Rigney, Doubs. 3 
St-Amour, J. 7 
St-Claude, J. 14 
St-Félix, S. 15 
Dôle, Jura 
du 14 au 18 
Evian, Il. -S. 1: i 
Faverges 16,30 
Feuis, Aoste 7 
Ferrette, H. -R. 1 
Féternes, H. -S. 1 Flumet, S. 8,22 
Fraisans, Jura 2 
Frangy, H. -S. 4 Gaillard, ll. -S. 15 Gex, foire-con- 
cours (date var. ) 
durée trois jours 
Mulhouse- 
Dornach 3,5 
dès 18 h. 6 
Nus, Aoste 21 
Orchamps, J. 9 
Perrignier. IIS 10 
Poligny, J. 28 
Pontarlier 10,2M 
march. ch. jeudi 
Pont-de-Roide 1 
Pont-du-Bourg, 
Ait) B. 18 
Pont-St-Martin, 
Ao. 4,19 11.5 
Bei -nier, Il. -S. 10 
Reyvroz B. 21 
Rigney, Doubs 1 
Rochette, Savoie 
B. tous les mercr. 
Rumilly 2 et 24 
St-Amour, J. 5 
St-Claude, J. 12 
St-Genis, Ain 22 
Baume- les-Da- 
mes, Dbs. 7.21 
Belfort Ii et 18 
Besançon 11 
Bletterans, J. 19 
Boige, li-S. 12,26 
Bons, Il. -S. 4 
Bonclans, Dbs. 6 
Bourg B. 6 et 20 
Chal lant-St-A n- 
selme, Ao. i_2.13 
Chaton s, S. fi. 8 
Foire-exposition 
du9au16. 
Foire de la St- 
Jean du 23 juin 
au 23 juillet. 
Sauvagines 25 
Chambave, Ao. 4 
Chamonix Let 20 
Champagnole 12 
Châtillon, Ao. 12 
Chaumergy, J. 9 
Morzine 8 et 22 
Moûtiers, S. 25 
Mulhouse P. 5 
B. chaque lundi 
Orchamps, J. 13 
Poligny, Jura 25 
Pontarlier 14,28, 
marc. ts. les jeud. 
Pont-de-Roide 5 
Pont st-Martin, 
Aoste B. 2 
Riguey, Doubs 5 
St-Amour, Jtira 2 
St-Claude, J. 11 
St-Genis-Pouilly, 
Ain 11i 
St-Gervais, RS 11 
St-Jean-de- Mau- 
rienne 21,22 
St-Jeoire, 6e t 15 
St-Laerent 2 
St-Vincent, Ao. 
M. etB. 5i 
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St-Vit, Doubs 20 
Salins, Jura 18 
Sallanches 9,30 
Samoëns 6 et 20 
Sancey-le-Grand, 
Doubs 27 
Sellières, Jura 13 
, Strasbourg, foi- - re-kermesse du 
23 juin -15 juil. Taninges, 14,28 
Tervai, Jura 9 
Th5nes, H. -S. 4,16 'Thonon, H. -S. 7 Valence B. 4,18 
Vercel, Dbs 4 
Vinzier, H. -S. 30 Viry, ff. -S. 25 Vulbens-aa-Vua- 
che, H. -S. 7 
La Roche-sur- 
Foron eh. 5 
Les Echelles S. 31 
L'Isle, Doubs 16 
Lons-le-Saunier5 
Maiche, Doubs 19 
Maxilly B. 23 
Mirecourt 9,23 
Montbéliard, D31 
Montfleur, J. 13 
Morteau, Dbs 3 
B. les autr. mard. 
Moûtiers, S. 9 
Mulhouse P. 3 
B. chaque lundi 
gr. foire du 
22 juil. -12août 
Orcbamps, J. 11 
Poligny, Jura 23 
Pontarlier 12,26 
M. Il les jeudis 
Pont-de-Roide 3 
Pout-St-Martin 
Ao. B. 7 
Rigney, Doubs 3 
St-Amour, Jura 7 
St-Claude, J. 13 
St-J eoi re, li. -S. 11 
St-Laurent 7 
St-Paul, li. -S. 26 
St-Trivier-de- 
Courtes, Ain 16 
St-Vit, Doubs 18 
Salins, Jura 16 
Saricey-le-Grand, 
Doubs 25 
Sellières, Jura fi 
Strasshourg, foi- 
re-kermesse du 
23 juin -15 juil. 
Tan ingesll. -S. 26 
poulains 16 
Thonon, fi. -S. 5 
Valence 3 
B. 2 et 16 
Vercel, Doubs 2 
Ville du Pont 2 
Viuz en Sallaz 2 
Bois d'Amont, 
Jura M. 20 
Bons, H. -S. 6 Bouclons, Dbs. 1 
Bourg, AinB. 1.14 
Cercier, H. -S. 27 Chalon s/S. B. 10 
Champagnole Il 
Chaumeigy, J. Il 
Clerval, Doubsl4 
Cluses, H-5.13,27 
Coligny, Ain 21 
Collonges-Fort 
de l'Ecluse 31 
Cruseilles B. 1 
Delle, H. -R. 13 
Dôle, Jura 9 
Douvaiue, H. -S. 6 
Draillant, H. -S. 4 
Evian, H. -S. 6 
Faverges 1,29 
Ferrette, H. -R. 7 
Féternes, S. B. 16 
Fillinges B. 11 
Flumet, S., 
poulains 1 
Fraisons, Jura 1 
Gaillard, Ii. -S. 29 
Gendrey, Jura 2 
Gex, Ain 7 
Ga-Bormrand 8 
Grenoble, Isère 
15 au 31. B. 16 et 
t"mardis, vendr. 
Jougne, Doubs25 
Jussey, H. -Sue 28 
St-Amour, J. 4 
St-Claude, J. 11 
St-Félix, S. B. 30 
St-Geuis, Ain 20 
St-Jean-d'Aulph, 
H. -S. 29 St-Jean-de- Mau- 
rienne, S. 27 
St-Laurent 4,10 
St-Pierre-de- Bu- 
milly, H. -S. B. 23 
St-Trivier-de- 
Conrtes, Ain 20 
St-Vit, Doubs 16 




Sciez, H. -S. 23 




teau, Jura 17 
Thônes, Il. -S. 20 
Thonon. H. -S. 2 
Ugine, S. 11 et 25 
Vacheresse B. 30 
Valence, 27 B6,20 
Vercel, Db- 6 
Ville-du-l'ont 13 
Villers-Farlay 30 
Vinzier, H. -S. 7 
Viry, H. -S. 16 
Vulbens-au-Vua- 
Champagnole li Pont-de-Roide 4 
Chapelled'Abon- Pont-du-Bourg. 
dance, H-S B. 13 Ain B. 18 
Châtel d'Aboud., Pont-St-Martin, 
H. -S. B. 12 Aoste B. 1 Clerval, Doubs 11 Rigney, Doubs 4' 
Cluses, H-S. 17 St-: Unour, Jura 1 
Coligny, Ain 18 St-Claude, J. 8 
Combloux, ll-S28 St-Félix, S. B 18 
Courmayeur 5,29 St-Genis-Pouilly, 
Côte d'Arbroz 29 Ain 20 
Cruseilles B. 5 St-Gervais, HS 14 
Delle, Il. -Rhin 10 
St-Jean d'Aulph 
Dôle, Jura 13 H. -S. 18 
Doucier. Jura 17 St-Jeau-de-Mau- 
Faverges 12 vienne, S. 13 
Ferrette, H. -R. 4 
St-Jeoire 3 et 14 
Filinges, ll. -S. 10 
St-Laurent 1,29 
Fraisans, Jura 5 St-Trivier-de- 
Gaillard, il. -S. 29 
Courtes, Ain 2-)' 
Gex, Ain 10 St-Vit, Doubs 19 
Gignod, Ao. B. 15 Salins, Jura 17 
Gd-Boruand 21 Sallanches 15 
Grenoble, mardi 
Samoéns, H. -S. 29 
et vendredi B. Sancey-le-Grand, 
Grésy s/ Isère, S. 
Doubs 26 




Hôpitaux-Neufs, Sellières, Jura 12 
Doubs 28 Servoz, H. -S. 21 
Jussey, H. -Sne25 
Sixt, Faucigny 17 
La Clusaz 14,15 Strasbourg, foire 
Lajoux, Jura 15 européennel-15 
Larringes, H-S26 Taninges, H-S. 1: i 
La Thuile, Ao. 6 TermignonS. B29 
LaVernaz B. 28 Thollon, H-S. B. 28 
Le Deschaux 19 Thônes, H. -S. 1 
LesEchelles M. 11 poulains 22,23, 
Les Gets, H. -5.10 
Thonon, H. -S. 6 
Les 1lnnches 12 Vailly, H. -S. B. 20' 
Les Rousses B. 24 Valence - B. 3,17' 
Liliane, Ao. 29 Valgrisencbe, 
L'Isle. Doubs 17 Aoste B. 21 
Lons-le-Saunier6 Vallorcine B. 19 
Lullin, H. -S., 29 
Valpelline. 8.17 
Maiche, Doubs 20 Vercel, Doubs 3 
Marin près Tho- 
Vinzier, H. -S. 24 
non, B. 10 
Viuz-en-Sallazl7 
Mégeve 5,6 et 21 j 
Mégevette, H-S26 OCIORRE 
Mirecourt 10,24 Abondauce, l1. -S. ' MontbéliardD. 25 4 
Montfleur, J. 13 Aiguebelle B. 2 
Montmélian, S. Aime, S. 1 
10,17 et 24 Albertville, S. 18 
Morteau, Dbs 4 Amancey, Dbs. 4 
B. V les mardis Antey-Saint-An- 
Moîitiersl1,12,24 dré, Ao. B. 2 
Mulhouse P. 4 Aoste 8 et 29 
B. chaque lundi Arbois, Jura 2 
Novel, ILS. B. 24 Arinthod, Jura 2 
Nus, Ao. 3 Aymaville, Ao. 5 
Orchamps, J. 12 Baume - les - Da- 
Passy, H. -S. 24 mes, Dbs 4,18 
Poligny, Jura 24 Belfort B. Ch. M. 
Pontarlier 13,27 1,15 
ch. jeudi marché Bellevaux B. 9ï 
JUILLET 
Aiguebelle B. 3 
Albertville, S. 12 
Amancey, J. 5 
Arbois, Jura 3 
Arinthod, Jura 3 
Baume-les- Da- 
mes, Dbs 5 et 19 
Belfort Ch. M. 
2 et 16 
Bellevaux, 11. -S. 
Poulains 12 
Besançon, Dbs. 9 
13letterans, J. 17 
Boëge, Il-S. 10,31 
Bonneville 10,24 
Bons, 11. -S. 2 
Bouclans, Dbs 4 
Bourg B. 4 et 18 
Ch: ilon-s/Sue 13 
Foire de la St- 
Jean du 23 juin 
au 23 juillet. 
Champagnole 10 
1Chaumergy, J. 14 
, Clerval, Doubs 10 
Coligny, Ain 17 
Delle, H. -B. 9 Delle, Jura 12 
Doucier, Jura 16 
Evian, H. -S. 2 Faverges, H-S. 18 
Ferrette, H. "H. 3 
Flumet, S. 3,17 
Fraisans, Jura 4 
Gaillard, H. -S. 11 Gex, Ain 3 
Grand-Bornand, 
B. M. poulains 30 
Grenoble, 
13. mardi, vendr. 
Grésy, Savoie 2 
llabère-Lullin 10 
J ussey, H . -Sne 
31 
Le Deschaux, J. 18 
AOUIT 
Aiguebellel6, B. 7 
Albertville, S. 2 
Allinges, S. B. 17 
Amancey, Dbs 2 
Andillg, H. -S. 21 
Arbois, Jura 7 
Ariutbod, Jura 7 
Aromas, Jura 8 
Baume - les-Da- 
mes, Dbs. 2,23 
Beaume, Dbs. 13 
Belfort, ll. -B. 6,20 
Besançon 13 
Bletterans, J. 21 
Boége, H-S. 14,22 
La Boche, 11. -S., 
chevaux 2,16 
L'Isle, Doubs 20 
Lons-le-Sauuier2 
Masche, Dbs 16 
1légève, H. -S., 
poulains 2,3 
Mieussy B. 20 
Mirecourt 13,27 
Montbéliard D. 28 
Montfleur, J. 13 
Morteau 7 
B. ts. les mardis 
Mulhouse P. 7 
B. chaque lundi 
gr. foire 22 juil- 
let au 12 août 
Orchamps, J. 8 
Poligny, Jura 27 
Pontarlier 9,23 





Ao. B. 4 
Rh@mes, Notre- 
Dame, Ao. B. 27 
Rigney, Doubs 7 
Rumilly, li. -S. 23 
che, 11. -S. 211 
SEPTEMBRE 
Aiguebelle B. 4 
Aime, S. 7,8 
Aix-les-Bains 
14 et 24 
Albertville 27 
Amaucey, Dbs 6 
Arbois, Jura 4 
Arinthod, Jura 4 
Aromas, Jura 8 
Ayas, Aoste 14 
Ballaison, H. -S. 17 
Baume - les - Da - 
mes, Dbs. 6.20 
Belfort, H. -Rhin B. ch. M. 3 et 17 
Bellevaux, H-S 19 
Besançon, Dbs. 10 
Bletterans, J. 11 
Boêge, li. -S. 4,22 
Bonne s. M, H-S. 4 
Bonneville 11,25 
Bons, Il. -S. 3 
Bouclans, Dbs 5 
Bourg, AinB. 5.19 
Brusson, Ao. 23 
Challant, Aoste20 
Chalon s/S. 14 
Bernex-Abon- Jussey, ll. -Sue 30 St-Jeoire 17et26 Cruseilles B 7,21 St-Trivier-de- Ferrette, H. -R. 4, 
I 
dance, 11. -S. 1 La Baume, H-S. 3 St-Laurent 6 Delle, H. -R. 12 Courtes, Ain 5 Fraisans, Jura 5 Besançon 8 La Forclaz, St-Pierre, Aoste6 Dôle, Jura 8 St-Vincent, Ao. Gaillard, H. -S. 8 Bletterans, J. 16 H. -S. 15 St-Vincent, Aoste Donnas, Aoste 19 M. B. 22 Gendrey, Jura b 
Boöge, H. -S. 2,29 La Roche B. 11,25 M. B. 25 Douvaine, H. -S. 7 St-Vit, Doubs 21 Grenoble, mardi Bois d'Amont LaSalle, Aostell St-Vit, Doubs 17 Evian, ll. -S. 5 Salins, Jura 19 et vendredi B. B. et M. 1 La Veruaz B. 8 Salins, Jura 15 Ferrette, H. -R. 6 Sallanches 17 Jussey, H. -Sue 2' , Bons, Ii. -S. 1 Le Biot, H. -S. 22 Sallanches 6,27 Flumet, S. 6,20 Sancey-le-Grand, La Roche B. 13,27 Bouclans, Dbs. 3 Le Chàble, Il: -S. 2 Samoëns, Il. -S. 24 Fraisans, 
Jura 7 Doubs 28 Le Biot, H. -S. 6 Bourg, Ain B3,17 Le DeschauxJ. 17 Sancev-le-Grand Gaillard, il. -S. 8 
Scionzier, H-S. 28 Le Deschaux 19 
Brusson, Aoste23 LeLyaud, li-S 15 Doubs 24 Gignod, Ao. Il. 12 Sellieres, Jura 14 L'lsle, Doubs 17, 
Cernex, H. ^S. 29 LesFourgs, D. 23 Segny, Ain 30 Grand - Bornand, 
Taninges 8 et2j Lotis-le-Saunier61 
Challant-St-An- 
selme, Ao. B. 10 
Chalon s/Saône 
12 et 30 
Chambave 15,24 




dance, ll-S, B. 29 
Châtillon, Ao. 2 
Chaumergy, J. 13 
Chevenoz, ll-S. 22 
Clerval, Doubs 9 
Cluses, H. -S. 1,22 
Coligny, Ain 16 
Contamine s/Ar- 
ve, H. -S. 8 Côte d'Arbroz 13 
Cruseilles B. 3 
Delle, H. -Rhin 8 
Dôle 11, poul. 20 
Donnas, Aoste 18 
Douvaine, H. -S. 2 Draillant, 
H. -S. 29 Evian H. -S. 1 
Faverges 3 et 4 
Fenis, Aoste 4 
Ferrette, H. -R. 2 
Féterues, Ii-S. 15 
Flumet, S. 2,16 
Fraisans, Jura 3 
Frangy, H. -S. 18 
Gaillard, H. -S. 15 Gendrey, Jura 4 
Gex, Ain 16 
Gd-Bornand 3 
Grenoble, mardi 
et vendredi B. 
Gressoney -St- Jean, Aoste 1 
Les uers, Sellières, J. 10 H. -S. 7 et 21 serval, jura ö Maiche, Doubs 201 H. -S. 24 Septmoncel, J. 10 Grenoble, mardi Thdnes 12 et 24 1lfieussy, ll. -S. 20 Les Houches 18 Seytroux, H-S. 30 et vendredi fi. Thoron, li. -S. 2 Mirecourt 10,24 
Les Rousses 24 Taninges 4 et 18 Grésy, Savoie 20 Ugine, S. 5 et 19 Montbéliard, Dbs L'Isle, Doubs 15 Thoiry, Ain 25 Jussey, H. -Sue 27 
Vacheresse, H. -S. 26 ou 2'J 
Lons-le-Saunier4 Thônes, H. -S. 6 La Rocbette, 
H-S. 26 111ontfleur, J. 131 
Malche, Doubs 18 Thonon, 13. -S. 4 14,21 et 
28 Valence6, B. 5,19 Montmélian, S. 
Marignier, 11S31 Vacheresse B. 16 La Salle, Ao. 10 Veigy-Fonceney, 3,10,17 et 24 
Mégève, H. -S. 15 Valence B. 1,15 Le Biot, H. -S. 21 
H. -S. 3 Morteau, Dbs & 
Mieussy, H -S. B. 1 Vercel, Dbs 1 Le Deschaux 21 
Vercel, Dbs 5 B. ts. les mardis, 
Mirecourt 8,22 VerrayesAo. B. 13 L'Isle, Doubs 19 
Verres, Aoste 6 Morzine, Il. -S. 25 MontbéliardD. 30 Verres, Aoste 1 Lons-le-Saunier2 
Vinzier, S. 13 Moûtiers, S. 3 
Montfleur J. 13 Viry, 11. -S. 5 
Mortriond 10 
Ville-du-Pont 13 Lullin1 H. -S. 5 Mulhouse P. 4 Vulbens-au-Vna- 
Villeneuve B. 11 Maiche, Doubs 15 B chaque lundi 
Morgex, Ao. i, 27 Villers-Farlay 30 Marignier, H-S14 Che, 
H. S. 27 Poligny, Jura 2k 
Morillon, HS. B. 8 Mirecourt 12,26 Pontarlier 13,27 
Morteau, Dbs. 2 Montbéliard B 27 ch. jeudi marché B. ts. les mardis NOW. E. 1IIBRE Montfleur, J. 13 
DÉCEMBRE Pont-de-Roide 4 
Morzine, H. -S. 1 Montmélian, S. 26 Aiguebelle11,18 Pont-du-Bourg, Moûtiers, S. 22 Abordance, H-S 5 Morez, Jura 5 Albertville, S. 6 Ain B. 3 
Mulhouse P. 2 Aiguebelle, S. 12 Morteau, Dbs. 6 Amaucey, Dbs 6 Pont-St-Martin, B. chaque lundi Amancey, Dbs 2 B. t. les mardis Annecy 3,4 et 5 Ao. B. 1 Nus, Aoste 1,13 Aoste 1: 3 et 27 Morzine, H. -S. 8 Arbois, Jura 4 Recologne, D. 15 Onnion, H. -S. 1 Arbois, Jura 6 Moûtiers, S. 5 Arinthod, Jura 4 Rigney, Doubs 4 Orchamps, J. 10 Arinthod, Jura G Mulhouse P. 6 Arlay, Jura 6 St-Amour, Jura 1 Petit-Bornand 1 Baume-les- Da- B. chaque lundi Baume-les-Da- St-Claude, J. 7 Poligny, Jura 22 mes, Dbs. 2,15 Orchamps, J. 14 mes, Dbs. 6,20 St-Félix, S. 15. Pontarlier 25 Belfort 5 et 19 Pérouge, Ain 17 Belfort B. M. Ch. St-Laurent 1 B. M. poulainsll Besançon, Poligny, Jura 26 3et17 
marc. ch. jeudi Doubs 12 Pontarlier 8,22 Besançon, Dbs18 
St Triv 
Courtes, A. 18,28 
Pont-de-Roide 2 Bletterans, J. 20 Doubs 1 marc. ch. jeudi Bletterans, J. 18 St-Vit, , 
Doubs 1'J Pont-St-Martin, Boëge, ILS. 13,27 pont - St - Martin Bonne, H. -S. 7 Salins, Jura 1î Ao., J1.13.6 Bonneville 12,27 Ao. B. M. 12,28 Bons, H. -S. 10 Quinzod, Ao. B. 10 Bons, H. -S. 12 B. 3 Bouclaus, Dbs 5 
Sallanches, H. -S. 
Re vroz, H-S, B6 Bouclans, Dbs. 7 Pont-de-Roide 6 y Bourg B. 5,19 Samoéns, H. -5.12 Rigney, Doubs 2 Bourg, Ain 7,21 Rigney, Dbs. 6 Chalon s/Sne 14 
St-Amour, Jura 6 Chalon-s/Sne 9 Rumilly, H. -S. 22 Champagnole 11 
Sancey-le-Gnd 26 
St-Claude, J. 13 Champagnole 13 St-Claude, J. 10 Châtillon, Ao. 3 Sellières, Jura 12 
St-Gervais, H-S. 4 Châtillon, Ao. 15 St-Genis, Ain 22 Chaumergy. J. 8 Taninges, H. -S. 
St-Jean-d'Aulph Chaumergy, J. 10 St-Gervais-les- Clerval, Doubs 11 6 et 20 
H. -S. 5 Clerval, Dbs 13 Bains, H. -S. 10 Cluses, H. -S. B. 3 
Thonon, H. -S. 3 
St-Jean de Gonv.. Cluses. H. -S. 5 Ste-Hélène, S. 
2 P. 24 Valence B. 3,17 
Grésy, Savoie 1 Ain 11 Coligny, Ain 20 St-Jean-de-Gonv Coligny, Ain 18 Vercel, Dbs 3,24 
Issime, Aoste 2 St-Jean-de-Mau- Collonges-Fort Ain il Delle, H. -Rhin 10 Ville-du-Pont 5 
Jougne. Doubs, 25 tienne 2,30,31 de I'Eclnse, A. 2 St-Laurent 3 Dôle, Jura 13 Vinz-en-Sallaz 6 
Il ya dans nos campagnes des familles où se transmet de génération en génération, avec la 
rectitude des mSurs d'autrefois, une certaine finesse naturelle, qui est de race, et qui se dissimule 
aux yeux de l'observateur distrait, sous la simplicité des mSurs. Ces nids cachés de rustique 
distinction sont la meilleure, peut-être, de nos pépinières d'hommes de valeur, celle qui donne les 




PRINCIPAUX ÉVÉNEMENTS ARRIVÉS DANS NOTRE CANTON 
DU 1e" JUILLET 1949 AU ter JUILLET 1950 
1949, juillet, 1e1. - Un service d'au- tomobile le Pâquier-Vil liers-Dombresson 
débute ce jour. 
- Un accident d'automobile se produit 
entre Auvernier et Serrières. M. Marcel 
Godet, ancien directeur de la Bibliothèque 
nationale, est grièvement blessé. 
- Mort, à Peseux, de M. James Ginnel, dans sa 83e année. Il fut professeur au 
collège classique de la Chaux-de-Fonds 
dès 1889 et au gymnase de cette ville 
dès 1900.11 avait pris sa retraite en 1936 
et s'était fixé à Peseux. 
2. - M. et Mme Fritz Thomet, à Neu- 
châtel, fêtent le cinquantième anniver- 
saire de leur mariage. 
2 et 3. - Votation cantonale. Les électeurs acceptent la nouvelle loi fiscale 
par 8436 oui contre 6130 non. Le 36,3 °, % 
du corps électoral s'est rendu au scrutin. 
2 au 4. - La section neuchâteloise du C. A. S. inaugure la cabane de Bertol 
rénovée. 
4. - Mme G. Brissot, à Neuchâtel, a 
reçu du gouvernement français la médaille 
de la Reconnaissance française. 
- Le monument du centenaire de la République est officiellement inauguré 
au Locle. 
i. -A Neuchâtel, les autorités can- tonales inaugurent une nouvelle annexe 
de l'asile cantonal des vieillards-hommes, 
à Beauregard. 
12 et 13. - Session extraordinaire du Grand Conseil. Il vote un crédit de 
175.000 fr. pour des installations mili- 
taires à Colombier et un autre de 750.000 
francs pour subventionner la construction 
de logements. Il décide comment seront 
réparties, entre l'Etat et les communes, 
les charges résultant de l'action coniplé- 
nientaire pour la vieillesse. Il accorde 
une nouvelle subvention de 163.500 fr. au 
technicum de la Chaux-de-Fonds. 
1: 3. - Mort, à Neuchâtel, de M. Marcel Godet. (Voir article nécrologique dans le 
Messager boiteux de 1950. ) 
16. - M. Maurice Weber a donné sa démission de directeur de l'Ecole secon- 
daire de Boudry-Cortaillod. 
- Mort, à Zurich, de M. Elie Gagne- bin. (Voir article nécrologique dans le 
Messager boiteux de 1950. ) 
18. - M. et Mme Alfred Roulet-Perret, 
aux Ponts-de-Martel, ont fêté leurs noces 
d'or. 
- Mort, à Boudrv, de Mme Adèle Gygax, à 85 ans. Elle était veuve d'Arnold 
Gygax, avec qui elle avait dirigé la der- 
nière fabrique de chapeaux de Boudry. 
19. - Le Conseil d'Etat a procédé à 
plusieurs nominations: M. Erie Lugin 
devient directeur du Séminaire de fran- 
çais moderne de l'Université ; M. Henri 
Lagotala, professeur extraordinaire de géo- 
graphie physique à l'Université ; M. Jean 
NOS COMBUSTIBLES (solides et liquides) 
nt toujours livrés soigneusement et rapidement so 
JH[)K 
HAEFLIGER & KAESER S. A. 
Téléphone 5 24 26 Seyon 6 NEUCHATEL 
4 
La nouvelle annexe de l'Asile des vieillards, à Neuchâtel, 
comprend douze chambres à un lit, des salles de jeux, des installations sanitaires 
et des ateliers. 
(Phot. Schüpflin) 
StShli, vétérinaire cantonal, en remplace- 
ment de M. Jules Besse qui atteint la 
limite d'âge, et M. Jacques Barrelet inten- 
dant de l'arsenal et des casernes de Colom- 
bier. 
21. - Mort, à Chardonne (Vaud), de NI. Fernand-Louis Ritter, dans sa 80e 
année. Il fit une carrière d'artiste peintre 
avant de devenir professeur au collège 
Saint-Michel de Fribourg. 
22. - Le tour de France cycliste passe 
par Neuchâtel pour gagner ensuite la Vue- 
des-Alpes et la Chaux-de-Fonds. 
- Le Conseil fédéral a nommé M. Philippe Zutter, de la Chaux-du-Milieu, 
chef du service des organisations interna- 
tionales au département Politique, avec 
rang de ministre plénipotentiaire. 
23. - Mort, au Landeron, de M. Paul 
Frochaux, ancien président du Conseil 
communal, dans sa 73e année. 
30. - Mort, à Neuchâtel, du Dr Ernest Gueissaz. (Voir article nécrologique. ) 
-A Marin décède le peintre Louis de fleuron. (Voir article nécrologique clans 
le Uessager boiteux de 1950. ) 
Août, ter. - Le général Guisan parle 
à la Chaux-de-Fonds, à l'occasion de la 
fête nationale. 
6. - M. et Mme Henri Nicoud-Vesco, 
à la Chaux-de-Fonds, fêtent leurs noces 
d'or. 
- Le gouvernement français a décerné la médaille de la Reconnaissance fran- 
çaise à M. Maurice Benoît, à la Chaux-de- 
Fonds. 
Il. - Mort, à Neuchâtel, de M. Albert Giroud, à 65 ans. Il dirigea l'Etablisse- 
ment cantonal d'assurance immobilière 
de 1917 à 1949. 
9. - Noces d'or, à Cortaillod, de M. 
et Mme Paul Perrin-Dubois. 
15. - Les journaux annoncent que M. E. Wegmann, professeur (le géologie 
à l'Université, a pris part à des expédi- 
tions polaires françaises au Groenland. 
20. - La fanfare L'Ouvrière, de Buttes, 
fête le 50e anniversaire (le sa fondation. 
21. - Mort, à Lausanne, (le M. Paul 
(le Perregaux. (Voir article nécrologique 
dans le Messager boiteux de 1950. ) 
- La communauté de l'Eglise libre 
(le la Côte-aux-Fées commémore le cen- 
tième anniversaire de sa fondation. 
- 39 - 
Vue de la colline du (: rc't, à Neuchâtel, 
dont la disparition a provoqué Ics rcgrctý dc nunil, roiis aniiý (lit I, ass(. 
Si les bancs (le pierre pouvaient parler... 
La romantique esplanade du Crêt, en automne. 
bisï[:: ý 'ZJ ý? =r`t 
- 40 - 
22. - On commence le déboisage du Crêt, à Neuchâtel, première étape des 
travaux d'arasement. 
27. - La Société d'histoire tient sa fête d'été à la Brévine, où elle n'était plus 
retournée depuis 1884. Une collection (le 
souvenirs locaux est installée au collège. 
On y voit, entre autres, les deux sou- 
coupes données par la reine de Prusse à 
Mile Humbert, et une cafetière en argent, 
don du comte de Chambord à un Bré- 
vinier. 
Septembre, 3. - La fanfare L'Espé- 
rance, de Fleurier, fête son 75e anniversaire. 
- Le roi d'Egvpte Farouk, et sa suite, 
traversent Neuchâtel en automobile, se 
rendant en France. 
3 et 4. - Journée cantonale neuchâ- 
teloise des sous-officiers au Locle. 
â. - La Fondation Schiller a décerné 
un don d'honneur de 1000 fr. à M. Denis 
de Rougemont. 
- Mort, à la Chaux-de-Fonds, du Dr Charles Perrochet, à l'âge de 89 ans. 
Médecin dans cette ville dès 1892, il était 
surtout connu de la génération précédente. 
Il avait hérité de son père une belle collec- 
tion d'estampes, qu'il a considérablement 
développée. 
10. - M. et Mme Eugène Leuba- Jeanneret, à Fleurier, célèbrent leurs 
noces d'or. 
10 et 11. - Votations fédérale et 
cantonale. L'initiative fédérale pour le 
retour à la démocratie directe est acceptée 
par 281.961 oui contre 272.359 non. Les 
chiffres du canton sont : 7903 oui et 
3895 non. 
Sur le terrain cantonal, les électeurs 
neuchâtelois acceptent une initiative libé- 
rale tendant à soumettre obligatoirement 
au vote populaire toute dépense non 
renouvelable (le 200.000 fr. et plus, et toute 
dépense renouvelable de 30.000 fr. Le 
scrutin a donné 6475 oui et 4164 non. 
- Journée internationale de l'accor- déon à Neuchâtel. 
1: 3. -A Neuchâtel s'ouvre le quatrième 
congrès des sociétés de philosophie de 
langue française. 
- L'abbé Robert Juillerat, curé de Neuchâtel depuis 1926, quitte sa paroisse 
pour reprendre celle de Cressier. Il sera 
remplacé par M. Louis Glasson, curé de 
Colombier. 
17. - Des participants au congrès de 
l'Union internationale des villes et pou- 
ý.. Y: ý. »: ; *__ , 
vý, ctý riýýÿýr., ^, i ý 
voirs locaux, qui s'est tenu à Genève, 
visitent Fleurier, puis Neuchâtel. 
18. - Une délégation officielle de la 
commune de Couvet s'est rendue à 
Groslay (France) pour remettre aux 
autorités locales le buste en bronze de 
Ferdinand Berthoud, le précédent ayant 
été enlevé par les Allemands. 
22. - Noces d'or des époux Fritz Pauli-Schneeberger, à Neuchâtel. 
- La Société des crèches suisses siège 
à Neuchâtel. 
2: 3. - Session extraordinaire du Grand Conseil. Il vote un crédit de 100.000 fr. 
pour venir en aide à la viticulture. 
23 et 211. - Conférence, à Neuchâtel, des juges d'instruction romands. 
24. - La Société fédérale de gym- 
nastique, section Neuchâtel-Ancienne, 
fête le centenaire de sa fondation. 
25. - L'Association des organistes et 
maîtres de chapelle protestants de la 
Suisse romande tient séance à Neuchâtel. 
26 et 27. -A Saint-Blaise se réunis- 
sent les comités auxiliaires suisses de la 
Société des missions évangéliques de Paris. 
29. - M. et NI1e Paul Rosselet, à la Chaux-de-Fonds, fêtent leurs noces de 
diamant. 
: 30. - La plage de Neuchâtel, du fait de l'été exceptionnellement sec et chaud, 
a enregistré plus de 38.000 entrées. 
- Noces d'or de M. et. Mme Léon Mentha-Barret, à Travers. 
Octobre, 2. - Cortège des vendanges à Neuchâtel, devant plus de 55.000 spec- 
tateurs. 
5. - Le Conseil fédéral a nommé M. John Favre, du Locle, directeur du l er 
arrondissement des C. F. F. 
6. - L'Association des fabricants d'horlogerie (lu district du Locle fête le 
25e anniversaire de sa fondation. 
7. - La Société académique neuchâ- 
teloise a reçu un don de 3000 fr. destiné 
au Fonds Louis Bourguet. 
- Une éclipse totale de lune est obser- 
vée dans d'excellentes conditions. 
- La paroisse de Noiraigue commémore le troisième centenaire de la construction 
du temple. 
8. - Un orage exceptionnellement vio- lent s'abat sur Neuchâtel. Les chutes de 
pluie sont les plus fortes que l'observatoire 
ait jamais enregistrées. La foudre tombe 
sur le clocher de Saint-Blaise. 
9. - Mort, à Neuchâtel, de Mme Jeanne 
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LE TEMPLE DE NOIRAIGUE 
dont on a commémoré le troisième centenaire de la construction. La tour fut cons- 
truite en 1866 et le temple agrandi en 1894. 
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Un des beaux chars fleuris de la Pète des vendanges 1949, à Neuchâtel. 
Robert-Tissot, qui dirigea la maternité de 
1926 à 1943. 
10. - Mort, à Neuchâtel, de M. Georges Revmond, ancien professeur d'italien à 
l'École supérieure de commerce. Il était 
âgé de 77 ans. 
- M. et Mme Frédéric Kammer, à Bevaix, célèbrent le soixantième anni- 
versaire de leur union. 
12. - Mort de M. Georges Béguin, an- 
cien professeur à l'Ecole supérieure de coin- 
merce de Neuchâtel, dans sa 72me année. 
Il débuta comme instituteur à Travers 
de 1900 à 1906, puis à Neuchâtel. Profes- 
seur à l'Ecole de commerce de la Neuve- 
ville en 1911, à celle de Neuchâtel de 1912 
à 1943. Conseiller général de 1921 à 1936, 
président en 1924-1925. 
14. - La Salle des conférences de Neuchâtel, complètement rénovée, est 
inaugurée. 
13 et 16. - L'Association suisse des 
experts comptables siège à Neuchâtel. 
16. '- La Fédération des sections d'an- 
ciens'élèves 'des écoles techniques (le la 
Suisse romande tient à Couvet son assem- 
blée annuelle. 
17. - Mort, à Lausanne, de M. Julien Gern, dans sa 78e année. Il enseigna à 
l'Ecole de commerce de Lausanne de 1917 
à 1937. 
19. - L'Université de Neuchâtel prend la décision que dorénavant les membres 
du bureau du Sénat et les doyens des 
facultés porteront, dans les cérémonies 
officielles, une toge de couleur sombre, sur 
laquelle se détachera une épitoge aux cou- 
leurs des facultés : violet pour la théologie, 
rouge pour le droit, bleu pour les lettres 
et vert pour les sciences. 
22. - L'assemblée annuelle des colla- 
borateurs de v Pro Juventute »a lieu à 
Neuchâtel. 
23 au 27. -A Neuchâtel, également, 
siège le conseil de la Fédération interna- 
tionale des amies de la jeune fille. 
26. - M. et Mme Paul Lrbeau-Diver- 
nois, à Marin, fêtent le soixantième anni- 
versaire de leur mariage. 
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29. - La société de tir L'Avant-garde, de Travers, commémore le cinquantenaire 
de sa fondation. 
\oýembre, lei. - Le Synode réformé du Valais appelle à sa présidence M. Alfred 
Comtesse, ingénieur-chimiste à Monthey. 
Il est le fils du conseiller fédéral Robert 
Comtesse. 
3. - M. Jean Georges Baer est installé 
en qualité de recteur de l'Université. 
M. JEAN GEORGi s BAER, 
recteur de l'Université. 
4. - M. et Mme Fritz Poyet, à Neuchâ- tel, fêtent le cinquantième anniversaire de 
leur union. 
-- M. Henry Primault, directeur (le l'Ecole secondaire et (le commerce du 
Locle, est fêté à l'occasion du quarantième 
anniversaire de son entrée dans l'ensei- 
gnement. 
3. - La chorale l'Echo du Sapin, à Neuchâtel, marque le vingt-cinquième 
anniversaire (le sa fondation. 
7. - M. Charly Guyot est installé dans la chaire de littérature française de 
l'Université. 
- Décès, `à' z. Bâle, de M. Louis- Marcel Sandoz, à 42 ans. Neuchâtelois 
(l'origine, fixé à Genève, il était docteur 
es sciences et ingénieur-chimiste. Il se 
consacra à la microbiologie, à l'étude (les 
problèmes d'hygiène alimentaire et à la 
vulgarisation scientifique. A publié : Hy- 
giène alimentaire; Médecine alimentaire; 
Hormones et vie psycho-physiologique. 
10. - La Fondation suisse « Pour la 
vieillesse » tient à Neuchâtel sa 32e assem- 
blée générale. 
11. - Mort, à Saint-Martin, de Al. Gus- 
tave Sandoz, industriel, dans sa 64e année. 
Il siégea vingt ans au Grand Conseil et au 
Conseil communal de Chézard pendant 
une quinzaine d'années. Il en fut le pré- 
sident pendant un certain temps. 
- Les colonels divisionnaires Marius Corhat et Karl Brunner sont nommés par 
le Conseil fédéral, le premier, commandant 
du premier corps d'armée, le second, cour 
mandant de la deuxième division. 
12. - La section (lu Locle et de la 
Chaux-de-Fonds de la Fédération suisse 
des typographes fête le 75e anniversaire 
de sa fondation. 
14. - Session extraordinaire du Grand Conseil. Elle est consacrée à l'examen 
d'un certain nombre de motions. 
- Mort, au Locle, de M. René Fallet. 
(Voir article nécrologique. ) 
15. - On apprend que M. Paul Sandoz, 
baryton, a été nommé professeur de chant 
au conservatoire de Bâle. 
- La Société pédagogique neuchâte- 
loise tient à Couvet son assemblée tris- 
annuelle. 
- La Commission internationale du B. I. T., dite des industries mécaniques, 
visite le canton et passe à Neuchâtel, au 
Locle et à la Chaux-de-Fonds. 
211. - Mort, à Colombier, de M. Max Theinet. (Voir article nécrologique. ) 
21 au 23. - Session ordinaire du Grand 
Conseil. Il vote le budget pour 1950, qui 
se présente ainsi : Dépenses, 31.518.655 
francs 96 ; recettes, 28.909.858 fr. 05. 
Excédent (le dépenses : 2.608.797 fr. 91. 
Dans les dépenses sont compris les amor- 
tissemnents de la dette, qui atteignent 
3.424.240 fr. 30. Le Grand Conseil renvoie 
à une commission le projet de loi sur la 
protection des monuments et (les sites, et 
vote une subvention de 194.100 fr. pour 
la rénovation (lu technicuui du Locle. 
22. - M. Louis-Ali Richard, originaire de Coffrane, domicilié à la Brévine, entre 
dans sa centième année. Il reçoit de l'Etat 
le fauteuil traditionnel. 
23. - Mort, à Bâle, de M. Maurice Maire. (Voir article nécrologique. ) 
LA CABANE DE BERTOL 
et le #clocher» (le Bertol, au-dessus d'Arolla, dans le Val d'Hérens (Valais). Cette 
cabane fut construite pour l'Exposition nationale suisse de Genève, en 1896, ins- 
tallée à son emplacement actuel en 1898, puis agrandie en 1915,1923 et 1935. En 
1948, elle subit une rénovation complète, inaugurée le 3 juillet 1949. La cabane (le 
Bertol appartient à la section neuchâteloise du Club alpin suisse. 
(Cliché section neuchâteloise du C. A. S. ) 
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26. - Au Locle, la société de gym- 
nastique commémore le centenaire de sa 
fondation. 
29. - M. et Mme Waiblet, à Sauges, 
ont fêté le cinquantième anniversaire de 
leur mariage. 
: 30. - M. Hugues Jéquier, administra- teur (lu Crédit commercial de France, à 
Paris, est nommé président de la Chambre 
de commerce suisse en France. Il succède 
à Paul de Perregaux. 
Mort, à Neuchâtel, de Mlle Alice 
Virchaux, dans sa 72e année. Elle lègue 
7000 fr. à diverses oeuvres d'utilité 
publique. 
Décembre, 1 er. - M. Claude Favarger, directeur de l'institut de botanique de 
l'Université de Neuchâtel, a fait un séjour 
de trois mois sur la Côte-d'Ivoire, où il 
s'est livré à des recherches scientifiques. 
2. - Une manifestation a lieu au Locle 
en l'honneur de M. Edgar Renaud, ancien 
conseiller d'Etat. 
- Le poète Arthur Nicolet a reçu le 
prix Gaspard Vallette pour l'ensemble de 
son oeuvre poétique. 
-A la Sagne meurt un ancien 
conseiller communal, M. Arthur Vuille, 
à 72 ans. Il siégea au Grand Conseil de 
1919 à 1945. 
: 3. - M. René Dornier, avocat à Fleu- 
rier, a fait jouer une pièce dont il est 
l'auteur: Marécage, au grand théâtre de 
Genève. 
- Noces d'or des époux Fritz Sieber- Moyse, au Locle. 
M. Georges Dessoulavy, artiste pein- 
tre à la Chaux-de-Fonds, a reçu le premier 
prix suisse de peinture, à Zurich. Il le 
partage avec M. Fritz Pauli. 
- L'ordre des avocats neuchâtelois se 
prononce pour le port (le la robe. 
5. -- M. Charles Debrot, industriel 
neuchâtelois à Delle, reçoit du gouverne- 
ment français la croix de la Légion 
d'honneur. 
6. - M. et Mme Ali Guermann, à Peseux, ont célébré leurs noces d'or. 
9. -A Neuchâtel, les époux Staufler- Bourquin fêtent un même anniversaire. 
- Mort, à Genève, de M. Rolin \Vavre. (Voir article nécrologique. ) 
10 et Il. - Votation fédérale. Les électeurs acceptent le statut des fonction- 
naires fédéraux par 545.868 oui contre 
441.711 non. Le canton a donné 14.666 
oui et 9527 non. 
15. - M. Max Petitpierre est élu pré- 
sident de la Confédération suisse. 
16. - La ville de Neuchâtel fait une 
réception enthousiaste à M. Max Petit- 
pierre. 
- Mort, à Chambésy (Genève), de M. F. -Louis Perrot. (Voir article nécro- logique. ) 
17. - La première cloche est hissée 
au temple des Valangines, à Neuchâtel. 
18. - La paroisse de Saint-Blaise fête la restauration de son temple. 
20. - La population du Locle est de 12.100 habitants; elle a diminué de, 335 
unités depuis l'année précédente. 
22. - Les premiers trolleybus de la Chaux-de-Fonds entrent en service. 
23. - Session extraordinaire du Grand Conseil. Il vote la loi sur la contribution 
aux charges sociales et il discute, sans 
prendre position encore, la motion deman- 
dant le choix des chevrons comme armoi- 
ries du canton. 
24. - Mort, à Bevaix, de M. Paul Tripet. Né à Neuchâtel en 1870, il fut 
pasteur en Belgique (le 1894 à 1906, puis 
au Locle (Eglise indépendante) de 1906 
à 1919, à Lignières (Eglise nationale) de 
1919 à 1936. 
- M. et Mme Auguste Bourquin, à la Chaux-de-Fonds, célèbrent le soixantième 
anniversaire de leur union. 
26. - Dès le let janvier 1950, l'Ecole 
secondaire de Cernier deviendra une école 
intercommunale. 
27. - Mort, à Neuchâtel, de NI. Jean Boulet, avocat, dans sa 78e année. Etabli 
à Couvet, où il revêtit la charge de prési- 
dent du Conseil communal, il se fixa 
ensuite à Neuchâtel en qualité d'avocat. 
Il enseigna le droit à l'Ecole supérieure 
(le commerce, devint suppléant du prési- 
dent (lu tribunal de district ; membre de 
la Commission scolaire durant quarante- 
trois ans, il la présida de 1929 à 1933. 
Président (le la loge maçonnique pendant 
six ans, il rédigea l'organe des francs- 
maçons suisses, le journal Alpina, et fut 
le président-fondateur de la Société de 
crémation. 
28. - On annonce que M. Charles 
Redard, ministre de Suisse au Brésil, 
prendra sa retraite dès le ler janvier 1950. 
- M. Georges Marti, pharmacien à Cernier, a été nommé chef d'état-major 
de la deuxième division. 
29. - Une manifestation a lieu à Neuchâtel en l'honneur du colonel com- 
mandant de corps Jules Borel qui, ayant 
atteint l'âge limite, prend sa retraite. 
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La cérémonie au Temple du bas lors de la réception de M. 'Max Yetitpierre, 
élu président de la Confédération. En chaire, le pasteur Lederach. 
30. - Mort, à Neuchâtel, de M. Charles 
Cornaz, dans sa 64e année. Il fut durant 
quarante-trois ans au service du départe- 
ment de l'Instruction publique, en qualité 
de secrétaire, puis de préposé au matériel 
scolaire. Il fit partie du Club jurassien et 
présida, un certain temps, la Société 
romande pour la protection des oiseaux. 
31. - M. Louis Roulet-Michaud, con- 
seiller au Bureau international de l'Union 
postale universelle, prend sa retraite. 
- M. Arnold Bourquin, entré à la Feuille d'avis de Neuchâtel le 1er janvier 
1900, est fêté pour son demi-siècle d'acti- 
vité dans la maison. 
19: 0, janvier, 1eL. - On cueille de 
petites gentianes en fleur dans des pâtu- 
rages, aux Bavards. 
f. - La population du Val-de-Travers 
est de 14.000 habitants. La diminution, 
depuis l'année précédente, est de 124 
unités. 
6. - Mort, à Corcelles, de M. Robert 
Wyss. (Voir article nécrologique. ) 
10. - M. et Mine Ernest Borel-Monnev, 
à Peseur, ont célébré leurs noces d'or. 
11. - La population de la ville de Neuchâtel est de 27.756 habitants. 
- La décision est prise par le comité de la Société suisse des cafetiers-restaura- 
teurs de transférer à Genève 1'Ecole hôte- 
lière de Neuchâtel. 
12. - Mlle Julie Barbezat, de la Côte- 
aux-Fées, domiciliée à Lattrigen, près de 
Nidau, entre dans sa centième année. 
13. - M. Alfred Schnegg est nommé 
archiviste de l'Etat. Il succède à M. Léon 
Montandon, qui a atteint la limite d'âge. 
15. - Mort, à Saint-Loup, de M. Fré- 
déric Nippel, dans sa 86e année. Il passa 
de nombreuses années à Buenos-Ayres 
où il occupa, notamment, la place de 
directeur des tramways. Nommé consul 
de Suisse à Barcelone, il resta quinze ans 
à son poste et se retira en 1934, pour se 
fixer à Neuchâtel. 
16. - La population du canton, au 
mois de décembre, était de 128.011 habi- 
tants. On enregistre une diminution (le 
734 personnes sur l'année précédente. 
17. - On annonce la démission de 
M. Henri Perret, directeur du Technicum 
neuchâtelois, pour la fin de l'année. 
20. - Mlle Elisa Huber, de Neuchâtel, 
ancienne directrice du Home suisse de 
Paris, est morte clans cette ville, à 85 ans. 
25. - Le département de l'Instruction 
publique prend congé (le M. Léon Mon- 
tandon, archiviste de l'Etat, qui prend sa 
retraite. A cette occasion, l'Université (le 
M. MAX PETITPIERRE 
président (le la Confédération pour 1950. 
(Cliché prêté par M. J. -P. Zwicky, Zurich) 
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Neuchâtel lui remet le diplôme de docteur 
ès lettres honoris causa. 
27. - Mme J. Grossenbacher, décédée à la Chaux-de-Fonds le 30 septembre 1949, 
a légué 17.000 fr. à l'hôpital de cette ville. 
- La Commission scolaire de Neuchâtel 
se prononce pour le maintien de l'Ecole 
supérieure des jeunes filles. 
28. - M. et '%Ime Jules Gygi, à Bôle, 
ont fêté leurs noces d'or. 
28 et 29. - Votation fédérale. Le peu- 
ple suisse repousse l'arrêté sur les subven- 
tions fédérales à la construction de loge- 
ments. Oui, 333.223. Non, 386.172. Résul- 
tats de Neuchâtel : Oui, 8219. Non, 7705. 
30. - M. Jean Rychner est installé 
dans la chaire de philologie romane à 
l'Université. 
Février, leL. - Un mouvement de 
a Jeunesse musicale » vient de se créer à 
Neuchâtel. 
2. - Les époux Jacques Comina, à 
Saint-Aubin, ont célébré le cinquantenaire 
de leur union. 
3. - M. et Mme Paul Minden, à Neu- 
châtel, fêtent un même anniversaire de 
cinquante ans, et M. et Mme Bourquin- 
\Velti, à la Chaux-de-Fonds, celui des 
soixante ans de leur mariage. 
11. - Un chamois a été lâché au 
Creux-du-Van. 
1: 1. - La conférence économique du 
tourisme romand est réunie à Neuchâtel. 
17. - Les journaux annoncent que 
M. Georges Schneider, domicilié aux 
Ponts-de-Martel, est sorti champion du 
monde de slalom aux courses de ski qui 
se sont déroulées à Aspen (Colorado, 
U. S. A. ). 
- Les communes (le Peseux et de Cor- 
celles-Cormondrèche rappellent par une 
petite fête que leur usine à gaz a cinquante 
ans d'existence. 
111. - La Société des vignerons d'Au- 
vernier commémore le 75e anniversaire 
de sa fondation. 
24. - Le tiers de la colline du Crêt, 
à Neuchâtel, est déjà enlevé. Les maté- 
riaux obtenus ont été transportés au pied 
de la falaise des Saars pour former la 
nouvelle route de Saint-Blaise. 
- Le Conseil d'Etat nomme M. Edgar Renaud président du Conseil d'adminis- 
tration de la Banque cantonale. 
27. - Le Conseil général de Neuchâtel 
décide de maintenir l'Ecole supérieure des 
jeunes filles. 
Mars, 2. - Mort, à Neuchâtel, du 
Dr \\'illiam de Coulon. (Voir article nécro- 
logique. ) 
3. -A Travers, les époux Aimé Prisi- Delachaux fêtent leurs noces d'or. 
4. - La Société neuchâteloise de Bienne fête le 25e anniversaire de sa fondation. 
- Ouverture, à Lausanne, d'une expo- 
sition d'anciennes indiennes neuchâte- 
loises. Elle durera jusqu'au 30 avril. 
5. - Mgr Charrière, évêque du diocèse, 
bénit les trois cloches dont la paroisse 
catholique de Saint-Blaise a fait l'acqui- 
sition. Elles ont été fondues à Aarau le 
19 janvier 1950. 
- Les délégués de l'Association suisse 
des sergents-majors sont réunis à Neu- 
châtel. 
9. - Les résultats des comptes de 
l'Etat pour l'exercice de 1949 sont les 
suivants : Recettes, 33.330.996 fr. 60 ; 
dépenses, 32.269.790 fr. 49. Excédent des 
recettes, 1.061.206 fr. 11. 
Sont compris dans les dépenses : les 
amortissements de la dette pour 3.174 
mille 604 fr. 85 ; des versements aux fonds 
"lestinés à parer aux fluctuations de di- 
verses recettes budgétaires, pour 640.000 fr.; 
un versement au compte de réserve pour 
amortissements, de 989.269 fr. 78. 
Le solde passif du compte fortune de 
l'Etat est de 48.779.531 fr. 50. 
14. - Le Conseil d'Etat nomme M. Alfredo Geninasca professeur d'italien_au 
Gymnase cantonal. 
17. - Mort, à Dombresson, de M. Louis Monnier, dans sa 80e année. Dès 
1920, et pendant plus de trente ans, il fut 
secrétaire-caissier, puis administrateur de 
la commune. 
20. - Le Conseil général de Neuchâtel 
autorise le Conseil communal à contracter 
un emprunt (le 5 millions, à 21/20/0. 
22. - Mort, à l'hôpital de Saint-Loup, du Dr Alfred Rosselet. (Voir article nécro- 
logique. ) 
24. - M. Louis Iluguenin, ingénieur, 
a été nommé directeur du Technicum 
neuchâtelois, en remplacement de M. 
Henri Perret qui atteint la limite d'âge. 
25. - M. Jean-Louis Leuba, pasteur 
à Bâle, a été nommé, par le gouvernement 
français, officier d'académie. 
-A Auvernier, noces d'or des époux Constant Chabloz. 
26. - Mort à Calouquembé (Angola) de M. André Henry, dans sa 32e année. 
Il était infirmier-missionnaire au service 
de la mission philafricaine. 
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Construite en bordure du lac, la nouvelle route Neuchltel-Saint-Blaise 
commence à prendre forme. 
x29. - Un ami du Musée des Beaux- Arts de Neuchâtel lui a fait don d'une 
sculpture de Rodo de Niederhäusern 
intitulée : 1'O1jrande à Bacchus. Elle sera 
placée sur le quai, vis-à-vis du musée. 
v ril, 2. - On observe, clans de bonnes conditions, une éclipse totale de 
lune. 
- Noces d'or de M. et Mme Alfred Ma- 
gnin-Stirnemann, à Hauterive. 
3. - Le secrétaire du Conseil général de Neuchâtel s'étant permis de rédiger 
en vers une partie du procès-verbal, une 
longue discussion s'engage à ce sujet 
entre quelques conseillers. 
- Mme Stucki, veuve de l'ancien préfet de Neuchâtel, a légué plus de 3000 fr. à 
diverses institutions de Neuchâtel. 
7. - On relève que M. Charles Schnei- der, organiste du grand temple de la 
Chaux-de-Fonds, a donné, le jour de 
Vendredi-Saint, son quarantième concert 
spirituel dans cette ville. 
9. - Mort, à Neuchâtel, de M. Jules Jeanjaquet. (Voir article nécrologique. ) 
15. - M. et Mme Georges Simon- 
Vermot-Bonnet, au Cerneux-Péquignot, 
fêtent leurs noces d'or. 
- Les cendres du colonel Ami Girard 
sont déposées à la Chaux-de-Fonds, dans 
un caveau aménagé dans la dalle du monu- 
ment funéraire de Fritz Courvoisier. 
Ami Girard est mort à Renan le 10 avril 
1900. 
- La Société des sapeurs-pompiers de la Chaux-de-Fonds fête le cinquante- 
naire de sa fondation. 
17. - M. et Mme Georges Renk-Bovet, 
au Locle, célèbrent le cinquantenaire de 
leur union. 
17 au 19. - Session extraordinaire du 
Grand Conseil. Il renvoie à une commission, 
après un long débat, le projet de loi sur les 
traitements des fonctionnaires, ainsi que 
la demande de crédit, plus de 6 millions, 
pour la construction de bâtiments sco- 
laires. Il accepte deux projets de loi : l'un 
sur la reconstitution du vignoble et la mise 
en valeur (les produits de l'agriculture, 
l'autre concernant la protection des monu- 
ments et des sites. Il entend diverses 
interpellations ; l'une d'elles, développée 
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par M. André Corswant, provoque du 
tumulte. 
21. - M. et Mme Emile Lombard, à Sauges, célèbrent le cinquantième anni- 
versaire de leur union. 
22. - Mort, à la Chaux-de-Fonds, du 
Dr Auguste Junod, à 59 ans. Médecin à la 
Chaux-de-Fonds dès 1927, il siégea au 
Conseil général et, durant quelque temps, 
au Grand Conseil. 
-A Neuchâtel, noces d'or célébrées 
par les époux Emile Bourquin. 
23. - Il ya cent ans que naissait 
Philippe Godet à Neuchâtel. Une couronne 
est déposée au pied de son buste, sur le 
quai. 
24. - M. Hugues Jéquier, président 
de la Chambre de commerce suisse en 
France, a reçu du gouvernement français 
la croix de la Légion d'honneur. 
26. - Les époux E. Béguin, domiciliés 
à Chambésy, ont fêté le 65e anniversaire 
de leur mariage. 
27. - Après un printemps relative- 
ment doux, un brusque retour de froid 
fait descendre le thermomètre à- 12 
à la Brévine. 
28. - Mme Hélène Quinche, directrice de 
l'orphelinat de l'Evole à Neuchâtel, est 
fêtée à l'occasion de sa retraite. Elle est 
entrée dans la maison en 1908, en qualité 
d'institutrice, et elle en est devenue 
directrice en 1938. 
29. - M. et Mme Marc Thomas- Hubscher, au Locle, célèbrent leurs noces 
d'or. 
- M. F. Chiappeli est nommé par le Conseil d'Etat professeur de langue et 
littérature italiennes à l'Université. 
Mai, 2. - Le Conseil d'Etat nomme M. Samuel Perret, architecte à Neuchâtel, 
titulaire de la chaire (le préhistoire à 
l'Université, en qualité de chargé de cours. 
Il succède à M. Théodore Delachaux, 
décédé. 
4 et 5. - L'Union d'entreprises 
suisses de transport siège à la Chaux-de- 
Fonds. 
5 au 7. - Réunion, à Neuchâtel, de 
la Société suisse de médecine interne. 
7. - Le Conseil d'Etat, invité par le 
gouvernement de Glaris, participe à la 
landsgemeinde de ce canton. 
8. - Les époux Paul Challandes, à 
Boudevilliers, célèbrent leurs noces d'or. 
9. - M. et Mme Charles-E. Henry, 
pasteur retraité à Cortaillod, fêtent le 
cinquantième anniversaire de leur union. 
10. - Un même anniversaire est célé- bré à Corcelles par M. et Mme Jean Basler- 
Loosli. 
- Le Crêt, qui terminait jadis la pro- 
menade de Neuchâtel, ne sera bientôt 
plus qu'un souvenir. Dans quelques jours 
son emplacement sera nivelé. Il aura été 
sacrifié aux besoins de la circulation et à 
des projets de constructions scolaires. 
12. - Noces d'or des époux Louis Junod-Favre, à Neuchâtel. 
- La vallée de la Sagne et des Ponts 
est en fête. La sympathique «peuglise » 
du régional a terminé sa carrière. Désor- 
mais la vallée sera parcourue par de belles 
voitures actionnées à l'électricité. 
13. -A Boudry, les époux Arthur Barbier fêtent leurs noces d'or. 
- Un buste d'Auguste Lalive, qui fut directeur du Gymnase de la Chaux-de- 
Fonds de 1918 à 1943, est inauguré dans 
cet établissement. 
M. 1": wi. i. Losr. r, 
président. (lu Grand Conseil. 
1: 3 et 14. - Congrès de génétique à 
Neuchâtel. 
14. - L'Association cantonale des 
accordéonistes tient sa première réunion 
à Cortaillod. 
15 au 17. - Session ordinaire du 
Grand Conseil. Il appelle à sa présidence 
M. Emile Losey, approuve les comptes 
1 
1 
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M. JEAN COLOMB, nouveau procureur général. 
et la gestion du Conseil d'Etat pour 1949, 
nomme M. Jean Colomb procureur géné- 
rat, pour succéder à 
M. Eugène Piaget qui 
atteint la limite d'âge. 
Il décide la réfection 
de la route de Biau- 
fond et accepte une mo- 
tion demandant que 
les chevrons devien- 
nent les armoiries de 
l'Et at. 
16. - MM. Charly Guyot et Georges 
Méautis reçoivent un 
don d'honneur de 1000 
francs de la Fondation 
Schiller. 
- Décès, à Colom- bier, de Mme Anna- 
Marie Stotzer, dans sa 
102e année. 
111. -A Berne, le F. C. Cantonal perd la 
finale de la coupe suisse 
devant Lausanne. 
19. - M. et Mme Armand Landry, aux 
Ponts-de-Martel, et M. 
et Mme Albert Bert- 
schinger, à Fleurier, 
fêtent le cinquante- 
naire de leur union. 
19 et20. -Lacon- 
Térence des ingénieurs cantonaux des tra- 
\-aux publics siège à Neuchâtel. 
21. - Les époux Otto Muller-Muller, à Neuchâtel, et Emile Chanel-Dubois, à 
Lignières, fêtent leurs noces d'or. 
22. - Un même anniversaire est 
célébré à la Chaux-de-Fonds par M. et 
\Ime Ernest Audétat-Dubois. 
22 au 24. - Réunion, à Neuchâtel, de 
l'Association (les établissements pour 
malades. 
211. - Ouverture du Comptoir de Neu- 
châtel. Il durera jusqu'au 5 juin. 
26. - Pour marquer le centenaire de 
la naissance de Philippe Godet, la Biblio- 
l hèque de Neuchâtel a organisé une expo- 
, ition groupant des ouvrages, des manus- 
crits et des objets divers se rapportant à 
''écrivain. Elle s'ouvre ce jour par une 
conférence de M. Pierre Grellet sur ce 
sujet : Philippe Godet, l'ami, le maître. 
28. - M. et Mme William Benoît, à Fenin, célèbrent le cinquantième anni- 
versaire de leur mariage. 
29. - L'anniversaire, extrêmement 
rare de 70 ans de mariage, est fêté à la 
I. e Village neuchâtelois au Comptoir de Neuchâtel 1950. 
(Phot. Caslellani) 
M. et Mme JACOT-Dunois, aux Bulles près de la Chaux-de-Fonds, 
ont fêté, le 29 mai 1950, le 700 anniversaire de leur mariage. 
Chaux-de-Fonds par M. et Mme Jacot- 
Dubois. L'époux est âgé de 96 ans et 
l'épouse de 91 ans. 
31. - M. Léon Landry, buraliste postal 
aux Verrières, prend sa retraite après 
avoir passé cinquante ans dans l'admi- 
nistration postale. 
31 et ter juin. - Les conseillers d'Etat, directeurs cantonaux des services 
forestiers de la Suisse, tiennent leur assem- 
blée à Couvet. 
Juin, 1Q1. - Le Conseil d'Etat a renon- 
velé son bureau. M. Jean Humbert succède 
à M. Pierre-Auguste Leuba en qualité de 
président. 
- Les époux Paul Girard-Biéri, à Hauterive, ont fêté leurs noces d'or. 
3. - M. et Mme Perregaux-Bovey, à 
Cortaillod, ont célébré un même anniver- 
saire. 
- Les comptes de la ville de Neu- 
châtel pour 1949 donnent les résultats 
suivants : Recettes, 19.641.971 fr. 42 ; 
dépenses, 19,657.885 fr. Déficit, 15 
mille 913 fr. 58. Les amortissements de 
la dette, du montant de 759.427 fr. 90, 
ne sont pas compris dans les dépenses. 
3 et 4. - La Fédération des sociétés de musique du Val-de-Travers a sa fête 
à Travers. A cette occasion, elle inaugure 
la nouvelle bannière de district. 
- La Société suisse d'étudiants Stella Heloetica est réunie en fête centrale à 
Auvernier. 
- Votation fédérale. Le peuple suisse 
repousse, par 486.172 non contre 267.492 
oui, la réforme des finances fédérales. 
Dix-huit cantons se prononcent négative- 
ment. Les résultats du canton sont 
oui, 7768 ; non, 13.309. 
4. -A la Chaux-de-Fonds se déroule 
la XXIIe fête cantonale des musiques 
militaires. 
5. - Noces d'or des époux Paul Mon- 
tandon-Cornioley, à Fleurier. 
9. - M. Georges Marti, pharmacien à Cernier, a été nommé président de la 
Société suisse de pharmacie. 
- Au cours de la cérémonie du Dies 
academicus, l'Université remet à M. Paolo 
Arcari le diplôme de professeur honoraire. 
- M. Jean-Pierre Méroz, du Locle, est 
nommé directeur de la Société romande 
de radiodiffusion. 
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Le Conseil d'État neuchâtelois en séance. De gauche à droite : MM. Edmond Guinand (Police et 
Finances), Pierre Court (chancelier ('État), Camille Brandt (Instruction publique et Intérieur), 
Jean Humbert, président du Conseil d'État pour 1950 (Industrie et Cultes), Pierre-Auguste Leuba 
(Travaux publics et Justice), Jean-Louis Barrelet (Agriculture et Militaire). 
(Phot. Sch5pflin) 
- Un orage d'une extrême violence se déchaîne sur la montagne de Boveresse. 
La couche de grêle tombée atteint par 
endroits 10 centimètres d'épaisseur. 
- M. Henri Fcllrath, directeur des téléphones à Neuchâtel, meurt à 58 ans. 
11. - Mort, à Zurich, de M. Francis Joseph, dans sa 60e année. Il avait été 
pasteur de Rochefort (le 1929 à 1942. 
12 et 13. - Les délégués de l'Union 
suisse des négociants en cigares siègent 
à Neuchâtel. 
13. - Mort, à la Neuveville, de M. Phi- lippe Pierrehumbert, et à Paris de M. Ro- 
bert Godet. (Voir articles nécrologiques. ) 
15. - M. Jean-Jacques Bochet, pro- fesseur à 1'Ecole cantonale (]'agriculture 
de Cernier, a été nommé directeur (le la 
nouvelle Ecole d'agriculture vaudoise de 
Granges-Verney sur Moudon. 
- Les tramways (le la Chaux-de-Fonds font leurs dernières courses. Ils seront 
remplacés (lès demain par des trolleybus. 
- Dans la plaine d'Areuse, 17 faisans 
sont lâchés. 
17. - Le Conseil fédéral a nommé 
M. Etienne Grandjean, (le la Côte-aux- 
Fées, professeur ordinaire d'hygiène du 
point de vue technique et (le physiologie 
du travail à l'École polytechnique fédérale. 
- M. et Mme Charles Jaquet-Lavau, à 
Saint-Aubin, ont fêté leurs noces d'or. 
17 et 18. - La société de chant, la 
Concorde, (le Fleurier, commémore le 
75e anniversaire de sa fondation. 
- La Féria du Locle, 1950, obtient le 
. ÿtiý 
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Vue de la salle des séances dans le nouveau bâtiment de la Chambre suisse 
de l'horlogerie à la Chaux-de-Fonds. Cette salle est décorée d'une fresque : 
Morgarten *, due au peintre Ch. L'Eplattenier. 
plus grand succès. Un cortège de « mons- 
tres » est très applaudi. 
19. - Session extraordinaire du Grand Conseil. Le projet de loi sur les traite- 
ments des magistrats et fonctionnaires 
de 1'Etat provoque un vif débat. Il est 
accepté. 
20. - Mort, à Peseux, de M. Armand Taillefert. (Voir article nécrologique. ) 
21. - M. Charly Clerc, professeur à l'Ecole polytechnique fédérale, a été reçu, 
en séance solennelle, membre de l'Aca- 
démie des lettres, des arts et des sciences 
de Dijon. 
- La Bibliothèque de Neuchâtel mar- 
que, par une petite cérémonie, le cinquan- 
tenaire de l'entrée de M. Arthur Piaget, 
archiviste et professeur honoraire, dans 
la commission de la Bibliothèque. 
23. - La Chambre suisse de l'horlo- 
gerie inaugure son nouveau bâtiment à 
la Chaux-de-Fonds. 
25. - La Fédération des sociétés fran- 
çaises de fraternité établies en Suisse 
siège à Neuchâtel. 
28. - Les jurés cantonaux sont élus 
tacitement. La votation devait avoir lieu 
les 8 et 9 juillet. 
Juillet, l er. - Le Locle et les Brenets 
sont en fête. Le Locle commémore le 
centenaire de l'érection de la municipalité 
et le cinquantenaire du service des eaux. 
D'autre part, la traction à vapeur du 
régional Brenets-Locle fait place dès 
aujourd'hui à la traction électrique. La 
locomotive le a Père Frédéric » accomplit 
sa dernière course. 
Rectification. Le Messager boiteux pour 
1950 signale, à la date du 27 avril (p. 48), 
les noces d'or de M. et Mme Charles Ma- 
gnin-Stähelin, à Neuchâtel. En réalité, 
ces vénérables époux ont fêté leurs noces 
de diamant. 
En toute saison une cure médicinale de 
FERMENT BERANECK 
à Fr. 6. - le flacon dans toutes les pharmacies 
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NÉCROLOGIE NEUCHATELOISE 
(AVEC PORTRAITS) 
Le Dr Ernest Gueissaz, originaire de 
Sainte-Croix, est né à Payerne le 28 dé- 
cembre 1893. Etabli à Neuchâtel en 1924, 
D* EBNEST GUEISSAZ 
1893-1949 
il est bientôt nominé inédecin-adjoint à 
l'hôpital de la Providence et médecin de 
la clinique du Crêt. En 1943, il succède 
au Dr Charles de Meuron comme médecin- 
chef de la Maternité. Malgré une santé 
délicate, il déploie une grande activité et 
rédige (le nombreux travaux scientifiques 
qui le font connaître à l'étranger. 1l pré- 
side la Société médicale neuchâteloise, la 
Société suisse et la Société romande d'obs- 
tétrique et de gynécologie. Il est rappor- 
teur au congrès des obstétriciens et des 
gynécologues de langue française à Alger 
en 1935, et au congrès (le Lyon, de 1948, 
il est nommé membre honoraire de la 
Société française (le gynécologie. Quelques 
mois avant sa mort, la faculté de médecine 
de Paris l'invitait à donner une « Leçon 
du jeudi soir *à la clinique Tarnier. Il 
avait créé un service de gynécologie à la 
Maternité de Neuchâtel et ouvert, en 1944, 
de concert avec la Pouponnière neuchâ- 
teloise, une Ecole neuchâteloise d'infir- 
mières d'hygiène maternelle et infantile. 
Le Dr Gueissaz a été enlevé à l'affection 
des siens au moment où il venait de mener 
à bien une intervention difficile, le 30 juil- 
let 1949, laissant le souvenir d'une belle 
intelligence et d'un opérateur d'une grande 
habileté manuelle. 
La mort inattendue de René Fallet a 
jeté la consternation dans là population 
(lu Locle et chez ses nombreux amis poli- 
tiques. Né à la Chaux-de-Fonds le 19 mai 
1884, il fut élevé à Villers-le-Lac, où son 
père s'était fixé. Lui-même vint s'établir 
au Locle en 1912 et ne tarda pas à jouer 
iin rôle actif dans les rangs du parti socia- 
riL"'Nl l' ALLET 
1884 - 1949 
liste. Elu au Conseil général au printemps 
de 1918, il fut appelé, le 1er août suivant, 
à faire partie du Conseil communal. Il 
appartint à ce corps jusqu'au moment où 
l'âge le contraignit à prendre sa retraite, 
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soit jusqu'au 30 juin 1949. Il le présida 
dès 1936. Sur le terrain cantonal, il siégea 
au Grand Conseil de 1919 à 1945. 
Dans l'adininistration de la commune 
du Locle, René Fallet fut chargé plus par- 
ticulièrement de diriger les services de 
l'assistance, mission ingrate et combien 
délicate dans les années de crise de l'entre- 
deux-guerres. Le Locle, s'il a 12 000 habi- 
tants, compte 40 000 ressortissants établis 
au près et au loin. Les tâches de l'assis- 
tance publique étaient considérables, tan- 
dis que les ressources de la Mère commune 
des Montagnes se ressentaient des années de 
crise économique. René Fallet se dépensa 
sans compter. Il dirigea son dicastère avec 
fermeté et bienveillance. N'avait-il pas 
connu lui-même des années difficiles? 
Son activité ne se borna pas à l'exercice 
des fonctions publiques. Il fit partie, dès 
sa fondation, du Conseil du Sanatorium 
neuchâtelois et de celui de la Pouponnière 
neuchâteloise. Il accepta d'être le pré- 
sident de celle-ci dès 1945, et trois ans 
plus tard il devint aussi président de la 
Commission administrative de l'Hospice 
cantonal de Perreux. En prévision de la 
retraite qui allait sonner, il avait fait le 
projet de consacrer son temps et ses forces 
aux oeuvres qui lui étaient chères. Hélas 1 
une crise cardiaque, survenue le 14 no- 
vembre 1949, mit une fin brutale à ces 
projets généreux. 
Maurice Maire naquit à la Chaux-de- 
Fonds le 20 décembre 1880. Instituteur 
dans sa ville natale dès 1900, il quitta 
l'enseignement six ans plus tard pour 
prendre la direction de la boulangerie coo- 
pérative. Il appartenait à un groupe de 
jeunes gens, acquis à la cause du christia- 
nisme social et du mouvement coopératif, 
qui devinrent peu après les chefs de ce 
mouvement et contribuèrent au succès du 
parti socialiste dans la grande cité horlo- 
gère. Deux ans plus tard, à la suite de la 
fusion de la boulangerie avec la coopéra- 
tive des syndicats, Maire devint l'un des 
gérants de la nouvelle entreprise. Une 
carrière politique ne tarda pas à s'ouvrir 
devant lui. Député au Grand Conseil en 
1910, il entre au Conseil communal en 
1912 et prend la direction des Services 
industriels. Mais en 1916 déjà, il ezt appelé 
à faire partie de la Commission adminis- 
trative, aujourd'hui Conseil de direction, 
de l'Union suisse des coopératives de con- 
sommation, et il en est le président de 
MAURICE DIAIRE 
1880 - 1949 
1939 à sa retraite en 1946. Il est alors 
nommé membre d'honneur du Conseil 
d'administration de l'U. S. C. 
Maurice Maire est décédé à Bâle le 
23 novembre 1949, laissant le souvenir 
d'un grand travailleur auquel le mouve- 
ment coopératif suisse doit une part im- 
portante de son développement. 
Né à Hauterive le 25 mars 1896, Itolin 
Wavre, fils de William, est, avec Gustave 
Juvet, un des grands noms parmi les mathé- 
maticiens suisses actuels. L'Université de 
Genève lui décerna le doctorat ès sciences 
mathématiques en 1918, et, dès lors, il 
resta attaché à cette haute école, à titre 
de privat-dotent, puis de professeur extra- 
ordinaire et, enfin, de professeur ordinaire 
dès 1924. Il occupait la chaire de calcul 
différentiel et intégral et de mécanique 
rationnelle. 
Ses travaux scientifiques ont porté au 
loin sa renommée. Il collabora à des revues 
du pays et de l'étranger, et, parmi ses der- 
nières publications, citons : La Logique 
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amusante, 1946, et L'imagination du réel, 
1948. \Vavre, s'il avait la réputation d'un 
grand mathématicien, qui a mesuré la 
force de rotation (les surfaces mouvantes 
de la planète Vénus, a abordé aussi les 
problèmes les plus ardus (le la philosophie 
des sciences. Il s'intéressait d'ailleurs à 
1iOL11 \\'wý"er. 
1896 - 1919 
tous les problèmes philosophiques et par- 
ticipait aux réunions des philosophes de la 
Suisse romande. Il était (le la lignée (les 
humanistes (le la Renaissance. Il avait le 
sens (le l'universel. \\'avre joua un rôle 
important dans la Société de physique et 
d'histoire naturelle (le Genève et dans la 
Société suisse (le mathématiques. Les lion- 
neurs ne lui manquèrent pas. Rappelons 
simplement que l'Université de Neuchâtel 
lui avait décerné le titre de docteur 
honoris causa. 
Son décès, survenu à Genève le 9 dé- 
cembre 1949, a été une grande perte pour 
le monde savant ; il a été ressenti parti- 
culièrenment dans le cercle de ses amis, qui 
était très étendu. 
Franeois-Louis Perrot, né le 3 juillet 
1865 à Genève, appartenait à une famille 
d'origine neuchâteloise fixée depuis plu- 
sieurs générations à Genève, où les sciences 
étaient en honneur. Son grand-père, Louis 
Perrot, était botaniste et entomologiste, 
son père, Adolphe, fut chimiste, et lui- 
même devait aborder la chimie physique. 
Il pouvait compter dans son ascendance 
paternelle directe les deux mécaniciens 
Pierre et Henri-Louis Jaquet-Droz, et 
dans son ascendance maternelle Horace- 
Bénédict (le Saussure. 
Sa thèse de doctorat parut en 1890; 
elle fut suivie de nombreuses publications 
dans les Archives des sciences physiques et 
naturelles, de Genève, dans le Journal de 
chimie physique, etc. Reçu en 1889 dans 
la Société de physique et d'histoire natu- 
relle de Genève, il en devint le secrétaire- 
correspondant dès 1897, et le président en 
1920. Au cours de la période de 1897 à 
1922, il présida à la rédaction des Mé- 
moires publiés par cette société. Il appar- 
tint aussi au comité central de la Société 
helvétique des sciences naturelles, de 1911 
à 1916, en qualité de rédacteur des Actes 
de celle-ci. 
Lorsqu'il fut question de faire rentrer 
au pays les trois célèbres automates cons- 
truits par les Jaquet-Droz, Perrot n'hésita 
pas à apporter une contribution financière 
importante pour faciliter l'achat de ces 
mécanismes. Avec Charles Perregaux, qui 
avait été l'âme de cette opération, il 
publia, en 1916, l'ouvrage bien connu : 
Les Jaquet-Droz et Leschot. Dès lors, il 
n'a cessé de porter intérêt aux automates 
déposés au Musée d'histoire de Neuchâtel, 
et lorsque, tout récemment, des esprits 
malavisés suggéraient (le les expédier en 
Amérique, à titre de réclame en faveur (le 
l'horlogerie suisse, François-Louis Perrot 
en écrivit son indignation à un ami (le 
Neuchâtel. Quelques notes (le lui parues 
dans le Musée neuctuîlclois témoignent 
qu'il ne perdait pas le contact avec son 
canton d'origine, dont l'avait rapproché, 
d'ailleurs, son mariage avec un membre (le 
la famille Montmollin. François-Louis 
Perrot, mort le 1G décembre 1949 à Cham- 
bésy, était, nous (lit un Genevois, une 
attachante personnalité, dont la bonté et 
la bienveillance s'alliaient à une très 
grande modestie. 
C'est à Eclépens qu'est né, le 11 juillet 
1877, Robert Wyss. Il était surtout connu 
à Neuchâtel comme agent général de la 
compagnie d'assurances « La Winterthur e, 
dans laquelle il lit toute sa carrière. Mais 
il ne fut pas que cela. A Corcelles, où il 
' . ___ 
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était domicilié, il s'intéressa très tôt aux 
affaires publiques et entra au Conseil com- 
munal en 1909. Il dirigea, avec beaucoup 
de savoir-faire, les finances de ce village 
jusqu'en 1948 et présida même l'autorité 
exécutive durant quelques années. Tant 
de dévouement ne devait pas rester mé- 
connu ; aussi, quelques mois après la 
retraite de Robert Wyss, le Conseil général 
de Corcelles-Cormondrèche accorda-t-il la 
bourgeoisie d'honneur à celui qui avait 
assaini complètement les finances commu- 
nales. 
Au moment de la réorganisation de la 
Banque cantonale, en 1935, Robert Wyss 
fut appelé à faire partie de son Conseil 
d'administration, et il en devint le pré- 
sident en 1945. Il est mort à Corcelles le 
6 janvier 1950, laissant le souvenir d'un 
homme d'expérience en même temps que 
courtois et consciencieux dans l'exercice 
des fonctions qui lui furent confiées. 
Dr WILLIAM DE COCLOS 
1869 - 1950 
Le Dr William de Coulon, mort à Neu- 
châtel le 2 mars 1950, naquit le 1er no- 
vembre 1869, à Londres, où son père était 
banquier. Le père revint quelques années 
plus tard à Neuchâtel, et son fils y fit ses 
premières études, continuées ensuite à 
Berne. Sa thèse sur le goitre, faite sous 
-la direction du professeur Kocher, le dirigea du côté de la médecine externe. 
Il fut l'assistant du professeur Girard, puis 
s'établit à Neuchâtel en qualité de chi- 
rurgien. Il ne tarda pas à fonder, avec 
les docteurs Bauer, Marval et Boulet, une 
clinique à la rue du Môle, qui fut ensuite 
transférée au faubourg du Crêt. Son habi- 
leté d'opérateur lui valut d'être appelé à 
la tête du service chirurgical de l'hôpital 
des Cadolles, lorsque celui-ci ouvrit ses 
portes en 1914. Il occupa ce poste durant 
vingt ans. Coulon fut, d'autre part, le 
chirugien attitré de l'hôpital de Landeveux 
et de l'hôpital des enfants, à Neuchâtel, 
dès la fondation de celui-ci, en 1894, et 
cela pendant quarante-sept ans. Lié avec 
le professeur Edmond Béraneck, il s'in- 
téressa aux travaux de ce dernier sur la 
tuberculine et consacra ses dernières années 
à étudier l'activité de certains métaux sur 
l'organisme humain. 
Né à Neuchâtel le 9 août 1887 et élevé 
à Couvet, où son père était pasteur, le 
professeur Alfred Ilosselet fit toute sa car- 
rière scientifique dans le canton de Vaud 
et à Genève. Docteur ès sciences physiques 
et naturelles de l'Université de Lausanne 
à 22 ans, il enseigne, en 1910, la physique 
au Gymnase scientifique et à l'Ecole nor- 
male de Lausanne, puis se décide à entre- 
prendre des études de médecine. Médecin 
des internés français en Suisse en 1916, 
directeur, de 1917 à 1920, du service 
de radiologie de l'hôpital de Genève, 
collaborateur scientifique du professeur 
A. Rollier, à Leysin, de 1920 à 1922. Il 
quitte cette station, où il a entrepris des 
études sur l'héliothérapie et sur le rôle des 
rayons ultraviolets, pour revenir à Lau- 
sanne, où l'hôpital cantonal lui confie la 
direction du service de radiologie. Avec 
quelques collaborateurs, il fonde, en 1924, 
le centre anticancéreux romand, dont il 
est le directeur dès 1925 et le président 
dès 1936. 
Alfred Rosselet devient, en 1923, privat- 
docent à l'Université de Lausanne, pro- 
fesseur extraordinaire de radiologie médi- 
cale en 1926 (c'est la première chaire sur 
cette matière en Suisse) et professeur ordi- 
naire en 1941. Recteur de l'Université de 
1944 à 1946. Pendant son rectorat, -et sur 
son initiative, l'Université de Lausanne 
adopte celle de Caen, de laquelle il 
reçoit, en 1945, le diplôme de docteur 
honoris causa. Il avait créé, en 1928, la 
i I 
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première « Conférence internationale de la 
lumière », qui eut lieu à Lausanne et à 
Leysin. Délégué par le Conseil fédéral au 
congrès international de radiologie à 
Madrid en 1935. 
Alfred Rosselet laisse une oeuvre scien- 
\LI leL1) 1{USSi. 1. L. I 
1887 - 1950 
tifique importante. Il a signé plus de 
80 travaux sur l'héliothérapie, le pro- 
blème du cancer et son traitement par 
les rayons X et le radium, le diagnostic 
radiologique, notamment. Il fut président 
de la Société helvétique des sciences natu- 
relles, de la Ligue suisse contre le cancer, 
de la Société suisse de radiologie. -Membre 
correspondant de la Société italienne de 
radiologie. Il a prononcé de nombreuses 
conférences sur la biologie, la médecine, 
les rayons X et sur le traitement du 
cancer. Travailleur acharné et conscien- 
cieux, il ne ménagea pas sa santé. Il était 
très fatigué lorsqu'il se fit opérer à l'hô- 
pital (le Saint-Loup, où il mourut le 
22 mars 1950. 
Jules Jeanjaquet appartenait à une 
vieille famille (le Couvet. Né au Locle le 
19 février 1867, il est mort le jour de 
Pâques, 9 avril 1950. Ses études faites à 
Neuchâtel, puis à Berlin et à Zurich se 
terminèrent par la présentation d'une 
thèse, en 1894 : Recherches sur l'origine de 
la con jonction « que » et des formes romanes 
équivalentes. Elle attira d'emblée l'atten- 
tion des spécialistes. Jules Jeanjaquet était 
déjà depuis une année lecteur de français 
à l'Université de Lund ; il y resta jusqu'en 
1897. Sous-archiviste aux Archives de 
l'État de 1898 à 1903, professeur de langues 
romanes à l'Académie, puis Université de 
Neuchâtel de 1901 à 190: 3 et de 1904 à 
1931, à l'Université de Bâle en 1903-1904. 
Rédacteur de la partie romande des Ar- 
chives suisses des traditions populaires de 
1902 à 1905, rédacteur du Musée neuchâ- 
telois de 1912 à 1915 et de 1923 à 1925. 
Jules Jeanjaquet a été un professeur 
exigeant pour ses élèves et un savant tout 
aussi sévère pour lui-mème. Ses nom- 
breuses publications se font remarquer 
par la sùreté de la méthode et le scrupule 
dans la recherche. Ses études historiques 
ont paru, pour la plupart, dans le Musée 
neuchâlelois, et pour la Société d'histoire, 
au comité de laquelle il appartint pen- 
dant quatorze ans, il publia, en 1923, les 
Traités d'alliance et de combourgeoisie de 
Neuchâtel avec les cantons suisses. Il a, 
d'autre part, rendu un service signalé aux 
historiens en attirant leur attention sur 
les Mémoires attribués jusqu'à lui au chan- 
celier Georges de Montmollin, alors que 
cet ouvrage, dont on faisait grand cas, 
n'est qu'une oeuvre apocryphe dont l'au- 
teur (toit être le colonel Abram Pure. 
Celui-ci, mort en 1807, a certainement 
aussi inventé de toutes pièces la Chronique 
des chanoines de Neuchâtel. 
Jules Jeanjaquet n'a pas été qu'un his- 
torien. Ses études universitaires l'avaient 
porté du côté (les langues romanes. Celles- 
ci devaient absorber une grande partie de 
son activité. En 1899, avec Louis Gau- 
chat, un autre Neuchâtelois, et Ernest 
Tappolet, il constitue le comité de rédac- 
tion du Glossaire des patois de la Suisse 
romande. Cette oeuvre immense, (lui se 
propose (le sauver de l'oubli tout ce qu'on 
peut savoir de nos dialectes régionaux, en 
voie de disparition, a nécessité une récolte 
de matériaux menée pendant vingt-cinq 
ans, sous forme d'enquêtes faites sur place 
par les rédacteurs, et de questionnaires 
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envoyés aux patoisants de toutes les 
régions du pays romand. Lorsque cette 
récolte parut suffisamment avancée, les 
rédacteurs commencèrent à faire paraître 
les premiers fascicules du Glossaire ro- 
mand. La part que prit Jules Jeanjaquet 
aux travaux préliminaires, comme aussi 
. 
IULES JEANJAQUET 
1867 - 1950 
à la rédaction de nombreux articles du 
Glossaire, est considérable. Ceux-ci se 
signalent, de même que toutes les autres 
publications de ce savant, par leur pro- 
bité scientifique, leur clarté et le souci 
d'exactitude qui était une des qualités 
maîtresses de l'auteur. 
Atteint dans sa santé depuis quelques 
années, Jules Jeanjaquet n'a pu mettre 
au point et publier diverses études qu'il 
avait en chantier. On doit le regretter, 
mais on n'oubliera pas que son oeuvre 
est suffisamment vaste et solide pour mé- 
riter l'estime et la reconnaissance de tous 
ceux qu'intéressent l'histoire neuchâte- 
loise et la dialectologie romande. 
Le pasteur Philippe Pierrehumbert, né 
à Cormondrèche le 5 mars 1875, était le 
frère de William Pierrehumbert que con- 
naissent, de nom tout au moins, tous ceux 
qui sont appelés à consulter le Diction- 
naire du parler neuchâtelois. Consacré 
au saint ministère en 1898, il débuta 
comme suffragant à Mazamet (Tarn), puis 
devint pasteur clans le Montbéliard, à 
Nods dès 1904 et enfin à Moutier de 1909 
à 1943. Au moment de sa retraite, la 
commune de Moutier lui accorda la bour- 
geoisie d'honneur en reconnaissance des 
services rendus et de la publication d'une 
histoire de Moutier à travers les âges, parue 
en 1943. Hébraïsant de valeur, Philippe 
Pierrehumnbert avait été chargé de la tra- 
duction et de l'explication exégétique du 
Livre de Jérémie, qui parut dans la Bible 
du centenaire. 
Retiré à la Neuveville, où il mourut le 
13 juin 1950, il avait repris contact avec 
son canton d'origine par l'entremise de la 
Société d'histoire, aux séances de laquelle 
il prenait plaisir à assister. Après la mort 
de son frère William, il a remis aux 
Archives de l'Etat les fiches toponymiques 
accumulées pendant des années par ce 
dernier, en vue de la publication d'un 
Dictionnaire de toponymie neuchâteloise. 
La mort de Robert Godet, survenue à 
Paris le 13 juin 1950, n'a sans doute été 
ressentie que dans un cercle restreint de 
Neuchâtelois, ceux qui l'avaient intime- 
ment connu et avaient joui de sa conver- 
sation brillante, apprécié son intelligence 
remarquable et sa vaste culture, ou reçu 
de lui des lettres où il mettait le meilleur 
de lui-même. 
Né à Neuchâtel le 21 novembre 1866, 
du second mariage du théologien Frédéric 
Godet, il passa une grande partie (le son 
existence à Paris, coupée de séjours à 
Munich pour des études musicales, à 
Londres et eh Suisse comme correspon- 
dant du journal Le Temps. Il fut attaché 
aussi quelque temps à la rédaction de ce 
quotidien, service (le la politique étran- 
gère. Il s'y révéla un journaliste brillant, 
mais la musique l'attirait. En 1888, il 
fait paraître à Paris un roman : Le mal 
d'aimer, et l'année suivante se lie avec 
Claude Debussy. Cette liaison devint une 
profonde amitié, qui devait orienter 
Robert Godet vers la critique musicale. 
Il a écrit sur son ami deux articles im- 
portants dans la Revue musicale : Le 
lyrisme intime de Claude Debussy, 1920 et 1921 et En marge de la marge (souvenirs 
sur son amitié avec Debussy de 1889 à 
1902), 1926. 
i 
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Godet fut aussi l'un des meilleurs con- 
naisseurs du grand musicien russe Mous- 
sorgsky, sur lequel il a publié: Les deux 
Boris, dans la Revue musicale de 1922, et 
En marge de Boris Godounov, 2 vol., 1926. 
Il a confié beaucoup de souvenirs de sa 
jeunesse dans l'Entretien préliminaire qui 
ouvre le volume, paru en 1942 à Paris : 
Claude Debussy. Lettres à deux amis 
(Robert Godet et G. Jean-Aubry). 
Godet a donné un grand nombre de 
traductions, soit de l'allemand, soit de 
l'anglais ; la principale est celle des Grund- 
lagen des XIX. Jahrhunderts, de H. -S. Chamberlain, sous le titre de : La Genèse 
du XIXe siècle, 2 vol., 1913. 
A l'occasion du décès de cet artiste, on 
a exprimé le voeu - souhaitons qu'il se 
réalise un jour - que sa correspondance 
soit publiée, notamment les lettres qu'il 
écrivit à son ami Willy Schmid. 
Armand Taillefert, originaire de Novalles 
(Vaud) est né à Fiez le 11 avril 1887. Il 
obtint en 1909 son diplôme d'ingénieur- 
ARMAND TA ILLEFEßT 
1887 - 1950 
agronome de l'Ecole polytechnique fédé- 
rale et l'année suivante entrait, en qualité 
de professeur, à l'Ecole cantonale d'agri- 
culture de Cernier. Onze ans plus tard, 
soit en 1921, il succéda à Auguste Jean- 
renaud en qualité de directeur de cet éta- 
blissement. Il occupa ce poste jusqu'en 
1947 et durant les vingt-six années qu'il 
passa à la tête de l'école, il veilla constam- 
ment à la maintenir au niveau des exi- 
gences de la technique agricole moderne 
et à la doter d'améliorations nombreuses. 
Il s'efforça aussi de convaincre les agri- 
culteurs neuchâtelois de la nécessité, pour 
les jeunes paysans, d'une meilleure prépa- 
ration professionnelle. Il contribua, en 
outre, au développement et à la création 
(le différentes associations agricoles, régio- 
nales, cantonales et romandes, notamment 
à la création, en Suisse romande, de syn- 
dicats d'élevage du petit bétail. Il les 
réunit en une fédération dont il fut le pré- 
sident jusqu'à sa mort. Taillefert fonc- 
tionna comme expert dans de nombreux 
marchés-concours ; il collabora à la rédac- 
tion de plusieurs ouvrages d'enseignement 
agricole et rédigea même, pendant plu- 
sieurs années, l'Almanach agricole de la 
Suisse romande. 
Armand 'I aillefert, à qui l'agriculture 
neuchâteloise doit un juste tribut de 
reconnaissance, est mort à Peseux le 
20 juin 1950. 
Le décès de Max Reutter, survenu à 
Neuchâtel le 18 juillet 1950, a remis à la 
mémoire de beaucoup le souvenir d'un 
homme quelque peu oublié depuis qu'il 
avait quitté la vie publique. 
Né à la Chaux-de-Fonds le 3 février 
1871, Max Heutter, une fois ses études 
terminées, s'établit à Neuchâtel en qualité 
d'avocat et de notaire. La politique n'allait 
pas tarder à l'attirer. Rédacteur de la 
Suisse libérale, de 1907 à 1914, conseiller 
communal, directeur des finances, de 1917 
à 1938, député au Grand Conseil de 1910 
à 1913 et de 1931 à 1937. Homme intègre, 
il dirigea avec une grande conscience et 
beaucoup (le dévouement les finances de 
la ville de Neuchâtel. Il connut les années 
de crise qui suivirent la première guerre 
mondiale et, veillant avec un soin jamais 
en défaut à la bonne tenue des finances 
qui lui étaient confiées, il prêcha inces- 
samment une saine politique financière. 
Contraint par une infirmité à renoncer à 
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MAX REUTTER 
1871-1950 
Né d'un père encadreur, venu d'AIIe- 
inagne s'établir à Neuchâtel, dont il 
acquit l'indigénat en 1873, Gustave 
Paetzseh a vu le jour dans cette ville, le 
17 décembre 1870. Il devait devenir le 
jeune artiste très parisien qui envoyait 
aux expositions des Amis des arts de 
Neuchâtel des pastels de petites Pari- 
siennes très allurées - certaines, ô hor- 
reur! fumaient la cigarette ou buvaient 
de l'absinthe 1- et qui ensuite entra dans 
l'oubli. Mais cet élève de Luc-Olivier 
Merson, de Gustave Moreau et de l'Ecole 
des beaux-arts de Paris poursuivit une 
longue et modeste carrière qui lui valut 
la distinction d'officier d'Académie et de 
l'Instruction publique. Il ne cessa, dit-on, 
jamais de peindre, mais, ayant épousé 
une modiste renommée de Paris, il colla- 
bora à la création de modèlos de chapeaux, 
ce qui assura son existence. Et c'est un 
octogénaire considéré qui est décédé, à 
Paris, probablement à la fin du mois de 
février 1950. M. J. 
L'humour de Bernard Shaw 
son mandat de conseiller communal, il Bernard Shaw visitait, avec quelques 
continua à porter intérêt aux multiples amis, l'exposition canine de Londres. Et 
manifestations de la vie de la cité. comme ses compagnons lui vantaient l'in- 
Max Theynet est né le 18 mai 1875, à 
Colombier et il v est décédé le 20 novembre 
1949. Toute sa vie a été consacrée à l'art. 
Décorateur et peintre, formé à Saint-Gall 
et à Zurich, puis à Paris, où il fut l'élève 
de Luc-Olivier Merson, il s'est voué à l'art 
appliqué (porcelaine, coffrets peints, etc. ) 
en même temps qu'à la peinture (le fleurs 
et de paysages. C'était un coloriste-né 
qui, emporté par un tempérament d'une 
extrême vivacité, produisit en quantités 
invraisemblables aquarelles et huiles, d'un 
faire brillant et hâtif, très «à l'effet *. De 
cet oeuvre trop abondant resteront tou- 
tefois des pages estimables, fort plaisantes, 
telles des vues de Colombier et de ses 
grèves, du port de Neuchâtel, des rues 
de Berne, certains Hauts-Juras enneigés, 
des tableaux de fleurs ou de fruits. Dire 
que sa fleur de prédilection fut la pivoine, 
c'est indiquer le goût de Max 'l'heynet 
pour les masses pleines et colorées, qu'il 
décrivait moins qu'il ne les évoquait som- 
mairement et avec une spontanéité qui 
était-un de ses charmes. Dans une gamme 
toujours claire et harmonieuse, il a été 
un peintre de la lumière irisée. Ni. J. 
telligence de leurs élèves, il conta cette 
anecdote: 
« Jamais vos chiens ne pourront riva- 
liser avec celui que j'avais il ya deux ou 
trois ans et dont je déplore encore la perte 
cruelle. 
» Tous les matins, j'avais coutume de 
lui donner, en traversant le jardin, avant 
de sortir, les reliefs (le mon repas de la 
veille... Or, un matin, appelé par une 
communication téléphonique urgente, je 
me disposais à m'éloigner rapidement, 
sans avoir rempli envers mon brave 
compagnon ce devoir amical... A la porte 
du jardin, j'entendis derrière moi une galo- 
pade échevelée. C'était mon chien, qui, 
incontinent, m'agrippa par le fond de mon 
pantalon et m'entraîna vers une corbeille 
de fleurs. 
» Or, devinez quelles étaient ces fleurs?... 
Des myosotis, mes amis, des myosotis..., 
autrement dit, dans le langage imagé des 
bonnes gens, des « forget me not », (en 
français :« Ne m'oubliez pas 1 »). 
» Que dites-vous (le cet extraordinaire 
trait d'intelligence d'un animal et de cette 
façon délicate de se rappeler à la mémoire 
d'un maître oublieux? » 
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VALENTINE 
(Histoire vraie) 
Un coup discret, à peine perceptible, 
retentit à la sonnette de l'appartement. 
J'allai ouvrir, mais ne vis personne. Fai- 
sant un pas sur le palier, j'aperçus, blottie 
dans le retrait de la porte, une forme fémi- 
nine tenant à la main un de ces coffres 
d'osier que l'on appelle <1 panier japonais ». 
- C'est vous, Valentine? demandai-je. 
- Oui, m'sieur, fit une voix sourde. 
- Mais, entrez donc. Je serais allé vous 
attendre à la gare si j'avais su par quel 
train vous arriviez. 
Et, précédant Valentine, je la conduisis 
à la cuisine où une tasse (le café bien chaud 
parut lui remettre quelque peu les esprits 
en place. Mais elle conservait cette figure 
contractée et cet air affolé qui m'avaient 
douloureusement frappé à son arrivée. 
Pauvre fille de parents alcooliques, elle 
avait été placée toute jeune dans un des 
asiles d'orphelins où, comme le dit inva- 
riablement le rapport annuel du directeur, 
la nourriture est «« saine et abondante ». 
Quant aux fonctions pédagogiques et mo- 
rales du directeur, président central de 
plusieurs sociétés religieuses ou philan- 
thropiques elles consistaient essentielle- 
ment à faire le tour (les dortoirs, vers 9 
heures du soir, et à distribuer un certain 
nombre de gifles à celles dont la conduite lui 
avait été signalée comme ayant laissé à 
désirer pendant la journée. Et Valentine 
avait gardé de ce long séjour à l'asile cette 
crainte des coups qui, à tout instant, lui 
faisait lever le bras pour se protéger d'une 
attaque imprévue. 
Peu à peu, cependant, elle reprit con- 
fiance et sa figure sombre s'illuminait par- 
fois d'un rapide sourire. Elle était d'une 
fidélité à toute épreuve et sa reconnais- 
sance se marquait par un attachement tou- 
chant (le tous les instants. 
Il fallut pourtant se séparer d'elle, car 
elle pouvait maintenant gagner un salaire 
plus confortable que celui que nous pou- 
vions lui allouer. Une place fut bien vite 
trouvée, chez un juge supérieur qui habi- 
tait, un peu hors de ville, une charmante 
villa entourée d'un grand parc. Le ménage 
A la mémoire 
de M. le Ministre Alphonse Dunant. 
se composait de trois personnes seulement, 
Monsieur le Juge, Madame et leur fille, 
une enfant gâtée d'à peine dix-huit ans 
et à laquelle on ne savait rien refuser. 
Tout allait bien pour Valentine tant que 
Madame était là. C'était une plantureuse 
Suissesse allemande qui, prenant quelque 
peu en pitié sa jeune bonne, savait se 
montrer envers elle juste et humanitaire. 
Mais il en allait tout autrement pendant 
ses longues et fréquentes absences chez ses 
parents, quelque part du côté de Soleure. 
Mademoiselle se trouvait alors promue 
chef de maison et la pauvre Valentine n'en 
menait pas large. Quand on faisait quelque 
timide observation à Mademoiselle sur son 
manque de gentillesse, elle répondait : 
a Je n'ai rien contre Valentine. C'est une 
bonne fille, très dévouée, mais son air 
sombre m'inquiète un peu. » 
* 
J'avais perdu quelque peu de vue Valen- 
tine, lorsqu'un matin, un peu avant huit 
heures, un coup de sonnette presque imper- 
ceptible retentit à la porte de l'apparte- 
ment. J'allai ouvrir et quelle ne fut pas 
ma surprise de retrouver ma Valentine, 
tapie dans l'encognure du palier, l'air 
hagard, les mains agitées d'un curieux 
tremblement. 
- Comment, vous, Valentine? Qu'est- 
ce qu'il y a? 
Mais je compris aussitôt qu'elle ne pou- 
vait parler, et, comme la première fois, 
je la conduisis dans la cuisine où un bon 
déjeuner la ragaillardit quelque peu. Je 
pus alors, à force de questions, savoir ce 
qui lui était arrivé. 
La veille, vers deux heures de l'après- 
midi, Mademoiselle lui avait (lit d'aller 
faire sa valise, car elle partirait le soir- 
même. A six heures, en effet, un fiacre 
s'arrêtait au portail du parc et Monsieur 
le Juge en personne venait chercher Valen- 
tine dans sa chambre pour la conduire au 
bas du jardin. 
- Ma femme doit encore rester quelque temps chez ses parents, lui dit-il, et, dans 
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ces conditions, la place devient trop pé- 
nible pour vous. Vous allez vous reposer 
quelques jours dans une jolie maison à la 
campagne avant de trouver une autre place. 
Et fouette, cocher 1 La voiture de louage 
partit pour une destination que j'eus beau- 
coup de peine à identifier. Certains détails 
cependant me firent penser tout à coup 
et avec effroi qu'il devait s'agir de l'éta- 
blissement d'aliénés qui se trouvait à peu 
de distance. Je saute à mon téléphone et 
suis vite renseigné. 
- Valentine est, en effet, arrivée chez 
nous hier soir vers 7 heures, me dit un des 
médecins assistants. Le cocher était due- 
ment pourvu d'une déclaration d'inter- 
nement urgent signée par une doctoresse 
en médecine que nous connaissons fort 
bien. Nous ne pouvions, dans ces condi- 
tions, refuser d'accueillir Valentine, mais 
nous constatâmes bientôt qu'il y avait 
sûrement maldonne et qu'elle n'avait rien 
à faire chez nous. Il ne pouvait être ques- 
tion de la renvoyer le soir-même et elle 
passa la nuit avec l'infirmière de service 
dans une chambre où se trouvaient quel- 
ques malades peu agités. Il ya une heure 
environ, je lui demandai si elle savait où 
aller. Elle me parla alors de vous, me dit 
qu'elle avait été en place chez vous en 
sortant de l'asile et que vous vous occu- 
periez sûrement d'elle. 
J'étais à la fois profondément ému et 
indigné. Un quart d'heure plus tard, je 
sonnais à la porte de la doctoresse en ques- 
tion qui ne fit aucune difficulté pour recon- 
naître l'exactitude des renseignements que 
je possédais. 
- Vous comprenez, me dit-elle, je suis le médecin de famille du juge X., et sa 
fille, demeurée seule à la maison depuis le 
départ de sa mère, n'est pas tranquille 
avec sa jeune bonne. Elle m'a demandé 
alors de lui remettre une déclaration d'in- 
ternement en bonne et due forme à laquelle 
ne manquait que la date. Et je n'ai pas 
pu refuser. 
- Mais avez-vous au moins constaté 
que Valentine pouvait être sujette à une 
crise soudaine? 
- Non, me répondit la doctoresse. Je 
ne l'ai jamais vue, mais ne pouvais mettre 
en doute les dires de Mlle X. Je reconnais 
avoir été quelque peu imprudente et espère 
que cette aventure n'aura pas de suites 
fâcheuses pour votre protégée. 
En quelques mots et en très bon fran- 
çais, je vous assure, je dis à la doctoresse 
ce que je pensais de la façon dont elle 
concevait son métier et bondis chez le 
juge X. que je trouvai sur le point de 
sortir pour se rendre à une audience. 
Lui aussi reconnut la parfaite exactitude 
de mes renseignements. Lui aussi s'accusa 
d'imprudence et de légèreté. 
- Vous comprenez, me dit-il, ma fille 
était tellement sûre des constatations 
qu'elle avait faites chez Valentine depuis 
le départ de ma femme que je ne pouvais 
la contredire. Mais, ajouta-t-il, ne dites 
rien. Je paierai tout. 
Il me restait une troisième visite à faire, 
à savoir chez le médecin cantonal, homme 
fort avenant que je connaissais fort bien. 
- C'est très ennuyeux, me dit-il sans 
ambages. Vous êtes en droit indiscuta- 
blement de porter plainte contre la doc- 
toresse, même, puisque vous êtes journa- 
liste, d'en informer tel ou tel de vos jour- 
naux. Ce sera une satisfaction morale pour 
vous et pour votre Valentine, mais cela 
ne changera rien à rien et pourra vous 
causer des ennuis, car on n'aime pas chez 
nous ceux qui ont raison contre l'ordre 
établi. Allez vous arranger avec le juge!... 
C'est ce que je fis dès le lendemain. Le 
juge me reçut le mieux du monde, nie 
demanda de faire le nécessaire en faveur 
de Valentine et de... lui envoyer la note. 
J'envoyai Valentine pendant une quin- 
zaine dans un petit hôtel de montagne, 
puis la plaçai dans un excellent hôtel de 
let rang, jusqu'au jour où Mme Dunant 
m'ayant demandé si je ne connaîtrais pas 
une jeune bonne de toute confiance, je lui 
indiquai ma Valentine qui, le lendemain, 
s'envolait pour la Légation suisse de Paris. 
Elle y resta quelques années, puis disparut 
et nous perdîmes sa trace. 
Mais chaque fois que je rencontrais l'ex- 
cellent «Alphonse » (c'est ainsi qu'on l'ap- 
pelait familièrement au département poli- 
tique), que ce fût à la légation ou à une 
grande cérémonie nationale (levant l'Arc 
de l'Étoile, il levait aussitôt l'index de la 
main droite et me demandait au souffle : 
» Et Valentine? » 
Espérons qu'elle a trouvé le gentil mari 
qu'elle méritait et que, entourée de gentils 
enfants, elle a totalement perdu le sou- 
venir de l'orphelinat, des gifles et de 
l'asile d'aliénés. Jean BAULER. 
N. B. - Qu'on veuille bien ne pas cher- 
cher à situer cette histoire et qu'on nie 
permette seulement de dire qu'elle ne s'est 
pas passée dans le canton de Neuchâtel. 
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CHRONIQUE HORLOGÈRE 
Mars 1949 - Mars 1950 
Comme d'habitude, l'industrie horlo- 
gère suit de très près les mouvements éco- 
nomiques et politiques des pays étrangers, 
ce qui signifie que la guerre froide « sévit 
non seulement entre l'Orient et l'Occident, 
mais bien entre tous les pays, sans distinc- 
tion des points cardinaux, faisant dispa- 
raître la fameuse conjoncture de ces der- 
nières années. 
Les faits marquants de l'année horlogère 
peuvent s'établir chronologiquement de 
cette façon : 
En mai 1949, l'UBAH, groupant les 
branches annexes de l'horlogerie, obtient 
une ultime augmentation de prix de 4%, 
compensant une hausse de salaires con- 
sentie par Berne. 
En juin, les accords commerciaux avec 
la France sont ratifiés, au soulagement 
des deux parties, l'horlogerie comme d'ha- 
bitude faisant les frais de l'histoire. 
Juillet nous apporte une mauvaise nou- 
velle avec des restrictions importantes 
d'importation dans l'Afrique du Sud, les 
pays de cette région étant jusqu'ici de 
très bons clients. Par contre, le Canada 
entr'ouvre ses portes, mais l'espoir de 
trouver là une compensation est illusoire, 
d'autant plus qu'en septembre la livre 
sterling est dévaluée. 
En revanche, les conférences, les entre- 
vues, les parlotes se suivent très réguliè- 
renient, mais sans beaucoup de résultat, 
semble-t-il, car les restrictions et les inter- 
dictions se suivent tout aussi régulière- 
ment, favorisant la contrebande et autres 
moyens peu recommandables de faire des 
affaires, au préjudice des maisons sérieuses 
et correctes, heureusement encore les plus 
nombreuses chez nous. 
Cette année est marquée par un gros 
effort de propagande à l'étranger, exposi- 
tions, conférences, réceptions accompa- 
gnées de plaquettes éditées à grands frais. 
A se demander si tout le luxe dont on 
entoure le produit suisse est nécessaire- 
ment un attrait pour le client 1 
Pour mémoire, et parce que moralement 
cela fait plaisir, en décembre nous enre- 
gistrons l'abolition officielle de la surveil- 
lance des prix dans l'horlogerie, les prix 
de barrages restant cependant en vigueur. 
Les salaires ont augmenté réglementai- 
rement de 3% constituant un minimum 
très approximatif. En outre, on note offi- 
ciellement que le coût de la vie en octobre 
1949 s'inscrit à 161,3 (1939,100%) et 
pendant cette période les salaires sont 
montés à 213. Comment tout cela s'ajus- 
tera-t-il ? Il est bien difficile de le prévoir 
car, en mars 1950, il est fortement question 
de chômage. 
F. 
Primée sans le vouloir 
Dans un salon, par un jour de pluie, on 
se distrait comme on peut. 
Un jeune homme ingénieux a l'idée d'or- 
ganiser un concours de grimaces : chacun 
fait de son mieux et l'invité qui est désigné 
comme juge examine avec soin toutes les 
figures qui l'entourent, puis il s'approche 
d'une des dames présentes, et s'inclinant, 
lui dit 
- Madame, j'estime que c'est vous qui 
avez gagné le prix. 
- Mais, monsieur, réplique la dance, je 
ne prenais pas part au concours. 
« Rentenanstalt n Zurich 
Société suisse d'Assurances générales sur la vie humaine 
Société mutuelle fondée en 1857 
Pour un contrat d'assurance sur la vie ou d'assurance de rente viagère, nos 
représentants spécialisés vous renseignent 
Agence générale pour le canton de Neuchâtel: 
ALBERT Dit PASQUIER 
Promenade-Noire i Téléphone 5 17 16 
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La maison Entreprise de serrurerie 
Constructions métalliques 
Soudure électrique F. JUTZELER LA CHAUX-DE-FONDS Tél. 213 38 
achète 
Cuirs, peaux de veaux, lapins, 
chats, etc. 
au prix du jour 
BEL ASSORTIMENT EN 
COURROIES DE TRANSMISSION 
Valentin 6- 
J. -L. GRAU, PESEUR maître serrurier dipl8mé 
Devis sans engagement. Prix normaux 
Téléphone 6 13 77 
Pour éviter d'acheter deux fois 
je fais confiance à 
MON FOYER S. A. 
Riponne 3 LAUSANNE Tél. 22 27 32 
Ameublements complets 







Neuchâtel Croix-du-Marché Tél. 5 2448 
(ec&ue 
Elle n'est plus gê- 
nante depuis la décou- 
verte d'un procédé de con- 
tention qui ne comporte 
ni ressort, ni pelote. Avec un bandage opé- 
rant l'obturation complète de l'anneau 
herniaire, vous redeviendrez normal. Essais 
gratuits tous les jours. Ceintures ven- 
trières pour tous les cas de ptoses, des- 
cente, éventration, suite d'opération chez 
l'homme et chez la femme. 
Fabrication soignée d'appareils ortho- 
pédiques. Jambes et bras artificiels. 
Ae6egt 
BANDAGISTE, Neuchâtel 
Rue Saint-Maurice 7 
Téléphone 51452 
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Le 
passa8e du roi de Prusse à Neuchâtel 
en : 1842 
Frédéric-Guillaume IV, le dernier prince 
que connut Neuchâtel, vint, en 1842, avec 
la reine, faire une visite à sa principauté. 
Il y séjourna du 24 au 27 septembre. 
La réception, à Neuchâtel, mit en émoi 
autorités et population. Celle-ci, enfiévrée 
par les préparatifs et le choix des toilettes, 
perdit quelque peu la tête. Un grand bal 
fut donné dans une salle, montée de toutes 
pièces derrière l'hôtel de ville, sur la rue 
du Concert. 
Les deux jours passés au chef-lieu furent 
suivis d'un voyage au Val-de-Travers et 
aux Montagnes, où, depuis des semaines, 
on travaillait fébrilement à des pièces de 
dentelles et d'horlogerie dignes d'être 
offertes aux souverains. 
Une relation officielle du passage de 
Frédéric-Guillaume IV dans sa princi- 
pauté a été publiée par le chancelier Favar- 
ger, une autre a paru dans le Messager 
boiteux de 1843 par les soins du pasteur 
Guillebert. Et voici qu'on nous a commu- 
niqué un récit inédit de l'événement, écrit 
en toute simplicité, mais non sans malice, 
par Mme Louise Lorimier-Châtenay. Il fait 
l'objet d'une lettre qu'adressait Mme Lori- 
mier à sa soeur en Amérique. 
La narratrice a pris plaisir à décrire le 
spectacle qu'elle avait sous les yeux, les 
toilettes, la décoration des rues et des 
édifices, et surtout le bal, qui devait être 
le clou de ces journées. On prendra cer- 
tainement intérêt à ce qui s'y passa et 
comment les chandelles, s'étant mises à 
fondre, déversèrent leur suif sur les toi- 
lettes et les fronts... 
Nous respectons l'orthographe de cette 
lettre. 
« Neuchâtel le 20 octobre 1842. 
a Vous avez sû ou vous n'avez pas sû 
que dès le printems 1842 la ville et prin- 
cipauté de Neuchâtel eut vent de je ne 
sais trop quelle bouche, que le roi et la 
reine se proposaient de les visiter à la fin 
de l'été, sans cependant préciser les dates ; 
d'abord on crut et on ne crut pas à cette 
visite que l'on voyait dans le lointain. 
Mais comme la nouvelle semblait s'accré- 
diter d'avantage, on parlementa en faisant 
la réfléxion que le roi avait déja terrible- 
ment voyagé pendant l'année, en Angle- 
terre et en Russie, devant encore parcourir 
les Provinces rhénanes pendant le courant 
de l'été pour passer les grandes revues à 
Coblenz et poser la première pierre du 
dôme de Cologne, sans penser encore à 
nous. 
» Bref, on vit si bien la chose imprati- 
cable que la nouvelle officielle du gouver- 
neur de Pfuel marquant les journées 23 et 
24 de septembre trouva un grand nombre 
d'incrédules, et tout l'été se passa dans 
des doutes continuels. Néanmoins l'indus- 
trie du Val-de-Travers et des Montagnes 
commença sous main à mettre tous ses 
ressorts en jeux dans des ouvrages de bro- 
derie et d'horlogerie destinés aux cadeaux 
royaux; le Vallon, un mouchoir de poche 
où tous les points de dentelles imaginables 
se confondaient en riches dessins, et plu- 
sieurs pièces de dentelles de différentes 
largeurs. Les Brenets et le Locle, un voile 
d'une aune de large en blonde faite au 
coussin, un kilomètre, etc, et de plus une 
montre en miniature, dimension d'un 
bouton de chemise; pour vrai dire ce bijou 
était destiné à une monture de bague. 
La reine, soit dit en passant, en eut une 
joie et un plaisir d'enfant qui badine et 
sourit à un joujou. La Chaudefonds, mal- 
gré sa majorité libérale, ne se tint pas en 
arrière ; les ouvriers et ouvrières produi- 
ront une mantille nouvelle mode, du nom 
de Crispin, en blonde noire, montres de 
voiture, etc. On parlait d'une aune de den- 
telle faite par une femme agée (le 90 ans 
qui reprit le coussin dans cette circons- 
tance. Les fabriques d'indiennes, comme 
tu le pense bien, fournirent aussi leur con- 
tingent en tentures et ameublements à 
grands dessins pittoresques du canton, 
encadrés de médaillons imprimés aux chif- 
fres 1842. 
» Voilà bien des frais et dispositions 
pour des gens peu sûrs de leur fait. Mais 
voici qu'au mois d'août, à l'instant où 
les grands préparatifs allaient commencer, 
où tout ce qui se manipulait à la sourdine 
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Les ACCORDÉONS JEANNERET sont insurpassables. Nos marques 
sont vendues par milliers en Suisse. 
Pour 10 FRANCS par mois vous recevrez un superbe instrument 
crédit jusqu'à 24 mois. 
La plus grande exposition ; tous nos instruments sont garantis 
beau choix d'occasions. Atelier spécial de réparations de toutes marques. 
300 musiques à bouche. Disques. Gramophones-pickups. 
Démonstration à domicile. 
ACCORDÉONS JEANNERET 
MUSIQUE NEUCHATEL 
Demandez nos catalogues, nous vous visiterons. Magasins : Seyon 28, 
tél. 54524; Matile 29, tél. 51466. Diplôme-Médaille d'or, Paris 1947-48. 
Depuis plus de trois quarts de siècle 
un travail consciencieux, des produits de qualité 
assurent le renom de 
ZWIEBACKS HYGIÉNIQUES AU MALT 
spécialité d'ancienne renommée, 
les réputés gâteaux au beurre. 
(Sur ýornrmnrdr, diunrnche rxcrr'i. ) 
Téléphone 6 9148 
1874-1951 
Ne pas confondre la maison 
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devait se publier ; voici, pour faire une 
trêve aux indécision, un contre-ordre de 
Berlin annonçant que les journées de Leurs 
Majestés étant comptées et serrées dans 
leurs voyages et que devant se trouver à 
Berlin le fer octobre, pour la célébration 
des noces de la princesse Marie de Prusse 
avec le prince royal de Bavière, ils ne 
pourront satisfaire au désir des fidèles 
sujets de la Principauté. C'est bon ; villes, 
villages et particuliers de rembarrer leurs 
petites prétentions jusqu'à nouvel ordre, 
en maugréant de l'aventure. Une quin- 
zaine, trois semaines se passent dans le 
calme de la vie laborieuse ; crack ! le Conseil 
s'assemble à l'extraordinaire ; qu'est-il 
donc arrivé? Une troisième dépêche, Leurs 
Majestés, leur suite et la menue domesticité 
s'acheminent à grands pas vers le pays et 
dans trois semaines, les 24,25,26,27 
septembre séjourneront. Enfin voilà le 
grand moment du débranlement des cer- 
veaux, on ne rêve plus que drapeaux, 
fleurs, arcs de trvomphe, bals, chant, illu- 
mination. 
» fendant ce temps je fis une pause (le 
quatre jours au Locle, où, pour changer, 
on ne parlait que verres de couleurs et 
lampions, c'était à prendre feu soi-même. 
De retour en ville je vis les apprêt (le la 
salle de bal ; tu ne penses guère dans quel 
espace on fit danser ces chères Majestés? 
C'est en vain que tu te mettrais en tour- 
ment ; on avait élevé sur des poutres un 
vaste planché entourré et couvert de plan- 
ches, assez semblable à une lanterne garde 
mangé ; qui faisait frémir, perchée sur ses 
échasses ; sa construction a coûté la 
jambe à un pauvre manoeuvre. Ce frète 
édifice communiquait à l'hôtel de ville et 
occupait toute la rue de derrière ; les trois 
grandes salles des conseilles illuminées et 
décorées richement étaient destinées à la 
circulation, au buffet de rafraîchissements 
et au souper du roi ; on abattit les tru- 
meaux de trois grandes fenêtres pour 
donner entrée au salon aérien où l'on 
(levait danser. L'intérieur ne répondait 
point à l'extérieur. Des tentures à grands 
portiques aux couleurs (le la reine, bleu 
et blanc, quinze lustres dorés à mille bou- 
gies avec une galerie pour 35 musiciens 
d'un régiment de Mavence ; (les mousses 
et des guirlandes se découpaient en tout 
sens sur les parois. Comme il fallait 3 arcs 
de tryomphes, 1 au bas des Terreaux, un 
au château et au faubourg; décorer les 
édifices publiques, les fontaines et ses mai- 
sons particulières, juge la quantités de 
fleurs et guirlandes nécessaires ; des comi- 
tés de darnes, à l'instar de ceux des mes- 
sieurs, s'assemblèrent et on y guirlandait 
du matin au soir. Outre cela il fallait exer- 
cer un chant de messe fort difficile, à grand 
orchestre, qui ne déchirasse pas trop des 
oreilles royales et allemandes. 
» Le soir, rentré chez soi, la tête prise, 
les pieds fatigués et les mains endolories, 
il restait à point assez de force pour penser 
à sa toilette qui ne devait pas souffrir des 
autres graves préoccupations, car, malgré 
la raison qui vous criait bien fort : Rein- 
ballez vos projets assassins, éclipseuses 
impitoyables, consentez a modérer vos fur- 
reurs de parures, elles seront en pure 
perte. Eh bien, ma chère, ces sages avis 
étaient méprisés par la plupart ; les rues 
s'encombraient de porteuses de cartons, 
les magasins de modes régorgeaient de 
plumes, de crèpe, de franges d'or et d'ar- 
gent ; les tailleuses veillaient jour et nuit 
pour satisfaire le luxe et le goût capricieux 
des élégantes. 
» Quant à moi, belle de mes appas, je 
ne crû mieux faire que de revêtir pour la 
quatrième fois la robe de noce, garnie 
cependant de coques de crêpe blanc et 
rose et disposées en tunique sur le devant 
de la robe, de même aux bras et aux man- 
ches la parure verte obligée et dans la 
tête une branche de petites fleurs de ve- 
lours rose à plumées néigées ; la chaussure 
de satin blanc était de rigueur : les cartes 
d'invitation en informaient. Louise et 
Berthe était en crèpe blanc à dessous de 
satin avec des turbans (le gaze bleu et 
argent. 
» Mais je reprends le fil de mon récit 
aux agitations qui précédèrent le samedi 
24. La veille de ce grand jour je n'avais 
encore auqu'une fleur pour notre maison, 
m'étant dévouée pour la chose publique ; 
enfin, à midi, la tête en feu et la fièvre dans 
les membres, de concert avec Frédéric Lori- 
mier et les cousines Favre nous fabri- 
quâmes d'énormes bouquets à bouts flot- 
tants bleu et blanc pour adapter au contre- 
vent ; puis un cadre de mousse et de sor- 
biers pour la fenêtre du pont, trois dra- 
peaux devaient la pavoiser et des verres 
de couleurs l'illuminer. Le soir, au lieu 
de se coucher de bon heur pour réparer 
ses forces et son teint, nous dûmes nous 
transporter au Crêt, près de ma soeur Adèle 
qui, seule avec sa grand'maman malade, 
avait grand besoin d'aides. Une heure de 
s 
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la nuit nous vit au lit et 5 du matin à nos 
fenêtres qui demandaient une dernière 
main. Alors commençaient les fêtes 1 les 
rues se pavoisaient à vue d'oeil de dra- 
peaux aux 4 couleurs, de l'Etat, de la 
Ville, de Prusse et de Bavière ; les maisons 
se festonnaient et se guirlandaient de ver- 
dure ; des étrangers de distinction qui 
remplissaient les hôtels affluaient dans la 
ville, et les citadins et campagnards en 
habit de fêtes se promenaient dès le matin, 
les yeux ébahis. Il y avait en effet matière 
à admiration, rien de plus beau et de plus 
original que notre petit Neuchâtel ainsi 
pavoisé. Les trois arcs étaient du meilleur 
goût, celui de faubourg, où le roi devait 
passer, représentait une porte dans le style 
antique ; celui des Terreaux figurait un 
portique grec à colonades ; quant à la 
montée du Château ce n'était qu'arches 
de verdures et banderoles éclatantes. 
» Comme il fallait faire les honneurs de 
sa maison à ses parents du dehors, nous 
ne nous promenâmes qu'après le diner, 
abrégé au possible. La garde d'honneur 
députée à la rencontre de Leurs Majestés 
était déjà partie à 10 heures et, comme il 
arrive ordinairement dans l'attente, on 
fût trompé de trois heures. J'étais avec 
Betsy Bouvier de planton dans la maison 
du Crêt, où la foule au premier cou de 
canon se précipita comme une marée. Au 
moment où le cortège royal entra dans le 
pays, toutes les cloches s'émurent et ne 
cessèrent leur carillon qu'à 5 heures, au 
vivat de la populace qui salue ses bien 
aimés souverains. (Michaud ne présenta 
qu'un long délire pendant toutes les jour- 
nées. ) Après avoir agité nos mouchoirs en 
signe d'allègresse, nous regagnames nos 
demeures. 
» Le soir ne fut que féerie et enchante- 
ment ; les Armourins furent offerts au roi 
dans une pompe inusitée de cuirasses, ce 
qui le divertit beaucoup. Tôt après, la ville 
s'illumine et resplandit de clarté semblable 
au Palais des mille et une nuit ; l'hôtel 
de ville, la Rochette et les maisons Pour- 
talais éblouissent les yeux de leurs feux 
brillants d'arcs en ciels ; le Gymnase est 
éclairé d'une miryade de pots de feu ; tout 
resplendit ! Les rues, les promenades, jus- 
qu'au lac qui jette de sombres lueurs simu- 
lant un embrasement en mer. La foule se 
promenait enchantée au milieu de bril- 
lants équipages. 
» Que j'aurais désiré, chère Fanny te 
faire jouir avec nous de ce spectacle ; car 
chacun s'accordait à dire que peu d'illu- 
mination pouvait se comparer à celle-ci 1 
» Le dimanche matin le temple était 
envai comme un théâtre, car Leurs Majes- 
tés assistaient, dans des tribunes avancées, 
au service divin officié par Monsieur Du- 
pasquier ; les dames du choeur, dont je 
faisais partie, étaient grouppées, habil- 
lées de bleu et de blanc, sur la petite galerie 
de l'orgue, en face du roi et de la reine ; 
on ne chanta pas trop mal et on ne nous 
loua qu'à point, comme de coutume. Le 
reste de la journée fut employé à des 
diner, Leurs Majestés visitèrent les en- 
droits publics, le Gymnase ainsi que l'expo- 
sition des tableaux des peintres suisses ; 
plusieurs morceaux d'artiste neuchâtelois 
brillaient au premier rang. Le soir le grand 
bal en question où la ville avait invité 
plus de quatorze cents personnes ; outre 
cela un bal d'artisants à la salle des concerts 
et un plancher au public à la rue de la 
Balance. Les carosses avaient peine à se 
faire jour dans la masse compacte qui 
assiégeait l'hôtel de ville ; les pauvres toi- 
lettes frémissaient d'épouvante en met- 
tant le pied dans le grand vestibule où 
régnait cependant le plus grand ordre ; des 
maitres de cérémonie aux écharpes de la 
reine vous faisaient monter le grand esca- 
lier, puis, de là on se perdait dans les 
salles pour se promener au bras des cava- 
Journellement préparez votre salade avec le vinaigre au citron 
Pour les gourmets : mayonnaise « NÜNALPHORN » (avec Citrovin) 
CITROVINS. A., Zofingue 
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liers ; c'était encore un beau moment, on 
pouvait circuler sans se coudoyer. 
» La table du roi et de la reine, déja 
servie, présentait un riche cou d'oeil ; de 
coupes dorée, d'élégants bonbons, réhaus- 
sés du pont de Serrières en chocolat, et 
du château de Valangin, de biscuit. On 
passa dans le salon de danse où l'on ne 
devait ouvrir le bal qu'à l'entrée de Leurs 
Majestés, qui se firent longtems attendre ; 
alors une brillante symphonie les précéda 
la reine, jusqu'alors très simple dans sa 
mise, étincelait de diamants, son diadème 
surtout de la plus grande richesse et du 
meilleur goût. Elle n'est pas jolie, mais sa 
douce phisionomie et l'extrême affabilité 
de ses manières l'ont fait trouver char- 
mante généralement; sa démarche légère- 
ment boiteuse ne nuit point à sa bonne 
grâce. Le roi, assez replet mais d'une belle 
figure, s'est attiré bien des coeurs à lui 
rebèle, par ses formes simples d'une poli- 
tesse toute franche et cordiale. 
» Les présentations d'usage terminées, la 
polonaise royale ouvrit le bal ; mais vai- 
nement ; la danse eut tort, la valse ne pût 
se frayer passage, au grand deplaisir des 
dames qui «chenetzèrent» à loisir sur les 
banquettes. Comme on ne pouvait espérer 
mieux, on se borna à approcher de Leurs 
Majestés autant que possible ; pour moi je 
pûs régaler mes yeux des diamants de la 
reine. Le mieux était de se promener en 
tous sens, car les 15 lustres aux mille bou- 
gies, dont je t'ai parlés, par suite de l'im- 
prévoyance du comité suintaient des flots 
de cir brûlante. Juge de la consternation 
générale ; les habits d'hommes se dia- 
praient à vue d'oeil, les visages se tenant 
obstinément baissés car les nés au vent, les yeux hardis risquaientfd'être affligés de 
cécité ; le roi lui même, à la rentrée de son 
souper, fût blasonné au front 1 Voila qui 
est grandiose 1 Bref 1 le roi rit comme les 
autres d'un rire plus ou moins jaune; que 
faire? se plaindre? une douche de cire 
vous forçait au silence. 
»A minuit le roi et la reine se retirèrent 
et la danse voulut essayer de gagner du 
terrain. Mais en vain ; on glissait les uns 
sur les autres, foulant au pied des lam- 
beaux de fleurs et de bijouterie, et si l'on 
faisait une pause au milieu de cette guê- 
pière, des douches de cire vous humectaient 
les cheveux et la tête. En un mot, la fin 
de ce bal qui avait commencé avec toutes 
les pompes du luxe et de la royauté finis- 
sait par ressembler à un somptueux Gui- 
dou. Je me retirai à3 heures avec un 
impérieux besoin de repos. 
» Le lundi se leva pluvieux et sombre, 
ce qui contrariait les plans de courses 
arrêtées pour ce jour là ; Leurs Majestés 
visitèrent le vallon de Travers, si beau 
d'ailleurs, par un brouillard humide et 
froid ; l'accueille le plus favorable les at- 
tendait sur leur passage, partout des 
vivats et des fleurs. 
» Les comtes Fritz et Louis de Pourtalès 
avaient convié pour le soir même 5à 
600 personnes au banquet suivit d'un vau- 
deville offert par eux au roi et à la reine ; 
tout nos messieurs furent à cette splendide 
fête ainsi que tous les étrangers notables. 
Cette soirée surpassa en bon goût et en 
richesse celle de la ville, les toilettes d'une 
recherche et d'un lux sans pareil, l'aimable 
accueille de la famille envers chacun, 4 ou 
5 tables servies en vesselle plate, celle des 
raisins or massif, abondamment pourvues 
de mets délicats, sans la moindre confu- 
sion, surprennait d'admiration tous les 
assistants. Quant à la salle du banquet, 
c'était un délicieux temple de fées en 
miniature. Le public y eut accès le lende- 
main et put satisfaire une juste curiosité. 
Je m'empressais aussi de visiter cette 
petite merveille, nullement trop ventée par 
nos maris : figure toi trois nefs et un coeur 
et le dôme d'une chapelle artistement 
plissées de toile orange et blanc, des ri- 
deaux de fleurs, des lustres de cristal sous 
des portiques et des arceaux de verdure 
et scintillant de lumière. Et tu aurais une 
idée de la beauté de ce salon. Monsieur 
Moritz en a dessiné l'intérieur. Je désire- 
rais beaucoup qu'on pût vous en faire par- 
venir une copie avec les Constitutions des 
dernières semaines ; Jules, je crois, a cette 
intention. 
» Mardi 26 était jour fixé pour le départ 
de Leurs Majestés, qui passèrent cette 
dernière journée au Locle et la Chaudefond 
en fêtes et réjouissances. 
» J'oubliais de te faire mention du feu 
d'artifice du lundi, trouvé digne d'un roi 
pour sa superbe éxécution. 
» Louise. » 
Fr. 6. - le flacon pour une cure médicale de 
FERMENT BERANECK 
dans toutes les pharmacies 
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Le café donne des ailes 
à l'esprit 
«Balzac ne vivait guère que de café » 
(nuis cette citation ne vient pas de lui) 
ZIM 
Neuchâtel 
mermann S. A. 
La maison du café 
toujours frais rôti 
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Conseils aux cyclistes 
Une fois par année, faites examiner votre bicyclette par notre 
mécanicien spécialiste. Une revision complète avec démontage, 
nettoyage et graissage coûte si peu et voire machine est garée gra- 
tuitement pendant l'hiver. Profitez de nos 30 années d'expérience. 
A. GRANDJEAN, NEUCHATEL 
TEL. 5 15 62 
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- Oh ! vous n'aurez pas grand monde à votre conférence. C'est le soir du Conseil 
général, de la répétition (lu Choeur mixte... 
Il y aura pourtant quelques dames et les 
enfants des classes primaires supérieures. 
Couplet connu ! mais j'y étais encore 
sensible. Il me fut débité cette fois-là au 
moment où (ceci se passait il ya quelque 
quarante ans) j'étais « cueilli » au sortir de 
la diligence par le pasteur de l'endroit. 
J'apportais un assez volumineux matériel : 
des boites pleines de diapositifs et surtout 
de grandes cartes roulées, dessinées avec 
amour et figurant des plans de Hambourg, 
Marseille, Anvers, car c'est (les grands 
ports de mer que j'allais parler en cet 
endroit qui était (la plaisanterie est facile) 
bien loin (l'en être un. 
Débutant dans l'enseignement, je 
m'étais inscrit au département (le l'Ins- 
truction publique, qui publiait chaque 
automne dans son Bulletin la liste (les 
conférences offertes aux sociétés d'utilité 
publique et aux commissions scolaires (lu 
canton. Les dirigeants de celles-ci s'arrê- 
taient à quelques titres, puis, pour une 
rétribution (le 20 à 30 francs, suivant 
l'importance de la localité, engageaient 
le privilégié, ou la victime, qui souvent 
devait franchir monts et vaux afin d'ap- 
porter ses lumières, renforcées en général 
par celles d'une lampe à projections. 
Ce soir de novembre, la bise souillait 
il faisait très froid et, en passant du tram 
à la diligence, j'avais senti un frisson ; le 
dos me faisait mal. 
Je suivis l'aimable pasteur dans sa cure 
où il m'avait invité à souper. 
- Vous vous êtes fait beaucoup trop beau, nie dit-il en souriant (je m'étais mis 
en redingote). Vous parlerez dans la halle 
de gymnastique que l'on a grand-peine à 
chauffer. Et je vois que vous vous êtes 
donné bien trop (le peine aussi. Il s'agit 
avant tout d'expliquer (les images. 
Oh 1 mais cela ne me convenait nulle- 
ment. N'avais-je point écrit une superbe 
introduction :« Il n'y a pas au monde 
d'organisme plus gigantesque ni plus im- 
pressionnant qu'un grand port (le mer... » 
Pour rien au monde je n'y eusse renoncé. 
Et c'est ainsi que je commençai devant 
trois brochettes de garçonnets et de 
fillettes, flanquées de cinq ou six dames 
et d'un vieux monsieur qui tombait de 
je ne sais où. 
Quant au pasteur, c'était à lui qu'était 
confiée la lanterne magique, qu'il avait 
juchée sur une table haut perchée où lui- 
même avait grimpé, s'apprêtant à projeter 
sur l'écran les vues de navires, de phares, 
d'entrepôts, de grues, de débardeurs au 
travail, dès que ma « brillante » introduc- 
tion (qui durait bien un quart d'heure) 
serait terminée. 
Mais au bout de deux phrases, je m'in- 
terrompis pour endosser mon gros paletot 
par-dessus mon impressionnante redin- 
gote, car je sentais un courant perfide et 
glacé sur la nuque. 
Enfin, l'on passa aux projections lumi- 
neuses. Croyant bien faire, j'avais apporté 
un châssis spécial pour y glisser les vues ; 
mais il fallait l'ajuster chaque fois et, avant 
d'être au point, chaque image dansait un 
instant lourdement pour s'immobiliser 
enfin, si bien que ma conférence s'allongea 
d'une demi-heure, et plus. 
J'éprouvais des chauds-froids et me sen- 
tais aussi mal que possible, attaché à mon 
texte pompeux qui cadrait si mal avec la 
situation. Enfin ce fut la dernière projec- 
tion, accompagnée d'une péroraison ma- 
gnifique, mais qui résonna comme un 
croassement. Délivrance !... 
Ah! bien oui! A ce moment précis, la 
gymnastique que M. le pasteur imprimait 
de plus en plus à l'appareil (le projection, 
provoqua sa chute retentissante au milieu 
d'un tintamarre de verre brisé, et l'opéra- 
teur lui-même s'écroula du haut (le la 
table, tandis que l'auditoire jetait des cris 
perçants. Au milieu de l'obscurité, je vis 
rouler un Manient incandescent qui prit 
l'aspect d'une bombe prête à éclater. On 
m'affirma plus tard qu'une clame se trouva 
mal. 
Mais la lumière revint et nous nous 
trouvâmes tous consternés, en cercle de- 
vant la lanterne à la lentille fendue, étalée 
parmi une partie des diapositifs fracassés. 
Le ministre (lu Saint-Evangile fut le 
premier à se remettre :« Qui casse les 
verres les paye », (lit-il un peu lugubre- 
ment devant son auditoire ahuri. Puis, 
changeant de ton, il s'écria : 
- Mais, monsieur, vous allez manquer 
votre tram, c'est le dernier ! Il faut aviser 
le cocher. 
Cheval et char à banc étaient bien là 
---Z= 
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qui attendaient. Par contre, le jeune pay- 
san chargé de nie transporter avait dis- 
paru. Trouvant le temps long, et transi de 
froid, il était allé se réchauffer à la pinte. 
On mit cinq bonnes minutes pour le 
trouver. Il vint en ronchonnant un peu, 
parmi la foule, car Conseil général et 
Choeur mixte venaient de se déverser dans 
la rue : - Il est trop tard, vous manquerez la 
communication. 
Plusieurs avis contradictoires se firent 
entendre: 
- Mais non, vous arriverez à temps. 
- Que non! 
- Que si 1 
Je fus d'avis d'essayer. On roula à la 
diable mes magnifiques cartes de ports de 
mer, on empila les quelques diapositifs 
sortis indemnes de la catastrophe. Je 
grimpai à côté du cocher, et pfuitt 1 un 
coup de fouet siffla aux oreilles de la ju- 
ment qui partit soudain au galop, risquant 
de nous verser au premier virage. 
Au bout d'un instant, ce fut bien pis, 
car la route en pente était couverte de 
verglas. Les roues du char glissaient d'un 
côté à l'autre; je me cramponnais à mon 
banc. 
- Nom de nom ! s'écria mon compa- 
gnon ; la Lison pique la frousse, nous 
allons canarder! 
A grand'peine, il parvint à arrêter la 
bête toute tremblante 
- Flûte, alors ! nous n'allons pas plus loin. 
J'étais bien de son avis. 
Un quart d'heure plus tard, nous étions 
de nouveau devant la cure d'où surgit le 
malheureux pasteur: 
- Dieu soit loué, vous êtes revenus ! 







chez moi, je vous en prie. Tant pis pour 
vos cours de demain ; nous aviserons ;à 
la guerre comme à la guerre 1 
Dès lors tout se passa pour le mieux. 
J'avalai un grog bouillant, on bassina mon 
lit, et comme j'étais en train d'attraper 
un lumbago ou quelque chose d'appro- 
chant, l'obligeant ministre, devenu bon 
samaritain, vint me frictionner avec une 
vigueur toute pastorale. 
Le lendemain, après un bon sommeil, je 
repris la diligence descendante, riant de 
cette petite aventure qui, en somme, ne 
m'a laissé que de bons souvenirs. Il m'est 
arrivé bien des fois de la conter, et je crois 
l'avoir rapportée ici dans toute sa vérité. 
Ai-je dit en redescendant vers le chef- 
lieu :« Fontaine, je ne boirai plus de ton 
eau »? je ne le pense pas, car les années 
suivantes, je m'inscrivis de nouveau 
comme conférencier, et malgré quelques 
autres incidents tragi-comiques, mais 
moins spectaculaires, je persistai long- 
temps, contre vents et marées, à aller 
promener ma prose aux quatre coins du 
canton. 
Pourtant j'y mis moins d'apparat, ré- 
duisis la longueur (le mes préambules et 
de mes péroraisons. Quant à ma redingote 
(c'était celle de mon mariage), je ne l'ar- 
borai plus désormais pour aller raconter 
des histoires, même en des endroits plus 




- Est-ce que votre patron est à la 
maison ? 
- Oui, monsieur. 
- Puis-je lui parler? 
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Dans le monde des chemins de fer neuchâtelois 
En 1947, les deux lignes régionales des 
Montagnes ont fusionné sous le nom de 
Compagnie des chemins de fer des Mon- 
tagnes neuchâteloises (C. M. N. ). C'étaient 
le régional des Brenets et celui qui dessert 
la vallée de la Sagne et des Ponts-de- 
Martel. 
Un des premiers objectifs de la fusion 
visait à substituer la traction électrique à 
la traction à vapeur. C'est chose faite 
depuis quelques mois. Des voitures élec- 
triques automotrices, circulent rapides et 
confortables sur les rails qu'utilisaient les 
bonnes vieilles locomotives à vapeur, cra- 
chant d'épais nuages de fumée et tirant 
péniblement des wagons fatigués et caho- 
tants. Aujourd'hui la « Peuglise « et le 
« Père Frédéric ý> ont achevé leur carrière, 
et Sagnards et Brenassiers n'ont plus rien 
à envier aux flèches rouges ou bleues. 
La ligne de la Chaux-de-Fonds aux 
Ponts-de-Martel a été ouverte à l'exploi- 
Le dernier voyage du train à vapeur Ponts-Sagne-Chaux-de-Fonds, 
humoristiquement décoré pour la circonstance. 
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tation en 1889. On fondait sur elle les plus 
beaux espoirs pour le développement de 
la vallée. Hélas 1 dès le début l'exploi- 
tation s'avéra déficitaire, si bien qu'en 
1893 déjà le canton dut racheter l'entre- 
prise et en remettre l'exploitation à la 
Ponds, non seulement avec le Locle, mais 
aussi avec Neuchâtel, avant de descendre 
sur Bienne. Le contact avec les chemins 
de fer français ne fut opéré qu'en 1884, 
par la construction du secteur Morteau- 
Locle. Passer par les Brenets il n'en était 
Tout se modernise : les nouvelles et élégantes voitures que Sagnards 
et Brenassiers peuvent voir circuler chaque jour. 
Compagnie du Jura neuchâtelois, puis, 
dès 1913, à celle (lu régional Saignelégier- 
Chaua-de-Fonds. 
Le village des Brenets avait pu caresser 
l'espoir, il ya bientôt un siècle de cela, 
de servir de tête de ligne au chemin de 
fer que l'on envisageait de construire pour 
relier Paris à Berne en passant par Besan- 
çon, Morteau, les Brenets, le Locle, la 
Chaux-de-Fonds, Saint-linier, Bienne. 
C'était en 1853. Ce tracé fut modifié en 
ce qui concerne le canton. L'on estima, 
avec raison, qu'il fallait tout d'abord 
mettre en communication la Chaux-de- 
plus question. Le village, resté à l'écart, 
décida de sortir, à tout prix, de son isole- 
ment. Un comité d'initiative mit sur pied 
la Compagnie du chemin de fer regional 
des I3renets, et le 23 août 1890, la ligne 
était inaugurée. 
Mieux que celle du Ponts-Sagne, elle 
a pu vivre par ses propres moyens jusqu'à 
la fusion de 1947. 
La fusion a valu à ces deux lignes de 
chemin (le fer la modernisation (le leur 
matériel roulant. Souhaitons qu'elle con- 
tribue au développement et à la prospé- 
rité des régions qu'elles desservent. 
6 
La NATIONALE SUISSE vous assure pour tout 
par PAUL GICOT à Neuchâtel, Saint-Honoré 2 
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TANTE JULIE 
Elle n'avait ni la prestance de Catherine 
de Médicis, ni l'élégance de la marquise 
de Pompadour, ni la beauté de Mme Réca- 
mier. Non. C'était une petite vieille que 
l'âge et les duretés de la vie avaient rata- 
tinée. On la voyait toujours coiffée d'un 
bonnet blanc qui cachait entièrement sa 
chevelure, mais le dimanche elle arborait 
son bonnet de dentelles noir dont elle 
nouait les brides sous son menton, ce qui 
faisait paraître plus ridé son visage 
minuscule et risible. Elle cheminait à pas 
menus, appuyée sur une canne dès qu'elle 
s'éloignait de la maison. 
Combien notre grand-mère nous parais- 
sait belle et digne à côté de tante Julie. 
Nous passions nos vacances d'été avec 
elle clans une vieille maison qui lui 
appartenait et dont elle laissait la jouis- 
sance à tante Julie et à sa fille, Caroline, 
laquelle nous paraissait, à côté de sa mère, 
grande, mince et sèche. Elle n'attirait pas 
nos sympathies car, apparemment, elle 
n'aimait pas les enfants et leurs jeux 
bruyants, et ne nous parlait le plus souvent 
que pour nous morigéner. 
* ** 
Je l'ai revue, la vieille maison, telle 
qu'elle m'est toujours apparue, sise un 
peu en retrait de la route entre le village 
et le lac, avec son grand toit, ses murs 
solides, son escalier extérieur qui mène à 
un rez-de-chaussée surélevé. On pénètre 
d'abord dans la cuisine, assez sombre; 
celle-ci donne accès à une chambre carrée 
bien éclairée où nous prenions nos repas, 
et qui cachait dans un coin le lit (le tante 
Julie. Ce qui nous y attirait, c'était le 
poêle de catelles avec ses belles images 
peintes en bleu et représentant des scènes 
de chasse ou (le château ou des épisodes 
bibliques. Ce fut peut-être notre premier 
livre et nous passions des heures à animer 
ces figures qui stimulaient notre imagina- 
tion. Notre grand-mère, intéressée à notre 
jeu, nous racontait le sacrifice d'Abraham 
et Joseph vendu par ses frères, ou Daniel 
dans la fosse aux lions, ou d'autres histoi- 
res qui nous impressionnaient fortement. 
Deux autres pièces suivaient que nous 
occupions, mes soeurs et moi, avec notre 
grand-mère. On montait à l'étage par un 
escalier de bois, rapide comme une échelle. 
Il conduisait à ce qu'on appelait le ma- 
gasin, Caroline y ayant installé autrefois 
une épicerie qui ne vit jamais beaucoup 
d'acheteurs. La pièce était grande, éclairée 
de plusieurs fenêtres jumelées. Elle nous 
servait de salle de jeu les jours de pluie. 
Contiguës, deux petites pièces parcimo- 
nieusement éclairées par une fenêtre à 
barreaux s'appelaient les prisons. Ont- 
elles jamais servi de geôle? Nous nous 
représentions les malheureux gémissant 
entre ces murs dans l'attente de leur 
supplice et nous imaginions des histoires 
extraordinaires qui nous faisaient très 
peur. Aussi, la nuit venue, nous n'osions 
plus monter au magasin trop proche des 
cellules. 
La maison possédait une écurie et une 
grange où nous ne vîmes jamais ni bétail, 
ni céréales. Derrière celles-ci le pressoir 
et, en contre-bas, une cave voûtée où 
nous n'osions pénétrer de crainte des rats 
et de l'écho qui prolongeait sinistrement 
le moindre bruit. De grands tonneaux 
ou (aigres s'alignaient, attendant la récolte 
de l'automne. 
* ** 
Nos souvenirs les plus lumineux s'atta- 
chent à nos jeux en plein air, autour de 
la vieille maison. Voici le jardin entouré 
d'une clôture branlante, avec ses carreaux 
de légumes et ses fleurs du vieux temps : 
gueules de loup, tournesols et pieds 
d'alouette. Une haie de « raisinets » et de 
groseilliers le séparait d'une vigne et contre 
la façade de la maison des poires en espa- 
lier toutes semblables à des pommes. 
Jamais nous n'en vîmes de pareilles et 
jamais nous n'en mangeâmes (le si déli- 
cieuses. 
* ** 
La scène principale de nos ébats, c'était 
le verger, qui descendait jusqu'à la tanne. 
C'était une source où l'eau jaillissait du 
sable en bouillonnant, claire et fraîche. 
Comme la maison n'avait pas l'eau sur 
l'évier, on nous envoyait souvent la 
puiser et nous en remplissions une cruche. 
On nous avait recommandé d'être pru- 
dents, car, (lisait tante Julie, si nous 
tombions clans la tanne, nous disparaî- 
trions aussitôt dans le sable. Un petit 
ruisseau canalisé lui servait d'exutoire, et 
s'en allait, en murmurant sa calme chan- 
son, faire tourner un peu plus loin la roue 
d'un moulin quelque peu délabré. J'en- 
tends encore le bruit sourd des meules 
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broyant le grain. Il y avait une autre 
tanne que nous n'avions jamais vue parce 
qu'elle jaillissait dans une profonde dépres- 
sion du terrain. Elle était entourée de 
buissons et de grands arbres que notre 
inexpérience ou notre ignorance prenait 
pour une forêt. Nous n'osions pas nous y 
rendre, car tante Julie nous avait dit que 
si nous approchions de la source, une bête 
en sortirait qui nous tirerait par les che- 
veux. Elle racontait aussi qu'un chevalier, 
quittant le château dont on apercevait 
la fière silhouette parmi les arbres, s'était 
égaré la nuit et était tombé dans la tanne 
avec sa monture. On ne le revit jamais. 
Ces histoires suffisaient à nous ôter l'envie 
de satisfaire notre curiosité et nous son- 
gions souvent au sort de l'infortuné 
chevalier. 
** 
Des cousins et des cousines du village se 
mêlaient à nos jeux et participaient à nos 
espiègleries. Alexandre, qui venait comme 
nous de la ville, mais qui était peut-être 
le plus diable, ne s'était-il pas avisé un 
jour de donner des cerises fermentées aux 
poules de tante Julie. Les pauvres volatiles, 
saisies par l'ivresse, se mirent à trébucher, 
essayant en vain de se tenir sur leur per- 
choir. Le bonnet blanc de tante Julie 
apparut. 
- Qu'est-ce qu'elles ont, mes pauvres 
poules'? Qu'est-ce qu'on leur a fait? 
Elle crut d'abord à une épidémie qui 
ravageait sa basse-cour ; puis, voyant 
ce qu'on leur avait donné en pâture, elle 
comprit. Se tournant vers nous qui trou- 
vions cette farce très drôle: 
- C'est ce polisson d'Alexandre, criait- 
elle, attends seulement 1 
Il n'y eut d'autre sanction que cette 
menace anodine. 
* ** 
Que ces souvenirs et tant d'autres que 
nous pourrions évoquer sont lointains. 
Plus de cinquante années ont passé et ils 
brillent encore dans notre mémoire. Tante 
Julie est morte depuis bien longtemps. 
Nous ne savons plus, ni en quelle année, 
ni en quelle saison, ni comment. Elle fut 
enterrée dans le cimetière de la paroisse. 
Nous n'avons jamais vu sa tombe et 
jamais nous n'avons pris cette humble 
peine qui nous aurait permis de poser la 
fleur du souvenir sur cette tombe aujour- 
d'hui disparue. S. R. 
UN ENTERREMENT FABULEUX 
Des gens du village, enrichis à l'étranger, 
avaient obtenu, « pour bien faire les 
choses », qu'on fît atteler au corbillard 
leur beau cheval noir. La bête prit le 
mors au dents sur le pont de l'église. 
Représentez-vous l'étalon fringant, à 
grand-peine tenu en respect jusqu'au mo- 
ment fatal... Les hommes du convoi, 
d'abord solennels et recueillis, puis forcés 
de presser le pas ; enfin, le galop, l'envol. 
Quelques zélés s'imaginant qu'ils pour- 
raient rattraper le mort... leurs gestes de 
grenouilles à la nage, les pans d'habits 
flottant comme des crinières. Plus loin, les 
voilà bredouilles, rentrés dans l'ordre du 
cortège qui a fait grappe, un instant, pour 
voir le char disparaître, mais qui, mainte- 
nant, s'est reformé et reprend son pas 
rituel, faute de savoir que faire. 
Un garçon (le ferme, d'un geste provi- 
dentiel, arrêta le cheval épouvanté à la 
sortie du village ; il réussit par magie à le 
calmer juste avant la descente. Les parents, 
amis et connaissances retrouvèrent donc 
leur mort intact et purent l'ensevelir à 
l'aise, en chuchotant : 
- Tout est bien (lui finit bien. Une demi-heure plus tard, les hauts de 
forme reparaissaient sur la route, solennel- 
lement extraits de la petite porte du cime- 
tière. Mais aussitôt les voix se mirent à 
bourdonner; ces hommes n'avaient pas 
fait trois pas ensemble que déjà les images 
les plus comiques de tout à l'heure se met- 
taient à circuler sans discrétion : l'air affolé 
du président de la commission scolaire, qui 
ressembla pour un instant à une chouette, 
tant ses sourcils étaient remontés, ... le cro- 
que-mort s'ébrouant, tête nue, comme un 
gamin qui joue au cocher sans cheval ni 
fouet, ... le 
juge de paix tenant suspendue 
à son bras une couronne tombée et la por- 
tant comme une brioche... Ainsi, après la 
grande émotion qui les avait tous un peu 
remués, les petites gaucheries, qu'on 
croyait n'avoir pas remarquées, se mirent 
à faire danser les esprits détendus. Un rire 
atroce, combattu, donc irrésistible, gagna 
peu à peu ces braves gens endimanchés. 
Les vieux, qui songeaient peut-être à 
leur prochain voyage, se disaient : 
- C'est avec raison qu'on choisit plu- 
tôt, pour ces besognes, un cheval de ý lai- 
tier, parmi les humbles qui ont tout vu 
et ne s'étonnent plus de rien. 
Jaques HENRIOD. 
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Une 
Tondue présidentielle 
C'était en juin 1896. L'Exposition natio- 
nale de Genève, la plus jolie à coup sûr 
qui ait jamais été organisée en Suisse, 
battait son plein. Deux recrues neuchâte- 
loises d'artillerie de forteresse, toutes deux 
de la Chaux-de-Fonds, qui faisaient leur 
école à Saint-Maurice, - appelons-les, si 
vous voulez, Moser et Geneux, - le pre- 
mier, photographe et artiste-peintre, le 
second cheminot au Jura-Neuchâtelois, 
décidèrent de profiter (lu grand congé et 
de quelques sous mis soigneusement de 
côté pour aller faire un tour au bout du 
Léman. Il était sept heures du soir quand 
ils y arrivèrent. Comme c'était trop tard 
pour aller à l'Exposition, ils firent cons- 
ciencieusement la tournée de tous les bis- 
trots, grands et petits, et se trouvaient, sur 
les minuit, dans les rues basses sans savoir 
où aller loger. Ils avaient tâté d'un ou deux 
hôtels. 1\Iais on leur demandait des prix 
atomiques, - si l'on peut dire pour 1896, 
- soit quelque chose comme 12 francs 
par personne. Ni une ni deux, ils cambent 
la barrière de l'Ile Rousseau et, emballés 
dans leur capote militaire, roupillent bien- 
tôt à qui mieux mieux jusqu'au moment 
où une bourrade les réveille subitement : 
- Hé! les garçons, qu'est-ce que vous foutez là ? C'est pas permis. Allons, ouste 1 
On est de la u Secrète ». On va vous trouver 
une «tôle » et demain matin, vous aurez 
une bonne tasse de café. 
Mais nos deux lascars, bien réveillés 
maintenant, préfèrent s'en aller tout tran- 
quillement du côté (le l'Exposition où ils 
arrivent juste pour l'ouverture (les portes. 
On devine le plaisir qu'ils eurent à voir 
toutes ces merveilles. Le « Village suisse » 
surtout les enthousiasma, et ils se trou- 
vaient, sur les 1 heure, devant la Ferme 
neuchâteloise, se demandant ce qu'ils al- 
laient s'accorder comme dîner, lorsqu'ils 
furent apostrophés par deux messieurs 
très bien qui les regardaient avec malice 
depuis un moment. 
- D'où êtes-vous, mes garçons, leur demande le plus vieux des cieux avec un 
délicieux sourire. 
- De Neuchâtel tous les deux (on 
n'avait pas encore inventé le mot déplai- 
sant et faux de « Britchons »). 
- Eh bien ! puisque vous êtes Neuchâ- 
telois et qu'on se trouve justement devant 
la Ferme neuchâteloise, faites-nous le plai- 
sir de venir sans façon manger la fondue 
avec nous. 
Pour une jolie surprise, c'était une jolie 
surprise et encore avec des messieurs si 
bien ! Mais comment refuser? Et la bonne 
fondue neuchâteloise de dérouler ses 
fastes traditionnels avec un puissant « coup 
du milieu », des cafés et des pousse-café 
en veux-tu en voilà et une conversation 
brillante où les Moser et Geneux firent 
largement leur part en bon parler neuchâ- 
telois un peu lourd, niais pittoresque et 
spirituel à souhait. 
Mais qui pouvaient bien être ces deux 
braves types ? Le plus jeune, qui ne parais- 
sait pas d'ici, s'adressait toujours à son 
compagnon en l'appelant :« Monsieur le 
Président ». Président du comité de l'Ex- 
position ou d'un comité quelconque, pen- 
saient nos deux Neuchâtelois jusqu'au 
moment où l'heure vint de se quitter. 
- Vous savez pourtant avec qui vous 
venez de manger la fondue ? demande aux 
deux recrues le monsieur étranger. 
- Ma foi, non ! 
- Pas possible 1 Eh bien 1 mes amis, 
c'est M. Adrien Lachenal, président de 
votre Confédération, et c'est prodigieux 
que vous ne le connaissiez pas ! 
Stupéfaction de nos deux Neuchâtelois, 
qui, les trois secondes de trouble passées, 
rectifient d'un coup la position et font 
au président un salut militaire impeccable. 
- Eh bien ! leur dit-il, paternel, pour 
votre punition, ce sera une dernière bou- 
teille de Neuchâtel ! 
** 
Mais l'histoire, déjà bien jolie, ne finit 
pas ici. Il fallait rentrer à Saint-Maurice 
et au fort de Dailly. Nos deux lascars, qui 
n'en croyaient pas encore leurs yeux de 
l'aventure qui venait (le leur arriver, par- 
tent à l'heure de Genève, mais, arrivés à 
Morges, le conducteur leur donne un faux 
renseignement et, après avoir attendu en 
vain leur train, ils constatent qu'il n'y a 
plus moyen d'arriver le soir à Dailly. Il 
n'y a plus que deux choses à faire : envoyer 
un télégramme duement contresigné par 
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le chef de gare au commandant d'école de 
Saint-Maurice et attendre le premier train 
du matin. 
Et voici la fin de mon histoire. A l'appel 
principal de 5 heures du soir, le comman- 
dant d'école, après avoir fait ranger sa 
troupe en bon ordre, annonce : 
- Les deux soldats qui ont mangé hier, à Genève, la fondue avec le président de 
la Confédération, trois pas en avant ! 
Pas un mouvement dans la troupe. 
Moser et Geneux n'ont pas fait un geste. 
Sans doute ont-ils commis quelque gaffe 
et vont-ils recevoir une semonce d'attaque 
devant le front. 
Mais le commandant a répété son ordre. 
Plus moyen de résister. Plus morts que 
vifs, Moser et Geneux, inséparables, ont 
fait les trois pas en avant. 
Alors le commandant sort un journal 
de sa poche, c'est le Malin de Paris, et 
lit un charmant article racontant comment 
un (les rédacteurs, se trouvant à Genève, 
a mangé la fondue avec le président La- 
chenal et deux recrues neuchàteloises dont il vante la parfaite tenue. Et puis, il fait 
amende honorable à propos d'un article 
envoyé de Genève deux jours auparavant 
où il estimait affreusement vulgaire de 
manger ensemble au même plat. Lachenal 
l'avait lu et, rencontrant ces deux jeunes 
recrues - deux fort jolis gosses, il faut bien le dire - avait eu tout à coup l'idée de prouver au grand rédacteur parisien 
que les Suisses n'avaient pas plus à rougir 
de la « fondue » que de la soupe historique 
de Kappel. 
Et voilà ce que doser nie racontait 
l'autre soir en prenant trois décis d'excel- 
lent « Bevaix -19 » au vieux café du greffier Fornachon, rue des Moulins 5, à Neuchâtel. 
Pour copie conforme : Jean BAULER. 
Sincérité 
Un gourmet se trouvait un jour à la 
table d'un riche personnage qui ne cessait 
de lui vanter les qualités et surtout l'âge 
d'un petit flacon (le vin qu'il réservait pour 
le dessert. Lorsque son hôte fut servi, il 
lui demanda : 
- Eh bien ! Comment le trouvez-vous? 
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Nouvelle neuchâteloise 
LES MÉPRISES DU COEUR ! 
Par les jours de pluie d'autrefois, alors 
qu'il n'était pas question de sortir pour 
une partie de « gendarmes et voleurs », on 
nous envoyait au galetas, sous les poutres 
et les tuiles. Du haut en bas de l'escalier, 
on appelait les cousins et, là-haut, dans 
ces réduits où dominait la bonne odeur 
de résine et d'écorce, nous passions de 
délicieux après-midi. Quand nous en 
avions assez des jeux bruyants, des esca- 
lades à travers les portes à claire-voie, 
séparant les différents bûchers de la 
maison, nous nous asseyions sur de vieux 
sacs, dans quelque coin, et tirions des pro- 
fondeurs d'une caisse aux trésors un plein 
carton de cartes postales illustrées. Y en 
avait-il 1 De toutes les couleurs et pour 
tous les goûts, ce qui nous permettait 
d'imaginer les jeux les plus divers, sortis 
de notre imagination. 
Ce qui dominait dans la collection, une 
mode de cette époque, faut-il croire, 
c'étaient les fleurs, les coeurs, les oiseaux 
et autres symboles touchants, chargés 
d'illustrer l'amour ou l'amitié 1 C'est ainsi 
qu'au cours d'une de ces séances, nous 
découvrîmes dans le paquet un beau 
trèfle à quatre, d'un vert tendre, occupant 
le coin d'une carte sur laquelle une main 
féminine avait tracé, d'une plume assez 
déliée, ces vers de Musset: 
Un jour, tu sentiras peut-être 
Le prix d'un coeur qui te comprends. 
... et toute la suite, naturellement, avec cette signature :« Celle qui ne t'oubliera 
jamais 1» 
A cette époque, cela nous paraissait 
sublime, quoique un peu mystérieux 1 
Interrogée au sujet de la carte et du trèfle, 
notre maman expliqua avec un bon 
sourire : 
- C'est ton oncle Félix, qui avait reçu 
cette carte, quand il faisait ses recrues à 
Bière. Il a toujours cru que cela venait 
de l'Henriette Robert, qui, plus tard, 
devint sa femme. C'est longtemps après, 
un soir de foire, que ton oncle apprit la 
vérité. Tout par hasard, il avait rencontré 
sur la route de Savagnier, l'Estelle Diacon, 
et, après avoir fait quelques pas, parlé des 
affaires du village, des souvenirs de foires 
d'autrefois, l'Estelle avait dit tout à coup, 
moitié rieuse, moitié soupirante :« Tu 
sais Félix, quand j'étais jeune, je ne voyais 
que toi de beau et j'enrageais parce que 
tu ne faisais pas plus attention à moi... 
qu'à une de ces bornes du chemin des 
Sagnes ! Alors, je t'avais écrit une carte, 
au militaire ; te souviens-tu? ce trèfle à 
quatre et puis cette belle poésie que 
j'avais trouvée dans l'album de ma tante 
Isabelle? »- Eberlué, ne sachant trop 
que dire, ton oncle se mit à rire en se 
trémoussant gauchement au bord du 
chemin. Il finit par constater :« Eh bien ! 
Estelle, tu vois que cela n'a rien donné. 
Faut croire que l'on ne guignait pas les 
deux la même étoile ! Une autre fois 
envoie ton trèfle et ton verset à un gaillard 
qui soit moins «bouché» que moi. Enfin, je 
te remercie quand même de l'intention, 
même si c'est un peu tard. Seulement, 
conclut l'oncle avec quelque sévérité, pas 
un mot de cela à l'Henriette. Ces histoires- 
là, les femmes risquent toujours de les 
prendre au sérieux. » 
» Alors, disait pour finir notre maman, 
cette pauvre Estelle, une fois de plus, se 
retrouva seulette le long des peupliers, 
répétant à la brise du soir, que l'amour 
est aveugle et que les hommes sont de gros 
benêts. » 
* 
Notre grand-père, qui fut durant de 
longues années officier d'état civil, en 
contait de bien amusantes sur les nom- 
breuses et diverses unions auxquelles il 
dut donner, avec solennité, la sanction 
légale. Il y avait ceux qui arrivaient en 
retard, tout essouflés et craintifs, les nou- 
velles épouses encore inexpérimentées qui 
signaient les actes officiels de leur nom de 
jeune fille ; parfois on avait oublié les 
témoins, qu'il fallait à la dernière minute 
aller quérir parmi d'obligeants voisins. 
Mais la meilleure, comme la plus ancienne, 
lui fut redite par un ancien collègue. 
C'était l'aventure du père Stauffer, un 
solide Bernois, lequel, dans la trentaine, 
s'amouracha d'une jeune fille de chez 
nous, ayant quelque bien et par surcroît 
un fort joli minois. Les garçons du village, 
presque aussi jaloux que ceux de Sava- 
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gnier, avaient bien essayé de protester : 
<4 Qu'il aille en trouver une derrière Joli- 
mont, disaient-ils, au lieu de nous voler 
les héritières du village. » Cependant, les 
choses avaient suivi leur cours, les bans 
étaient publiés, la noce allait se faire. 
Les intéressés avaient convenu avec 
l'officier d'état civil que, selon la coutume, 
le mariage civil serait célébré le vendredi 
soir à cinq heures. 
De sa maison pittoresque, près du 
ruisseau, Rodolphe sortit tout endiman- 
ché, pour s'en aller chercher, pas très loin 
de là, Louise Benguerel, sa promise. On 
les vit bientôt descendre le village bras 
dessus, bras dessous, seuls encore, les 
témoins voulant les rejoindre devant le 
collège municipal. 
Qu'arriva-t-il en chemin? Rodolphe se 
montra-t-il trop brusque, trop impérieux? 
Toujours est-il, qu'arrivés près de la 
maison de l'ancien James-Henri, on les 
vit s'arrêter. Dégageant son bras, la 
Louise mit les mains sur les hanches, 
regarda son fiancé bien en face et lui dit: 
«Eh bien ! puisque c'est comme ça, va 
au civil tout seul, moi je retourne à la 
maison. C'est la dernière minute où je 
peux encore faire ma volonté et j'en pro- 
fite. » C'est du moins ce que racontèrent 
les plus proches voisines, lesquelles, der- 
rière leurs rideaux, prétendirent n'avoir 
perdu ni un geste ni une parole ! 
Le plus amusant, c'est que notre Rodol- 
phe poursuivit son chemin comme si de 
rien n'était. Il arriva un peu en retard et 
trouva ses témoins sous les tilleuls. Il 
prévint leurs exclamations: «i La Louise 
n'est plus d'accord ; allons le dire à Alexis, 
qu'il puisse déchirer ses papiers. » L'officier 
d'état civil, qui déjà s'impatientait, fut 
quelque peu estomaqué de la nouvelle. 
Il referma bruyamment son gros registre 
et, caustique, eut ces mots à l'adresse de 
Rodolphe: a Pour le moment, je garde 
les écritures telles quelles. Comme il n'y a 
plus qu'à signer, tâche de revenir dans huit 
jours avec la Louise... ou avec une autre. » 
Mais Rodolphe-Ephraïm Stauher ne 
reparut plus devant l'officier d'état civil, 
ni avec la Louise, ni avec une autre. 
Rentré chez lui, il quitta son habit neuf, 
rendossa sa veste de milaine et déclara : 
<s C'est bon pour une fois ; elles verront, 
la Louise et toutes les autres, que je veux 
assez m'en tirer tout seul. » 
Il le prouva en restant fier et solitaire 
dans sa vieille maison, où seule eut accès, 
dans ses vieux jours, la bonne cousine 
Célanie, qui, après avoir enterré son Uli- 
Peter dans un village du Seeland, revint 
parler le bernerdü/sc/h dans la maison du 
cousin Rodolphe. 
* 
Là-haut dans la vallée jurassienne, près 
des grands pâturages, Mlle Gertrude 
s'affairait à préparer le repas du soir. Dans 
la vieille cuisine, aux larges dalles de pierre 
grise, elle chantonnait à mi-voix, jetant 
un coup d'oeil à son lait qui semblait 
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n'attendre que l'occasion de sortir de sa 
casserole. Et tandis que sur la table de 
bois brun, Mlle Gertrude disposait les 
apprêts du repas, quelqu'un frappa à la 
porte. « Qui est-ce qui peut bien s'annoncer 
a cette heure ?« songea la bonne fille en 
fronçant légèrement des sourcils abritant 
des yeux gris et rieurs. Il fallut bien aller 
voir, le lait étant cette fois en sûreté dans 
son pot de faïence claire. Derrière la 
porte, son chapeau à la main, se tenait 
ce rôdeur de Paul-François, sa bonne 
figure tout illuminée de ce sourire qui le 
rendait si sympathique à ses amis et 
connaissances. En passage dans le pays, 
il avait pensé dire bonjour à ses amis des 
Co ttards. 
- Eh monté 1 Paul, s'exclama la maî- tresse de céans, vous tombez mal, je suis 
toute seule. Mon frère n'est pas là, il a dû 
aller au Val-de-Ruz pour un baptême 1 
C'est un copain (le service (lui lui a de- 
mandé d'être parrain de son premier et 
Gustave a accepté. 
Gentiment, sans paraître déçu, Paul- 
François répliqua avec quelque vivacité : 
- Oh 1 ça ne fait rien puisque vous êtes là ; me permettez-vous d'entrer un 
moment? 
Et presque sans attendre la réponse, le 
voyageur poussa la porte et entra dans la 
chambre de ménage, où il déposa sur un 
divan, chapeau et manteau. 
- Si ça ne vous gêne pas, je reste un 
moment expliquait Paul-François. Et à 
neuf heures, si Gustave n'est pas rentré, 
j'aurai encore le temps de retraverser la 
montagne pour retrouver la maison 
aujourd'hui. 
Mlle Gertrude, qui avait eu de tout 
temps un faible bien caché pour l'ami (le 
son frère, se sentit tout émoustillée de 
l'amabilité de son visiteur imprévu. Elle 
se mit alors en frais pour se montrer 
agréable et gentille causeuse. Elle s'inté- 
ressa aux projets d'avenir de son hôte. 
Elle savait vaguement qu'il ne resterait 
pas au pays pour s'y établir, ayant décidé, 
par esprit d'aventure, (le faire carrière 
quelque part en Australie, où il serait 
colon. Mais cette Gertrude au coeur 
tendre l'aurait volontiers suivi jusqu'au 
bout du monde, pour peu qu'il en mani- 
festât le désir. 
Seulement voilà, ce bon Paul-François 
ne se doutait pas du tout que la soeur (le 
son ami Gustave pût avoir pour lui autre 
chose qu'un sentiment tout amical, à la 
bonne franquette, à la mode montagnarde. 
Aussi, sans aucune arrière-pensée, entrait- 
il avec animation dans la conversation 
qui roulait sur toutes espèces de sujets. 
La nuit était tombée, il fallut allumer la 
lampe. Décidément, ce coquin de Gustave 
ne revenait pas. 
- Ils y tiennent bon à leur baptême, 
constata _ la soeur aînée, et comme je 
connais mon frère, - expliquait-elle encore, il n'aura pas osé se « démacher u avant 
d'avoir mangé le dernier morceau (le 
tourte et grignoté les dernières briques 
de bricelets. 'fout de même, il pourrait 
s'amener! 
Paul-François, dans son coin, tirait 
souvent sa montre. 
- C'est dommage, finit-il par dire, 
voilà déjà neuf heures et quart, il nie 
faudra repartir sans avoir vu Gustave. 
Toutefois, comme il semblait hésiter 
un peu, Mlle Gertrude, très hospitalière, 
l'engagea à demeurer. 
- Il va sûrement arriver, il aura pris le train habituel de neuf heures au Col' 
et avec son vélo, il est vite là. 
Paul-François acquiesca : 
- Après tout, même si je rentre au 
milieu de la nuit, j'ai tout le matin pour 
inc reposer. 
Ramenant à dessein la conversation 
sur le sujet de tout à l'heure, Mlle Ger- 
trude se mit à parler de la vie un peu 
austère qu'il fallait mener dans cette 
haute vallée. Elle rappela ce dernier hiver 
si long, ces paquets de neige si lents à 
disparaître, si bien qu'au milieu de mai 
il y en avait encore dans les creux, à 
l'envers de la vallée, du côté de la Rochetta. 
- Et l'automne ! Vous verrez, dans 
un mois il va falloir se mettre à chauffer, 
et parfois ça ne dépond pas jusqu'à la 
fin d'avril. 
Ce bon Paul-François se souvenait 
confusément qu'il avait été question que 
le frère et la soeur cherchaient à reprendre 
un domaine plus rentable, dans une con- 
trée plus riante et d'un accès plus facile. 
Aussi s'empressa-t-il, sans aucune arrière- 
pensée, d'entrer dans les vues de son 
interlocutrice : 
- C'est bien sûr, Mamselle Gertrude, 
répondit-il avec un ton encourageant et 
assez chaleureux, que pour vous qui 
n'aimez guère l'hiver, le froid et la neige, 
il vaudrait mieux aller vivre sous d'autres 
cieux... comme les hirondelles du prin- 
temps. 
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A ce coup-là, Mlle Gertrude sentit son 
coeur battre à un rythme tout particulier. 
Car elle avait bien entendu, ce ne pouvait 
être que cela: « Pour vous il faudrait 
aller vivre sous d'autres cieux, comme 
l'hirondelle. e C'était assez clair, cela 
voulait dire qu'il songerait à me prendre 
avec lui, là-bas dans les grandes planta- 
tions d'Australie ou d'ailleurs 1 Moi qui 
adore les voyages... sans compter Paul- 
François, qui fera un si bon mari. Quel 
bonheur que Gustave ne soit pas rentré 
plus tôt... il n'aurait peut-être_ jamais-osé 
se déclarer. » 
Et son imagination trottait, trottait, 
tandis que Paul-François, vaguement 
ennuyé, pensait :« Je ne vais pourtant 
pas rester ici toute la nuit à batouiller, 
surtout qu'on ne saurait plus guère de 
quoi parler encore. » Rompant le silence, 
Gertrude se leva, disant : 
- Je vais mettre de l'eau pour une 
goutte de thé, on a la « garguette s toute 
sèche d'avoir tant blagué. 
- Et, les ailes au talon, sans écouter les protestations de son visiteur, la bonne 
fille s'en fut à la cuisine préparer de bons 
petits plats. 
- Aimez-vous les oeufs au lard, cria- 
t-elle par la porte entr'ouverte. 
A quoi Paul-François, par malice, répon- 
dit gaiment : 
- Si ça vous est égal, je les aime 
encore mieux avec du jambon. 
Ravie, Gertrude courut derechef à sa 
réserve ; elle aurait attrapé la lune si 
Paul-François l'avait demandé ! 
Ah 1 comme cette cuisine basse semblait 
un endroit délicieux à la cuisinière, tout 
entière perdue dans ses rêves bleus. 
Cependant le poussegnion fut assez silen- 
cieux, l'une perdue dans ses songeries, 
l'autre convive commençant à trouver ce 
tête-à-tête un peu gênant. Gertrude 
attendait une suite qui ne venait pas; 
Paul-François, lui, se demandait sur quel 
terrain inoffensif il allait ramener la 
conversation. Enfin... on entendit un pas, 
le bruit d'une porte ouverte avec un 
vigoureux empressement et ce furent 
bientôt de joyeuses exclamations de 
surprise quand Gustave trouva son ami 
installé à la cuisine. 
- Charrette, s'écria-t-il, si j'avais su 
mais ils ont tellement insisté pour que je 
soupe avec eux là-bas et pour finir on a 
un peu traîné. Pour comble, j'ai encore 
crevé un pneu en montant le Prévoux, ce 
qui m'a bien retardé. Enfin voilà 1 Tu vas 
rester avec nous cette nuit Paul-François, 
c'est trop_ tard pour traverser la Grande- 
Joux. Ce qui fait que quelques instants 
plus tard, chacun, sous le vieux toit, put 
songer à trouver un repos salutaire. 
... Sauf Gertrude, qui, elle, ne 
dormait 
pas. Elle essayait de reconstituer toute 
la trame des conversations de la soirée. 
« Il a dit ça... est-ce que? Puis encore 
cette allusion... qu'a-t-il voulu dire? » Et 
comme un leit-motiv musical, revenaient 
toujours ces mots merveilleux qui avaient 
électrisé son coeur de trente ans :« Il vous 
faudrait aller vivre sous d'autres cieux 1» 
Alors, elle rêvait de palmiers, de siestes 
confortables sous un ciel d'azur, dans un 
hamac, sous. les cocotiers. Au milieu de 
tout cela la figure de ce bon, de ce cher 
Paul-François, choisi tout exprès pour la 
tirer de son isolement géographique et 
sentimental. 
Ah oui! ce serait autre chose que cette 
vie recluse de jurassienne, où l'on passe 
les trois quarts de son existence derrière 
les doubles-fenêtres, entre un rhume et 
une bronchite 1 
Cependant, une déception l'attendait 
à son réveil: ce coquin de Paul-François 
avait repris sans tambour ni trompette 
le chemin du retour. 
Gustave l'expliqua à sa soeur, sa voix 
sortant de dessous une vache laitière : 
- Il a voulu partir à la fraîcheur, 
après avoir tout juste avalé deux tasses 
de chaud-lait et je lui ai donné le reste 
de la saucisse avec du pain. 
Suffoquée, la pauvre Gertrude demanda 
faiblement: 
- Et il n'a rien dit d'autre? 
- Non, répondit le placide Gustave, il te salue bien et il a dit qu'il reviendrait 
un jour par ici cet hiver, s'il est encore 
au pays. 
Un petit espoir subsistait donc, mais 
l'amoureuse Gertrude se retrouva toute 
«capote» dans la cuisine où elle se mit 
à peler les pommes de terre pour les 
« röchtis » du petit déjeuner. Adieu, pal- 
miers, dattes et cocotiers. « Egalement, 
soupira Gertrude, il aurait quand même 
pu attendre une demi-heure pour me 
saluer en partant 1» 
Une pensée consolante l'effleura : 
« Peut-être avait-il le cSur en émoi et ne 
voulait-il pas se trahir en présence de 
Gustave. Oui, cela devait être ça »! Et 
comme on croit facilement ce qu'on désire, 
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Perdez-vous vos cheveux 
Avez-vous des pellicules 
Vos cheveux sont-ils secs ? 
ou gras ? 
Age: 
Avez-vous des cheveux gris ? 
Depuis quand ? .. 
Votre chevelure est-elle clairsemée 
ou épaisse 
Remplissez consciencieusement ce ques- 
tionnaire et envoyez-le avec quelques 
cheveux tombés récemment sous l'action 
du peigne. Ajoutez 20 ct. pour une 
réponse sous lettre fermée. 
Madame Anna Csillag est connue depuis 
plus de 60 ans comme la spécialiste par 
excellence de la chevelure. Elle vous sou- 
lagera si vos cheveux vous causent du 
souci. - Mais avant tout, vous devez savoir 
ce qui manque à vos cheveux, pourquoi 
ils tombent brusquement, sont cassants 
ou fourchés, pourquoi ils blanchissent 
avant l'âge ou sont remplis de laides 
pellicules. Que vous ayez tout tenté en 
faveur de vos cheveux ou que vous les 
ayez négligés jusqu'à présent, peu im- 
porte : remplissez immédiatement le 
questionnaire ci-contre, joignez-y quel- 
ques-unes de vos récentes démêlures et 
envoyez-moi le tout pour un 
examen gratuit 
de vos cheveux 
Quelques jours plus tard, je vous enver- 
rai des renseignements détaillés sur les 
déficiences de votre chevelure et sur ce 
que vous devez faire pour éviter le pire. 
Ne joignez pas d'argent à votre envoi 
- outre un timbre-poste de 20 ct. pour 
une réponse sous pli fermé - car, je le 
répète expressément, cet examen est 
absolument gratuit et ne vous engage 
en rien, même pour l'avenir. 
Albert Selig, succ. de Anna Csillag, 55, rue Aebi, Bienne 
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la matinée ne s'était pas écoulée que déjà 
Gertrude avait couru chez ses parents, 
dans la ferme toute proche, pour épancher 
son coeur débordant. 
- Oui, oui, disait-elle à sa maman, 
cette fois je crois que ça y est. Quand les 
jours de pluie viendront, je veux me 
mettre à marquer mes linges de cuisine. 
La maman essaya de partager l'opti- 
misme de sa grande fille, tout en tempé- 
rant son ardeur: 
- Crois-tu vraiment qu'il ait dit avec 
une intention précise à ton égard, qu'il te 
faudrait vivre dans les pays chauds? 
- Oh, c'est sûr, répliquait Gertrude, 
et il nie regardait gentiment (la pauvre 
àme ne se souvenait plus du clair-obscur 
qui régnait dans la chambre) et puis, je 
inc souviens maintenant, il a dit encore 
à un certain moment : Cela vous fera du 
bien de voyager. Alors, ce n'était pas pour 
des prunes! 
A son frère, Gertrude n'osa pas en 
parler trop tôt, crainte (les moqueries. 
Cc ne fut qu'au soir de Sylvestre, que, 
navrée d'avoir été sans nouvelles depuis 
trois mois, elle demanda : 
- Dis-donc, Gustave, ton ami Paul- François, il ne t'a jamais (lit qu'il voulait 
nie prendre avec lui, en Australie? 
- Pas plus, rétorqua Gustave, qui en 
tombait (les nues, il est du bois dont on 
fait les vieux garçons ! Surtout pour aller 
si loin, il veut beaucoup s'encoubler d'une 
femme ! 
Ramassant les débris de son rêve 
envolé, Gertrude, d'une voix lamentable, 
interrogea encore 
- Mais alors, pourquoi m'a-t-il dit 
au mois (le septembre, tu sais, quand on 
attendait ton retour tardif, qu'il vaudrait 
mieux pour moi aller vivre sous d'autres 
cieux, comme les hirondelles au prin- 
temps? 
-- Grosse bète, gronda Gustave avec 
une affection bourrue, car il voyait sa 
soeur prête à pleurer, je lui ai dit une fois 
au Paul-François, ça devait être l'année 
passée, que j'aimerais bien reprendre un 
domaine dans le Bas, avec toi, du côté 
de la Béroche 1 Alors, en fait (le pays 
chauds, tu vois ce qu'il entendait ! Puis 
enfin, tu sais que j'ai rudement besoin 
d'une brave fille comme toi et que, (les 
tantes, il en faudra toujours. Allons, 
arrête de renifler, embrasse-moi et va vite 
préparer ton réveillon (le minuit. Du soleil, 
tu en auras tout plein dans ta vallée, 
l'année prochaine, si tu sais regarder du 
bon côté. 
Durant ce petit discours fraternel, 
Gertrude s'était approchée (le la grande 
cheminée où flambait un bon feu. Elle 
sécha vite quelques larmes échappées, 
tandis qu'avec le joyeux tourbillon des 
étincelles s'envolait, dans la nuit claire, 
le dernier de ses rêves. 
Fernand MIONNIER-FALLET. 
Prenez plaisir à vos treilles 
C'est toujours une grande satisfaction 
que de pouvoir récolter des raisins à sa 
propre treille. S'il est possible de planter 
avec succès des plants européens tels que 
Pinot noir, Chasselas, etc., dans les en- 
droits bien abrités, on peut aussi obtenir 
de beaux raisins très savoureux en recou- 
rant aux nouvelles sélections d'hybrides 
américains. 
On constate niallieu reusenient trop 
souvent que les treilles, plantées ordinai- 
rement dans des déblais provenant de 
fondations, ne reçoivent pas (le fumure. 
Et pourtant la vigne est l'une (les plantes 
avides (le nourriture. Le moyen le plus 
pratique (le fumer les treilles, qu'elles 
croissent contre les façades ou en pergolas, 
consiste à leur donner les matières ferti- 
lisantes dont elles ont besoin, sous forme 
de solution. On fera dissoudre à cet effet, 
un jour avant d'épandre la fumure, dans 
un tonneau ou autre récipient, 300-500 g. 
d'Engrais complet Lonza par 10 1. d'eau 
(3-5 kg. à l'hectolitre) ; on remuera soi- 
gneusement à une ou deux reprises. Le 
jour suivant, on versera la solution après 
l'avoir brassée encore une fois, clans des 
trous profonds (le 20-30 cm., faits à la 
barre à mine ou à la bêche, à iule distance 
de 1-2 m. (lu cep (ou plus encore s'il s'agit 
d'un vieux cep). On utilise d'ordinaire de 
10-30 1. (le solution par cep, de préférence 
au printemps, lorsque la vigne débourre. 
Essayez donc et vous serez content! 
Emre Marseillais 
Marius revient d'un voyage en Afrique. 
Il fait part de ses impressions à un ami 
- Et un soleil, là-bas, mon bon 1 
- Plus qu'à Marseille? 
- Je te crois : il y en avait niëme à 
l'ombre. 





La paroisse (le Saint-Blaise a restauré 
son temple. En quelque sorte celui-ci a 
fait peau neuve. La galerie (lu fond, (le 
1808, a disparu, l'ancien plafond voûté, 
que cachait un plafond plat, a été remis 
en évidence. Des orgues nouvelles sont 
posées sur de petites tribunes, de chaqu&" 
côté du grand arc, et l'édifice, désormais. 
se chauffe à l'électricité. A l'extérieur, 1( 
façades de pierre ont été rafraîchies, l'es- 
calier de la galerie supprimée, et le clocher. 
qu'avait endommagé l'orage du 8 octobre 
11)49, réparé. 
Mais ce temple, qui est l'un des beaux 
lieux de culte du canton, n'a pas que subi 
une restauration heureuse et nécessaire, il 
a été embelli de vitraux. Lors de la petil1 
cérémonie du 18 décembre 1949, qui ;i 
marqué la fin des travaux de rénovation. 
on avait pu admirer le beau vitrail : L, i 
Résurrection, qui dès ce moment orne Ibi 
fenêtre du choeur. Quelques mois plus 
tard, deux autres vitraux, l'un à la fenêt r( 
du transept, l'autre à une fenêtre de I 
nef sont venus compléter la trilogie de I; i 
vie du Christ : La Nativité et La Cruci 
Ixion. Ces trois Suvres d'art sont l'Suvri 
(lu bon peintre Edmond Bille. 
Avant que soient entrepris les travau 
que nous venons de signaler, des fouille, 
ont été faites dans le sol sur lequel repose 
le temple. Elles ont permis de déceler que 
sur cet emplacement s'élevait déjà un lien 
(le culte à l'époque carolingienne. Cett 
constatation, qu'il faut rapprocher de 
celle faite à Serrières, où une église a dû êt rt 
élevée vers la même époque, et de l'hypo 
thèse suivant laquelle ce serait le cas ég. l 
lement à Corcelles, apporte un témoigna--i 
précieux, encore que bien modeste, des 
premiers temps du christianisme dans nos 
régions. 
ý, La Crucifixion a, un des plus beaux vitraux 
qui ornent le temple de Saint-Blaise. 
(Phot. Benedikt Bast, Fribourg) 
-4 
L'intérieur du temple avant la restauration. 
Vue prise après le coup de baguette magique 
de l'architecte et de ses aides. 
Le village, qui se groupa peu à peu 
autour de l'église, porta primitivement le 
nom de Arins, mais le lieu de culte ayant 
été dédié à saint Blaise, ce nom finit par 
s'imposer et par supplanter celui de Arins, 
qui disparaît au XIIIe siècle. 
On ne sait quand a été élevé l'édifice 
actuel, mais un marché de 1516 nous ap- 
prend que le clocher fut construit cette 
année-là par Claude Paton, de Flange- 
bouche. Au cours des siècles qui nous 
séparent de cette époque, le temple a été 
l'objet de maintes réparations, restaura- 
tions, modifications, pas toujours très 
heureuses, qui ne sont plus qu'un souvenir, 
tandis qu'il nous reste aujourd'hui un bel 
édifice, admirablement conservé et intel- 
ligemment restauré. 
LE TEMPLE DE SAINT-BLAISE 
un des joyaux de notre trésor architectural, dont la tour dresse vers le ciel 
sa flèche fine et élégante. 
(Cliché obligeamment prêté par le 
Bulletin de Saint-Blaise) 
1 
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Seule maison 
dans le canton 
possédant eette nouvelle maehine 






nettoyage et l'épuration 
des plumes et duvets 
Dans celle machine entièrement automa- 
tique, les plumes sont époussiérées, dégrais- 
sées par un lavage à la vapeur et séchées 
rapidement. Débarrassées de toutes les 
impuretés, elles reprennent l'aspect du neuf. 
Profitez de notre longue expérience et 




A. MEYLAN FILS 
Pépinières de Renens 
Chemin de Saugiaz Tél. 2491 52 
vous offre 
le plus grand choix en 
arbres fruitiers 
et d'ornement 
Devis . Plantations . Expéditions 
Demandez le catalogue 
L. RITZ & L. ACCATINO 




Travaux de bâtiments 
Réparations de meubles 
Faubourg du Lac 1- Tél. 52646 
Neuchâtel 
- 93 - 
Pour être allé au Radio-Circus 
Petit récit dépourvu de toute intention 
publicitaire 
« ... Et c'est ce soir à 18 heures que le Radio-Circus donnera à Pontarlier sa 
grande parade gratuite avec Miss Mar- 
garet Lotus, la célèbre fil-de-ferriste dans 
sa marche à la mort, le roi de l'accordéon 
Charles Bazin, Zappi-Max... » 
Jean-Claude Bozon, d'un geste de 
lassitude, s'apprêtait à tourner le bouton, 
quand une phrase lui fit dresser l'oreille. 
La voix de Radio-Luxembourg continuait : 
« Les concurrents pour le crochet radio- 
phonique Dop sont priés de s'inscrire de 
midi à midi trente... » Jean-Claude Bozon, 
à ces mots, devint tout oreilles ; sa main, 
qui s'apprêtait à fermer l'appareil, lâcha 
l'interrupteur aussitôt pour saisir l'ampli- 
ficateur. Un concours d'amateurs, un cro- 
chet radiophonique 1 Voilà une occasion 
qu'il ne s'agissait pas de manquer, une 
occasion exceptionnelle, unique, de mettre 
en valeur sa voix, cette voix dont il était 
si fier, dont il charmait ses amis, ses col- 
lègues de travail, ce qui lui avait valu 
même le sobriquet de « Voix d'or ». A 
toutes les soirées de la gym, des contem- 
porains, des pompiers ou du Vélo-club, il 
ne manquait aucune occasion de se pro- 
duire. Hélas 1 s'il y remportait quelques 
succès, ce n'était point là toutefois le 
grand public. Avec un timbre comme le 
sien, c'était malheureux (le limiter ces suc- 
cès-là à quelques soirées privées devant un 
public restreint. 
L'oreille à l'écoute, il hésita une seconde, 
puis délibérément : 
«Tant pis, zut 1 pour le boulot aujour- 
d'hui, l'occasion est trop belle. » Dame! 
cette occasion-là, avec un don comme le 
sien, il eût été coupable de ne pas la saisir 
aux cheveux. Demain il serait trop tard, 
le Radio-Cirrus serait à Frasne ou à Cham- 
pagnole. La chose ne se retrouverait plus. 
Chanter devant le micro, lancer sur les 
ondes ce timbre dont il était si fier et qui 
serait retransmis à des milliers d'auditeurs 
à l'écoute de Radio-Luxembourg ou de 
Monte-Carlo, cette chance de se mettre 
enfin en vedette ne pouvait, ne devait pas 
lui échapper. Il méritait mieux que de res- 
ter toujours avec son talent dans l'ombre, 
quitte à se dire plus tard, avec regret, paro- 
diant ainsi une phrase célèbre : 
« Et pourtant j'avais quelque chose là! » 
Allons, l'atelier attendrait, le patron 
aussi, sans compter que... sait-on jamais? 
Trente kilomètres à peine le séparaient 
de la frontière, ce qui représentait une 
heure et demie de vélo environ. 
Sa toilette achevée, il descendit en vi- 
tesse, prit son vélo et, sautant dessus, se 
mit à pédaler en direction des Verrières. 
Tout en roulant, diverses pensées l'assail- 
laient. « Que vais-je leur chanter? pensait- 
il. Une vieille romance ? une chanson en 
vogue? Son choix se fixa enfin : Je vais 
leur chanter « Maître Pierre », c'est le 
succès du jour. » 
Cependant, comme à l'âge de dix-huit 
ans on voit vite les choses en grand, sa 
pensée continuait (le rouler aussi vite que 
sa machine, tandis qu'il soliloquait :« La 
prime elle-même, je m'en fiche, on ne me 
laisserait quand même pas rentrer en 
Suisse avec un poste de radio neuf. J'au- 
rais plus d'embêtements qu'autre chose. 
Mais qui sait si l'animateur du Radio- 
Circus ne me remarquera pas, s'il ne tien- 
cira pas à nie connaître mieux, ne inc pro- 
posera pas de nie lancer?... » 
Et sa pensée roulant toujours, il envi- 
sageait vaguement une offre écrite de 
Radio-Luxembourg de devenir chanteur 
attitré de ce studio. Et peut-être un jour, 
qui sait? devenir un artiste à l'instar de 
Bourvil ou (le Guétarv. 
Cependant la pluie, peu à peu, s'était 
mise à tomber. Le soleil (le la veille avait 
fait place à un de ces brouillards glacés, 
bien connus dans le Val-de-Travers. 
« Diable! se dit Jean-Claude, j'aurais dû 
prendre ma veste de cuir. » 
A onze heures il arriva à Pontarlier. 
La pluie avait cessé de tomber, mais il se 
sentit transi. « J'aurais mieux fait de pren- 
MONTRES ET BIJOUX 
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dre le train », pensa-t-il. Heureusement, un 
bon dîner le remettrait sur pied et il avait 
toute l'après-midi pour se réchauffer. 
Mais, soit l'émotion de son premier début 
au micro, soit la fatigue de cette montée 
du Vallon sous la pluie, il mangea sans 
appétit. Le repas achevé, il se rendit au 
bureau de tabac où s'inscrivaient les con- 
currents au crochet radiophonique. 
Un premier concours éliminatoire avait 
lieu tout de suite après la grande parade. 
L'après-midi parut long à Jean-Claude qui 
ne pouvait parvenir à se réchauffer et se 
sentait des frissons le long du dos. « Ah 
ça 1 est-ce que j'aurais le trac? songea-t-il 
confus. Ce serait un peu fort, par exemple, 
et bien la première fois. Bah ! c'est le 
froid. » Et il alla dans une taverne où il 
s'envoya coup sur coup deux grogs. 
L'heure de la grande parade sonna enfin. 
Jean-Claude s'y rendit, puis, celle-ci ter- 
minée, alla affronter le premier concours 
éliminatoire. Il ne s'en tira pas mal, mais 
malgré cela, ne se sentit pas rassuré. Il 
avait l'impression que sa voix' était légè- 
rement enrouée. « Allons souper, se dit-il, 
ça ira mieux après et... tâchons de ne pas 
trop fumer. » Mais pas plus qu'à midi il 
ne trouva l'appétit. 
r r" 
La soirée de Radio-Circus bat son plein. 
La première partie du programme est 
achevée : dressage des fauves, des che- 
vaux, trapézistes, fils-de-ferristes, clowns 
et autres numéros ont défilé à tour de rôle. 
C'est maintenant le crochet radiopho- 
nique qui va commencer. Les concurrents 
sont là, haletants. Il ya de jeunes étu- 
diants qui se proposent de donner un 
numéro genre Bourvil, des jeunes filles 
qui, tout à l'heure, chanteront d'une voix 
timide : «Voulez-vous danser grand-mère? » 
ou encore :« Un amour c'est vraiment peu 
de chose !» Et gare au terrible coup de 
gong de Zappi-Max suivant leur compor- 
tement devant le micro, l'assurance de 
leur voix, la justesse de la mélodie, elles 
seront adoptées par Dop ou priées d'aller 
se faire laver la tête. Suprême humiliation 1 
Il ya même un compatriote de Caruso qui 
est sûr de remporter le premier prix en 
chantant, dans sa langue maternelle, le 
célèbre « Funiculi-Funicula »1 
Dans l'arène, Zappi-Max, en compagnie 
de Charlev Bazin l'accordéoniste et de 
Camille Martens le roi de la ciavioline, 
s'affaire devant le micro, puis l'installa- 
tion mise au point, lance son retentissant 
« Voulez-vous jouer avec mouââ? » 
« Oui-i !» répond le public en choeur. 
Alors, se tournant vers les concurrents, il 
leur fait signe de s'approcher en criant 
pour la plus grande joie des spectateurs : 
« Lâchez les fauves 1» C'est d'abord une 
jeune fille qui chante une vieille romance : 
« L'hirondelle du faubourg », avec ce sen- 
timentalisme bête des virtuoses amateurs. 
Mais la voix est juste. Pas d'erreur dans 
la diction. Adoptée par Dop, avec huit 
shampooings Dop de récompense. « Au 
suivant 1» Le suivant, c'est le 'l'ransalpin 
qui fait retentir bien haut son fameux 
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" Funiculi-Funicula » avec des roulades à 
la Benjamino Gigli. 
Dop! Dop! Dop! 
Dop! Dop! Dop! 
Il est adopté par Dop! 
s'écrie le public, tandis que le chanteur 
regagne sa place, rouge de plaisir et fier 
comme un paon. 
Enfin le tour de Jean-Claude arrive. 
Zappi-Max l'examine d'un oeil ironique, 
puis soudain : 
« Et vous, monsieur, vous vous appelez? 
Comment ?... Bozon, Jean-Claude... Vous 
venez de? Neuchâtel! Vous êtes Suisse 
alors? Décidément ce soir j'ai affaire à des 
concurrents cosmopolites. Alors vous allez 
nous chanter? « Le Ranz des vaches », je 
pense, non? « La montée à l'alpage », alors? 
Pas davantage? Quoi donc? Ah1 «Maître 
Pierre ». Bravo, monsieur Bozon, allez-y 
pour « Maître Pierre », vous devez être 
sûrement meunier. Chers auditeurs, atten- 
tion, M. Bozon de Neuchâtel, Suisse, va 
vous chanter « Maître Pierre ». Il est venu 
exprès de son pays nous apporter son pré- 
cieux concours. » 
D'abord désemparé un brin par le ver- 
biage ironique et intarrissable de Zappi- 
Max, Jean-Claude, peu à peu, a repris son 
assurance. Dame ! Ce n'est pas seulement 
sa réputation de chanteur qu'il s'agit de 
défendre, mais les couleurs fédérales à 
l'étranger. 
« Ecoutez bien, chers auditeurs, crie 
encore Zappi-Max, la voix de l'Helvétie 
dans une chanson bretonne. » 
Et il fait signe à Jean-Claude de se placer 
devant le micro. Ce dernier obtempère, et 
accompagné par la clavioline et l'accor- 
déon commence : 
Il fait bon chez vous, maître Pierre 
Il fait bon dans votre moulin. 
Il s'efforce de gonfler sa voix, de con- 
server son assurance, mais les notes lui 
semblent plus dures à pousser que d'ha- 
bitude. Il se sent timide, inquiet, lui qui 
n'a jamais jusqu'ici connu le trac, qui 
ýýý'lLZJL! GLý 
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s'est toujours moqué de ceux qui l'avaient; 
il chante, accélère, se réjouissant d'en 
avoir fini. 
Est-ce le fait de se trouver devant le 
véritable grand public? de voir ces milliers 
de têtes qui l'entourent, qui l'écoutent? 
Non, il finit par en saisir la cause avec 
horreur. Pédalant de Neuchâtel à Pon- 
tarlier il a transpiré, le brouillard et la 
pluie dans le Val-de-Travers l'ont transi. 
Il a subi un chaud et froid et c'est sa voix 
qui, à présent, s'en ressent, hélas 1 Il est 
certaines notes que d'avance, il le sait, 
il ne pourra atteindre. Déjà il entend des 
rires étouffés dans le public. Il détonne de 
plus en plus et a de plus en plus de peine 
à se maintenir dans le ton. 
Et comme il essaie d'attaquer: 
Hardi ! hardi ! petit gas 
Bonnet sur l'ceil... 
retentit le fatal coup de gong. Et l'anima- 
teur, au milieu des rires, lui tend son Dop 
de consolation d'un air faussement apitoyé, 
tandis que l'assemblée entonne en choeur : 
Allez donc vous faire laver la tête 
Avec Dop, c'est toujours un plaisir 
Dop! Dop! Dop! 
Mortifié au dernier degré, il enfonce 
rageusement le Dop dans sa poche et sort 
de l'arène en espérant, sentiment bien 
humain, que d'autres subiront son sort. 
Heureusement encore que l'on est à 
Pontarlier et non à Neuchâtel. De quelles 
moqueries ne serait-il pas l'objet de la 
part de ses amis et admirateurs? 
Ce fut en frissonnant qu'il prit le che- 
min de la gare, fit enregistrer son vélo 
aux bagages et prit le dernier train en 
partance pour la Suisse, ne se sentant pas 
Démangeaisons ou éruptions, une cure 
médicinale de 
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le courage de rentrer par la route. Arrivé 
chez lui, il se coucha pour s'éveiller le leu- 
main avec la tête lourde comme du plomb, 
trempé de sueur et 40 degrés de fièvre à 
la clé. 
Son voyage dans le brouillard et sous la 
pluie se terminait par un coup de froid, 
qui se traduisit par une magnifique esqui- 
nancie l'obligeant à garder le lit quinze 
jours, entre la vie et la mort. Enfin, comme 
après la pluie vient toujours le beau temps, 
un jour vint où, quoique faible encore, 
il reprit le chemin de l'usine tout en se 
disant :« Quelle chance que personne ne 
connaisse mon aventure 1 '> Mais comme il pénétrait dans le vestiaire en criant : 
« Salut les amis ! u, ceux-ci, au lieu de ré- 
pondre, le regardèrent en souriant et sou- 
dain tout le vestiaire retentit du refrain 
abhorré 1: 
Allez donc vous faire laver la tête 
Avec Dop, c'est toujours un plaisir 
Dop! Dop! Dop! 
Ah ! mon vieux, glapit le long Phi- 
lippe, t'as pas gagné à Pontarlier. As-tu 
au moins rapporté un petit Dop de conso- 
lation? 
- Pour sûr, renchérit Verdan, on a bien 
rigolé l'autre soir à l'écoute. Une fameuse idée que j'ai eue de prendre juste Radio- Luxembourg mardi soir. 
Attérré d'abord par cette révélation lui 
montrant que son ridicule avait été rendu 
public, il se hérissa soudain, criant : 
- Et puis après, vous croyez peut-être 
que c'est facile ce machin-là ? Allez-y donc 
et vous verrez. Il est plus facile de se mo- 
quer d'un copain que d'affronter une foule 
de deux mille personnes. En tout cas, ne 
me demandez plus à une soirée de chanter; 
Puisque c'est ainsi, désormais, c'est basta 1 
- T'as raison, approuva Verdan, car 
nous n'avons point de prix de consolation, 
malheureusement. 
Jean-Claude Bozon songe sérieusement à aller chercher (lu travail par Genève. 
Jacques BIPPERT. 
Une table du « Messager boiteux » 
lt pourquoi pas 1 Le Messager boiteux 
ne mérite-t-il pas aussi qu'on dresse la 
liste (les biographies et (les notices biogra- 
phiques qu'il a publiées au cours de près 
d'un siècle et demi de son existence? 
Un Neuchâtelois de vieille roche, tel 
qu'il en existe encore beaucoup heureuse- 
ment, a pris la peine, voici bien des années, 
de relever la mention de toutes ces nécro- 
logies et de toutes ces notices, de 1806 à 
1919. Cette liste a fait l'objet d'une bro- 
chure qui a paru en 1919. Elle a été fort 
appréciée des lecteurs (lu Messager boi- 
teux, ce qui a engagé l'auteur à poursuivre 
son travail jusqu'à l'année dernière. 
La matière obtenue fera l'objet d'une 
nouvelle brochure, qui paraîtra incessam- 
ment, par les soins de la Société d'histoire. 
Nous engageons vivement nos lecteurs à se 
la procurer, en s'adressant à la Biblio- 
thèque de la ville, Neuchâtel, qui détient 
encore quelques exemplaires de la pre- 
mière table. 
l'able alphabétique des nécrologies et des 
notices biographiques contenues dans le 
Messager boiteux de Neuchâtel de 1806 à 
1919, quelques exemplaires, à1 fr. 
Table alphabétique des nécrologies et 
notices biographiques de 1920 à 1949,1 fr. 
Les paiements peuvent être faits à 
l'avance, au compte de chèques postaux 
de la Société d'histoire, IV 1247. 
L'avants je de la gymnastique 
Un professeur de culture physique van- 
tait les avantages de sa méthode. 
- Rien de meilleur pour la santé, di- 
sait-il ; ça double les forces et ça prolonge 
la vie. 
- Mais, demande un élève, nos ancêtres 
ne faisaient pas de gymnastique, et pour- 
tant... 
- Aussi sont-ils morts 1 trancha pé- 
remptoirement le professeur. 
Poudre à détacher «ALBA» 
enlève les taches de VIN - FRUITS - ENCRE - ROUILLE 
En vente dans toutes les bonnes drogueries et pharmacies 
SEUL FABRICANT: FERNAND DONNER - NEUCHATEL Chantemerle 20 
- 98 - 
L'énigme de la statue Purry 
Le 15 octobre 1943, Neuchâtel célébrait 
le centième anniversaire du détournement 
du Seyon, date importante entre toutes 
pour le développement de la ville, comme 
l'on sait. Le document le plus durable et 
le plus considérable de cette manifesta- 
tion, modeste et digne comme se devait, 
a été le beau volume de quelque 250 pages 
publié par le Conseil communal et édité 
par La Baconnière, volume très richement 
illustré auquel cinq historiens et hommes 
de lettres ont collaboré, à savoir MM. Thé- 
venaz, archiviste cantonal, Jacques Béguin, 
architecte, Eddy Bauer, professeur, Studer, 
ingénieur, et Jaun, professeur à l'Ecole 
de commerce. 
Et peut-être quelque esprit curieux 
s'avisera-t-il de révéler à cette occasion 
que la statue du bienfaiteur de notre ville 
a son énigme tout comme le fameux sonnet 
d'Arvers. 
Cette énigme, qui ne paraît pas avoir 
tourmenté beaucoup jusqu'ici les admi- 
rateurs de ce très beau monument, est 
marquée en larges chiffres romains sur la 
face principale du socle: MDCCCXLIII, 
ce qui signifie en langage populaire 1843. 
La première pensée qui vient à l'esprit 
est que cette date est celle du monument 
lui-même. Que non pas, puisque nous 
lisons sur la face opposée dudit socle : 
« Inauguré le 6 juillet 1855. » Serait-ce 
alors l'une quelconque des dates de la vie 
de David de Purry? Pas davantage, puis- 
qu'une inscription très détaillée nous 
apprend que le bienfaiteur de Neuchâtel 
est né en 1709 et décédé en 1786. Ce 1843 
énigmatique ne peut donc être que la date 
de l'un des bâtiments construits avec le 
legs généreux de David de Purry. Non 
encore, car l'Hôtel de ville a été Vbâti en 
1784, le Collège latin en 1828 et le Seyon 
détourné en 1839. 
Grâce aux fêtes qui ont eu lieu, on a 
appris que ce mystérieux 1843 est la date 
de l'achèvement des travaux de détourne- 
ment du Seyon. Alors pourquoi ne le men- 
tionnerait-on pas quelque part? On a bien 
corrigé - et cela pour des raisons beau- 
coup moins plausibles - la date du monu- 
ment de la République à la place A. -M. - 
Piaget ! 
Et puisque nous parlons de la statue de 
David de Purry, rappelons à nos lecteurs 
- ou peut-être apprenons-leur - que son 
inauguration en 1855 fut l'occasion de 
violentes escarmouches dans l'opinion 
publique neuchâteloise, à telle enseigne 
que les quelque 400 souscripteurs, qui 
avaient versé une somme de 30.000 francs 
pour l'érection de ladite statue, bou- 
dèrent la cérémonie officielle. A peine une 
vingtaine d'entre eux y prirent-ils part, 
cela parce que le Conseil administratif de 
la ville, présidé par H. Ladame et dont le 
secrétaire était Eug. Favre, avait organisé 
d'office la cérémonie alors que le comité 
des souscripteurs, dont le président était 
M. Meuron-Terrisse, estimait que ce soin 
lui revenait de droit et sans conteste. 
« Deux lignes seraient suffisantes, écrivait 
vengeresse la Feuille d'avis, pour raconter 
la manifestation, tandis que 10 pages ne 
suffiraient pas pour exprimer les senti- 
ments pénibles que suscite l'acte arbi- 
traire des Conseils de bourgeoisie. » 
Jean BAULER. 
Témoignage d'amour filial 
Maman et bébé rentrent de promenade. 
- Une bonne nouvelle 1 dit la jeune femme, radieuse, à son mari :e Bébé a pro- 
noncé sa première parole 1» 
- Ah 1 et qu'a-t-il dit? 
- Nous étions au jardin zoologique. En passant devant la cage d'un gros singe, 
il s'est écrié à tue-tête :« Papa 1 Papa 1» 
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MEUBLES LOUP, NEUCHATEL, 
vous invite à venir visiter ses grandes expositions 
permanentes. Choix immense; des prix à portée de 
foutes les bourses, grandes facilités de paiement, reprise 
en compte de vos vieux meubles. 
LAND-ROVER 8 Cv. 
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Prix: 1 franc, impôt compri 
